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Editorial 
Les catholiques français et 
le lancement de la M.A.E.E. 


C'est Le 12 mars 1870 que M. Joseph Lemay, un Canadien fran- 
çals résidant à Pembine, à écrit à Sa Grandeur Mgr Alexandre Taché, 
une lettre avisant l'évêque de St-Boniface à quel point l'appartenance 
au Canada serait préférable à l'adhésion aux Etats-Unis pour les 
écoliers cuthotiques de langue français du Manitoba. ‘Les Améri- 
cains ont trois dieux, disait-A, l'argent, la femme et l'école publique", 

Mgr Taché se préoceupalt déjà de la question scolaire, ear Louis 
Riel ne pouvait pas même soupçonner que l'entrée de son “pays” 


dans la Confédération puisse mettre en danger le système des écoles | 


confesmonnelles de langue française qui faisaient partie de la vie sur 
les rives de la Rouge, Ainsi c'est seulement dans la quatrième liste 
des droits, qu'apporta Mgr Hlichot à Ottawa pour fins de négocia- 
bons, que l'on à exigé que les éeules soient séparées et que l'on dis- 
tribue les fonds publics pour fins scolaires aux différentes confessions 
religieuses en proportion de leurs populations respectives, selon le 
système en vigueur dans la province de Québec, Le professeur George 
F. G, Stanley décrit bien ce drame dans le Chapitre VII de sa récente 
biographie de Riel 

Bi cet épisode historique semble revétir un intérêt nouveau au- 
jourd'hui, la raison en est que la population catholique de langue 
française ne peut pas participer à la controverse actuelle, comme le 
ferait n'importe quel autre secteur de la population catholique, S'H 
y à des drofls hisioriques et constitutionnels qui protègent l'exis- 
tence des éoules “séparées” jusqu'à ce jour, s'il y a dans l'histoire 
solaire manitobsine une période de vingt ans pendant laquelle la 
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population à acquis par statut, des droits à une répartition équitable | 


des fonds publics pour les écoles confessionnelles, s'H y a toujours 
le dernier mot du comité judiciaire du Conseil Privé Impérial sur 
les griefs légitimes restés insatisfuits, c'est à cœuse du rôle pionnier 
de l'élément français et catholique dans la province, En faisant appel 
aux principes de la justice distributive, des droits des parents, de la 
liberté religieuse, de lu démocratie éclairée, ls se tiennent sur le mè- 
me terrain que leurs coreligionnaires, mais ils peuvent y ajouter le 
poids préférentiel de l'histoire et d'une lutte dont les fruits sont in- 
crustés dans la loi fondamentale du Manitoba, 

C'est à la lumière de ces faits que les délégués de langue fran- 
quise seront nombreux et actifs à l'occasion de la fondation de la 
Manttoba Association for Equality in Education, le dimanche après- 
midi 15 mars. Par ancienneté, conviction irréductible, organisation 
compacte et, récemment, par la création d'écoles paroissiales con- 
formes à leurs principes, ls participent à ce mouvement scolaire 
catholique comme des pionniers qui acquièrent de nouveaux alliés, 
Ils connaissent probablement mieux que d'autres les réalités de la 
situation, ils ont acquis des années d'expérience en fait de tactiques, 
ls ont fait des erreurs et ls ont proclamé des victoires, ls ont main- 
tenu la ligne de conduite tracée autrefois par un pape: ne pas cesser 
de poursuivre l'idéal, mais en attendant ne pas refuser ce qui est utile, 

Que peut-on apporter en pratique à ce mouvement qui, en som- 
me, veut étendre à toute la population catholique les bienfaits d'une 
organisation dont l'élément franco-manitobain jouit depuis long- 
temps (Association d'Education, Association d'Instituteurs, Associa 
tion des Commissaires, Association des Parents-Maîtres, ete)? Une 
leçon catholique, une leçon historique, une leçon politique, 

1) Catholique, De même que de nos jours on se rend compte 
que l'unité catholique ne consiste pas exclusivement dans l'unité pa- 
pale, mais qu'il faut y ajouter et au besoin stimuler cette unité “col- 
légiule” des évêques qui représentent la diversité enrichissante de 
l'Eglise parmi toutes les nations, dans tous les temps, de même faut-il 
faire comprendre aux Manitobains, même de foi catholique, que 
l'unité véritable consiste en grande partie dans la reconnaissance des 
différences raclales, linguistiques, rituelles, etc, Autrement, l'unité 
serait trop simple ou trop étroite pour être efficace, En cas d'urgence, 
il faut faire vite; pour un travail durable et de longue haleine, il faut 
prendre le temps de tenir compte des variations, Après tout, c'est 
précisément cela dont on se plaint, à savoir que la majorité anonyme 
ne veut pas reconnaître pratiquement les minorités manitobaines 
dans le système scolaire, 

2) Historique. Tout droit acquis par la pratique ou par statut 
au point de vue scolaire, au Manitoba, est protégé par un droit d'appel 
aux autorités fédérales en cas d’usumpation, Cela s'applique au droit 
d'enselgner la religion confessionnelle dans les écoles publiques, Cela 
se vérifie au sujet des droits que l'on prétend vouloir donner main- 
tenant aux élèves des écoles paroissiales, L'histoire ne montre pas 
trop l'efficacité de ce droit d'appel, mais les mouvements d'opinion 
actuels, en prévision du centenaire de la Confédération, peuvent avoir 
pour effet de revaloriser ces droits constitutionnels, Cette même his- 
toire, comme l'a dit si vigoureusement l'archevêque de St-Boniface, 
empêche que les ‘principes à base de décisions électorales puissent 
devenir de quelque façon de véritables ‘principes’ manitobains, 

3) Politique, Il y a toujours deux écoles chez les Franco-Mani- 
lobains au sujet de l'engagement politique, D'un côté, l’on prône 
l'identification avec un parti par l'intérieur dans le but de pouvoir 
y exercer de l'influence; de l'autre côté, l’on rappalle que les mino- 
rités ne peuvent pas se payer le risque de l’éparpillement et qu'ayant 
à négocier avec des gouvernements divers il vaut mieux le faire avec 
impartialité partisane, (Cette deuxième position, celle nécessairement 
des Associations, du poste de radio, du journal, exposent les négocia- 
teurs à des rapports avec le parti au pouvoir, ce qui conduit à une 


identification fausse, jusqu'aux prochaines élections.) Ce que l'on|tion commune de 


fait ainsi pour favoriser le français doit se faire davantage pour 
favoriser les droits des parents et des croyants, Les véritables progrès 
se réalisent et se conservent quand ils se font avec l'appui de tous, 
sans égard aux intérêts partisans, Que les Franco-Manitobains aident 
leurs coreligionnaires à éloigner de la nouvelle Association le moindre 
soupçon d'option politique, 


Inutile d'ajouter que nous avons appris depuis longtemps que | 


dans ces questions le progrès scolaire demande un effort persévérant 
et bienveillant qui n'est pas possible sans la prière, 


ea 


La Cie Couture Motors de St-Boniface, angle des rues Proven- 
cher et St-Joseph, a décroché le premier prix cette année à l'Expo- 
Auto 1964, dans l'arène de Winnipeg 


Le Carnaval d' 
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Cette photo a été 
mardi et mercredi, par 


de cette Parade de Mode 


rise lors de la Parade de Mode organisée, 

Ligue des Femmes Catholiques de la pa- 
roisse des Sts-Martvrs-Canadiens (Windsor Park, St-Boniface) à 
l'hôtel Niakwa., Mme Marcel Dumaine était la 
ul avait pour thèr. + “Fantaisie ta- 


grande responsable 


nière”’ dans le cadre d'un calé parisien, Plus de 3v0 personnes étaient 


d'honneur et son cortège: 
Louise Morin, Miles 
d'honneur, et Mme 

y Jones, 


hiver envahit 


trois centres manitobains 


d'un peu partout assister à 
un spetacle irrusité, 


C'était le carnaval, et des êtres 
étranges aux formes originales et 
aux costumes des plus variés s'en 
sont donné à coeur joie sur la 
glace, au milieu d'une saine gaie- 
té. Il y avait même un singe, très 
apprivoisé, mais tout de même 
retenu par une chaine, qui faisait 
des gambades, des culbutes et 
soubresauts, pour finalement se 
promener en bicyclette tout le 
tour de la patinoire, chaussé de 
patins, le tout provoquant l’hira- 
lité générale, 


Pendant le cours de la veillée, 
il y eut partie de hockey entre les 
hommes chaussés d'un seul patin 
et les dames, qui finalement déci- 
dèrent de décliner l’onneur de 
la partie aux messieurs, volontai- 
rement ou non. 


Il y eut plusieurs circonstances 
fort cocasses; en un mot, c'était 
le carnaval! Il serait trop long 
d'énumérer tous les prix attribués 
pour les meilleurs costumes; tous 


étaient fort originaux, plusieurs 


. Comme le fait voir la photo, | 


très bizarres; on se serait cru au 
pays des merveilles. 


Edition commune 
de la Bible autorisée 


Le pape Paul VI a autorisé 
quelques ecclésiastiques catholi- 


| ques à collaborer avec des protes- 


tants à la publication d'une édi- 
la Bible, Ce 
sera la première fois qu'un tel 
événement se produit depuis la 
Réforme, 

Le service de nouvelles catho- 
lique Kipa informe œue cette ver- 
sion du Nouveau Testament sera 
publiée en swahili et utilisée dans 
toutes les missions chrétiennes de 
toutes confessions au Tanganyika 
DT pays de l'Afrique orien- 
tale. 


le stand reproduisait la terrace d'un restaurant de Paris, avec tables, | 
de service. 


bouteilles (vides:) et un garçon 


STE-ROSE-DU-LAC — Le di- 
manche 8 mars, le carnaval d'hi- 
ver de Ste-Rose, organisé par le 
comité de “ 


la sous 
ETTLe EN 


La parade de chars allégori- 
ques quitta l'école élémentaire en 
passant par l'hôpital pour se ren- 
dre à la patinoire, En tête élait le 
corps de pompiers suivi des chars 
représentant les différentes asso- 
ciations de Ste-Rose, D'abord, les 
Dames Auxiliaires de l'hôpital, la 
patinoire, les Dames Auxiliaires 
de j'Eglise Unie, les Chevaliers 
de Colomb, la Ligue des Femmes 
Catholiques, la Reine du carnaval 
en décapotable, suivie des prin- 
cesses, le char de la presse (un ca- 
miion avec les Beatles), puis une 
nouvelle Ford avec le capitaine 
des Royaux de Ste-Rose, M. Billy 
Luke, Enfin venaient plusieurs 
jeunes costumés et en bicyclet- 
tes décorées. 


Un programme bien organisé 
eut lieu à la patinoire sous l'ha- 
bilè direction de M. Auguste Ar- 
nal, maître de cérémonies, M, 
Antoine Pineau, maire de Ste-Ro- 
se, couronna la reine, Mlle Joyce 
Westhorpe et les princesses, Miles 
Irène Callarec, Wanda Brandson 
et Sharon Henry. Puis l'on distri- 
bua les différents prix aux parti- 
cipants de la parade et l'on procé- 
da aux diverses courses sur gla- 
ce, De jeunes patineuses de Dau- 
phin exécutèrent du patinage de 
fantaisie au plaisir de la foule, 
qui ne cessait d'applaudir, 


La journée se termina par une 
partie de hockey entre les hom- 
mes mariés et les non-mariés. Ro- 
ger Delveaux se signala chez les 
jeunes, tandis que plusieurs an- 
ciens montrèrent qu'ils possé- 
daient plusieurs trucs même si 
l’âge ne leur permit pas de les 
exécuter avec l'agilité de leurs 20 
ans. 


Félicitations aux organisateurs 
de cette magnifique journée et re- 
merciements aux collaborateurs. 
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LA BROQUERIE — Dimanche 
dernier, 8 mars, à l'aréna de La 
Broquerie avait lieu la clôture du 
Carna à parie Une foule Ad 
Viron personnes s - 
né rendez-vous pour applaudir les 
joutes de hockey, feux d'artifice 
sur la glace, et jeux de ballon- 
balai (broom ball), Le côté spor- 
tif terminé, on procéda au cou- 
ronnement de ja retne et au tira- 
ge des billets. A l'intérieur de l'a- 
réna, il régnait une atmosphère 
de fête; pleine de ere et 
d'anticipation, La foule attendait 
avec impatience laquelle des deux 
candidates, Miles Louise Ploufte 
et Barabara Zavada, serait cou- 
ronnée reine du carnaval 1964, 
Le couronnement se fit sur la gla- 
ce recouverte pour la circonstance 
d'un tapis sur lequel prirent pla- 
ce les invités d'honneur, parmi 
lesquels on remarquait l'honora- 
ble J, B. Carroll, ministre du 
Bien-être du Manitoba, M, Albert 
Vielfaure, représentant de Caril- 
lon à la législature provinciale, 
M. Leonard Barkman, maire de 
Steinbach, ainsi que MM, Edgar 
Freynet et Oscar Gagnon, direc- 
teurs du club sportif de l'endroit, 


Après quelques courtes allocu- 
tions par ïes invités, vint enfin 
le moment sdlennel et tant atten- 
du, le couronnement, Et voilà, les 
gens de La Broquerie et des envi- 
rons avaient fait leur choix et 
Mlle Louise Plouffe était couron- 
née reine, Et elle le fut par M. 
Carroil qui, après avoir félicité 
la candidate des Chevaliers de 
Colomb de son beau travail, em- 
brassa Sa Majesté, émue jus- 
| qu'aux larmes, La princesse, tou- 
[te souriante, félicita à son tour 
son amie, la reine Louise, On pro- 
céda ensuite au tirage des billets, 
On tient à féliciter et à remer- 
cier d'une façon toute particuliè- 
re ces deux jeunes demoiselles 
pour le beau succès obtenu. Le 
Club sportif est fier d'elles et le 
résultat de cette année, le plus 
grand succès financier depuis la 
fondation du club, on le doit sans 
contredit au dévouement et à 
l'enthousiasme de la jeunesse, 
| Félicitations et à l'an prochain. 
|O Carillon, à chant de ma 
jeunesse, 
Chant bien-aimé de l'illustre 
Crémazie, 
Je t'entends encore avec la même 
tendresse, 


M | Que te conservent les gens de La 


Broquerie, 


On demande d'enseigner 
le français à Vancouver 
jusqu'en 13e année 


VANCOUVER -— La Commis- 
sion scolaire de Vancouver a de- 
mandé au gouvernement de la 


Colombie-Britannique de permet- | 
tre l'enseignement de la langue | 


française depuis l'école matemnel- 
le jusqu’à la 13e année, 

La Commission a pris cette dé- 
cision après avoir jugé qu'un tel 
pus était nécessaire pour que 
es 
acquérir une connaissance facile 
et pratique du français. 

La Commission a auparavant 
rejeté une proposition qui aurait 
|permis aux élèves le iramt de 
recevoir avec l'assentiment de 
|leurs parents toute leur instruc- 
{tion scolaire en français, 


! 


son approbation au ojet de 
les heures de relâche entre les 
cours du matin et ceux de l'a- 


près-midi at les samedis rnatin, 


tes mardi soir, Dans la photo l’on volt une mariée avec ses 
ichelle Blanchette et Diane Lavergne, 
Laurent Legros; deuxième rangée, Mlle 


Mme André Lachance 
Patricia Sanche et Mile Jeanne 


élèves puissent graduellement | 


De même elle n'a pas accordé | 


créer des classes spéciales durant | 
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et la présidence active de M 
|Charles-M, Fresco, délégué com 
merclal honoraire des services 
commerciaux français près de 
l'Ambassade de France à Ottawa, 


dont 


membres de l'Alllance dès ce 


des nouvelles à CFRG, ete 

Dès le début de la réunion, M 
Fresco souhaita la bienvenue à 
l'auditoire et invita M. Giordani 
à prendre la parole, Le Consul 
de France expliqua avec détails 
et chiffres (il parla très lentement | 
et très distinctement, ce qui lui 
mérita les félicitations d'auditeurs 
de langue anglaise “fiers d'avoir 
. [compris le français ce soir”) la 

{raison d'être, la fonction cultu- 
à |relle de l'Alliance Française fon- 
dée à Paris dès 1883 pour faire 
rayonner la langue et la culture 
françaises à travers ke monde, 


Puis M, Giordani montra à quel 
point le Canada est un pays pri- 
vilégié, “car c'est une marque de 
très grande civilisation que de 
pouvoir se réclamer de deux lan- 
gues et de deux cultures”, Se di- 
sant fier de représenter ici ce 

ays qui a foueni l'une des deux 
angues et cultures du Canada, || 
y a déjà quatre siècles, il profita 
de l'occasion pour ajouter 
point la France du 20e siècle est 
réconnaissante envers ce pays qui 
sacrifia tant de ses fils pour la 
secourir en 1914 et en 1939, 


Enfin, toujours avec une note 
d'optimisme et d'enthousiasme 
contagieux, M. Giordani démon- 
tra que la langue française, qui 
connut un déclin temporaire il y 
a quelque vingt ans, a repris sa 
place dans le monde of de nou- 
veau, loin d'être réservée aux 
seules élites, elle est redevenue 
la langue de communication entre 
| tant de nations. On n'a qu'à pen- 
ser à tous ces nouveaux pays d'A- 
frique et d'Asie qui ont adopté 


ière ée, de gauche à droite, 


Mme Jean Joyal, la mariée, 
Robert, (Photo Napoléon) 


: 
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Tandis qu'à l'Université de Ma- 
nitoba on discutait, samedi der- 
nier, de bilinguisme et de bicul- 
turallsme, le Cercle Molière met- 
tait ces théories en pratique. In- 
vitée par un groupe de profes- 
seurs de français de Fort William, 
Ont., la troupe de ‘Mousseline" 
donnait dans cette ville deux re- 
présentations auxquelles assis- 
| talent plus de mille personnes ,., 
oui, plus de mille! (Manitobains, 
voilons-nous la face!) 


Les auditoires étaient compo- 
sés en grande partie d'élèves des 
écoles secondaires de la région. 
Une tempête, qui aurait été une 
excellente raison de ne pas s'a- 
venturer sur bles routes, n'avait 
pas empêché certains groupes de 
venir d'une distance de 150 mil- 


M, Martin Légère, de Cara- 

uet, N.-B. président du Conseil 

anadien de la Coopération et 
aussi de la Fédération des Caisses 
Populaires Acadiennes, a été élu 
membre du bureau de direction 
des ‘’Co-operative Insurance Ser- 
vices” lors de la réunion annuelle 
de cet organisme à Regina le 4 
mars dernier, La Fédération des 
Caisses Populaires Acadiennes est 
un des 30 membres de cette As- 
sociation qui ‘a pour but de gar- 
der le contrôle des associations- 
membres dans les mains des co- 
opératives et des caisses ca a gr 
res qui ont fourni un capital de 
plus d'un million de dollars et 
[en ses meilleurs clients”, (Deux 
autres congressistes de langue 
française prenaient part à cette 
réunion annuelle; MM, L, Lalon- 
de, gérant de coopérative à Brock- 
ville, Ont., et KR, Simpson, natif 
de Québec, représentant du C.B, 
Co-op Wholesale Society,) Les 
cs. À Po gr + hr me 
propriétaires particulièrement de |} :éactions des 
Co-op Life et de Co-op Fire and | \es félicitations adressées aux jeu- 
Casualty, dont le siège social est |, comédiens, Ceux-ci affron- 
à Winnipeg et qui emploient dans  ;,jent pour la ÿ première fois un 
l'Ouest quelques agents de langue | hic presque entièrement de 
française, dont MM, Georges Bois- Lies anglaise 


joli et Aurèle Desaulniers, On a surtout remarqué la clar- 
té de jeur diction qui a permis 
aux élèves de suivre sans diffi- 
culté la pièce, avec laquelle ils 
s'étaient déjà familiarisés, En ef- 
fet, plusieurs scènes de ‘Mousse- 
line” sont au programme officiel 
des études de français de la ré- 


de Marathon, 


Il est bon de faire remarquer 
que le même soir une troupe 
locale de théâtre présentait une 
pièce et qu'un grand bal avait 
été organisé pour les jeunes, Ceux 
| qui ont choisi ‘’Mousseline” n'ont 


spectateurs et 


L'armée instaure 
des mesures de sécurité 
dans l'Ouest canadien 


OTTAWA — Le ministère de 
la Défense fait savoir que des ar- 
mes légères et des munitions ont 


été retirées aux corps de cadets | tout en préparant leurs examens 
et de milice dans quatre provin- | que les élèves ont ris à con- 
ces de l'Ouest du Canada, où, af- | naître une pièce qui leur a pro- 
curé beaucoup de plaisir, 


tirme-t-on, les mesures de sécu- 
rité sont inadéquates, 

Un porte-parole du ministère 
a toutefois précisé qu'il s'agissait 
là de mesures temporaires, en 
attendant que la sécurité des dif- 
férents endroits soit définitive- 
ment assurée, 

Le même porte-parole a expli- 
qué qu'au Manitoba, les armes et 
munitions ont été enlevées à tous 
les corps de cadets et à la moitié 
| des unités de ja milice, 

En Saskatchewan, les corps de 
cadets et une unité de la milice 
lont dû remettre toutes leurs ca- 
| rabines et leurs munitions ont été 
réduites de moitié, 

En Alberta, des carabines et 
| des munitions ne sont livrées aux 


|cadets qu'au moment de l'entrai- || 
| nement seulernent, 
| Enfin, en Colombie-Britanni- 
que, les armes légères ont été 
| laissées aux cadets et aux unités 
|de la milice, mais les munitions | 
|ne sont livrées qu'au moment de | 
l'entrainernent, ! 
7 
Nous commencerons la se- 
maine prochaine notre rubri- 


que: La vie politique au Ma- 
nitoba. | 


! 


participants, 


les, entre autres de Red Rock et | 


| pas été déçus, si on en juge par | 


{ Fondation de l'Alliance Fnstilse 
! à Regina le samedi 7 mars 


premier soir), on remarquait la | fectionnemient auprès des 
présence de nombreux Canadiens | teurs de la capitale, Il 
[français de la paroiise St-Jean- son possible pour que 
| Baptiste de Regina et aussi de|du 7 mars se répèle souvent 
Gravelbourg, dont M, l'abbé Do-|se propose aussi de faire venir 
Iminique Dugas, curé, M, Dumont | le Cercle Molière et dx 
| Lepage, M, J, Moore, en charge | un vaste audiloire 


| TRIB 


La Chapelle Funéraire 


Philippe 


COUTU 


156, vue Monen 
St-Bonitece Man 


Tél: Chapel 71-1453 


REGINA La soirée inaugu: le françuis, langue de quelque 
rale de l'Alliance Française de !200,000,000 d'hommes 
Regina, le samedi soir ,7 mars| Après ces paroles de M. Gior 
dernier, fut l'occasion d'un èvé-!|quni, qui furent si chaudement 
| nement social et culturel ue spolaud) #, on présenta trois 
tance dans l'audiorium du Sas: films culturels: une promenade 
kalchewan House, sous la prèsi- | À travers la Franc p ; phra 
|dence d'honneur du lieutenant. | es simples, dites avec lenteur et 
gouverneur Robert 1, Hanbridge | clarté, de façon à être cumprises 


|et Mme Henbridge, de M. Damien | d'auditeurs s'initiant au français): 
| Giordani, consul de France pour |la ville de Lyon; la danse sur le 
[le Manitoba et la SaskatcheWan, | parvis de l'Opéra de Paris 


Le succès de cette soirée, ter 
minée par un thé-buffet dans le 
foyer de Saskatchewan House, est 
dû en grande partie à M. Fresco, 
le dévoué organisateur, D'ailleurs 


Parmi les quelque 150 person- | il joue un rôle de plus en plus 
nes qui emplissaient la salle (et|grand à Regina, du poimt de vu 
112 s'inscrivirent comme | français, surtout par ses cours de 


conversation française et d 

mauilu 
fera tout 
succes 


Il 


ce 


ui fournir 
Bon succès et 
félicitations 


UNE LIBRE 


Bemidji, Minnesota, 
le 2 mars 1964 


M. Brunelle Léveilée, 
administrateur, 

La Liberté et le Patriote, 
619, avenue MeDermot, 
Winnipeg, Manitoba, 


Cher M, Lévelllé, 

Des étudiants canadiens du col 
lège de Bemidji organisent pour 
leurs camarades américains de la 
classe de français un court sé- 
jour au Manbloba, les 10, 11 et 12 
avril prochains, pour contacter les 
Canadiens d'expression française, 

Nous apprécierions que vous en 
fasnez mention dans votre hebdo- 
madaire, Je vous ferai parvenir le 


quel | Programme plus complet en quel- 


que temps, En ce moment nous 
aspirons à visiter M, le premier 
ministre Roblin; M, le juge Mon- 
nin;, M, Rémillard au poste 
CBWFT, M, Roland Couture, 
CKSB; l'Université de Manitoba; 
le collège de St-Boniface, et quel- 
ques familes d'expression fran- 
çaise, 

En espérant que notre lettre 
trouvera près de vous un accueil 
favorable, nous veus prions d'a- 
gréer \L Léveillé, l'expression de 
notre profond respect, 


René HUOT, 
président de 
l'Association Française, 


Plus de mille personnes ont vu 
"Mousseline” à Fort William, Ont. 


Il convient certainement de fé- 
liciter ceux qui sont responsables 
d'une initiative si intelligente, en- 
tre autres Mlle Booth, Mmes 
Campbell et Meaden et MM. John 
Stevenson et W, Pattison, et de 
souhaiter que leur exemple soit 
suivi plus près de nous, 

Après la deuxième représen- 
tation, les élèves de l'école Lord 
Selkirk ont reçu les membres de 
la troupe afin de les rencontrer 
et de leur parler .., en français 
comme il se doit, Ces jeunes gens 
ont confié à leurs visiteurs qu'un 
groupe d'entre eux, sous la con- 
duite de Mme Campbell, s'étaient 
rendus au Carnaval de Québec, 
profitant de cette occasion pour 
faire un début de connaissance 
avec le Canada français, Ils ex- 

rimaient tous le désir d'une meil- 
eure entente et de relations plus 
suivies, On ne peut trop exagérer 
l'importance de ces échanges qui 
font tant pour resserrer les liens 
entre les éléments français et an- 


| glais. 


Une réception plus intime at- 
tendait les Manilobains à leur 
retour à l'hôtel. Y étaient conviés 
les professeurs de français et 
quelques élèves parmi les plus 
actifs dans les clubs français, Là 
encore régna la plus franche cor- 
dialité et un entrain qui se ma- 
nifesta par exemple par des chan- 
sons françaises reprises en choeur 


lpar toute l'assistance, Quand on 
ge sépara aux petites heures, c'é- 


| 
| 
| 
| 


tait avec l'espoir de se retrouver 
encore en pareille occasion, 

Les membres de la troupe ont 
fait honneur au Cercle Molière 
et au Manitoba français et mé- 


gion de Fort William. C’est donc ritent les plus vives félicitations 


pre le succès remporté et pour 
a sympathie que leur bonne te- 
nue et leur gentillesse leur ont 
value, 


| Après avoir remporté un bon succès avec Mousseline, à St-Boni- 
| face et à Fort William, le Cercle Molière de St-Boniface se prépare 
| à monter “Le journal d'Anne Frank”, Cette vièce sera présentée les 
3 et 4 avril au gymnase Notre-Dame à St-Boniface., L'on voit ci-dessus 
M. Robert Séguier, metteur en scène, qui discute de la piece avec les 
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Pour obtenir des renseigne: 
ments supplémentaires où pour 
exprimer des opinions sur les | 
émissions de CHWPT, signaler | 
SPruce 4-2541, local 249 


L'Heure du concert 
Le jeudi 19 mars, à 9 h, 30, | 
le réseau français de télévision | 


de Radio-Canada présentera un | 
festival de musique dédié aux 
jeunes musiciens du Canada, à 
Heure du concert" 

À ce festival participent deux 
jeunes chefs d'orchestre montréa- 


lais, Boris Brott et Pierre Hétu, | 
deux chanteurs, le baryton Vie: | 


Si vous êtes LAS 
TOUT LE TEMPS 


De temps en temps, tout le monde se 
sent épuisé et souffre peut-être de mal 
de dos, Probablement rien de grave, 
sunplement un trouble passager causé 
par une irritation des voies urinaires où 
un malaise de La vessie, C'est le moment 
de prendre des Pilules Dodd's pour les 
Reins, Les Dodd's aident à stimuler les 
reins pour remédier à cet état causant 
souvent mal de dos at sensation de 
fatigue, Vous vous sentez mieux 
dormezx mieux travaillez mieux, Âche- 
lex des Pilules Dodd's pour les Reins 
maintenant, Recherches la buite bleue 
avec bande rouge à tous les comptoirs 
de produits pharmaceutiques, Vous 


pouvez vous fer awx Dodd's, son 
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Optometristes 
Examen de la vue 


Lunettes ajustées 


Téléphone 


WHiteholl 
2-2496 


Le étage 
M5 ave Portage 
édifice 
Kensington 
WINNIPEG 


Avez-vous vu 
des annonces intéressantes dernièrement? 


berté «1 te Patriote 
AMLFE et de TL 
Jon habanodons Ladie 1e ed 
par le Conodion Publishers Kid. 
directeur 
Roméo Bédard, O M |, rédacteur eñichet 
Brunelle Léveillé 
l'oute cotreopndence raistive aus Chroniques afticies et nuvveiies 


tout dtre adroute à Le Medaction La Liberté @t le Patriote 418 avenue 
LIRE TEE 


| an et demi 
Lans et dem V0 A l'étranger 6100 en plus mai année 


wilas de Le © 
et cour affrenchiserment payé en Auméraure 


hronique d 


l'avenue McDermd à “roi 


odministaeteur 


M, Lans M 


aus Miniére des Postes Otiaws 


WFT. 


rano Sheila 


tor Braun et le 
Piercey, la pianiste Diedre Irons, 
le hautboiste Jacques Simard, 
als que l'Orchestre symphoni- 
que de Toronto, 

Les deux chets d'orchestre sont 
connus des téléspectateurs, Boris 


Brott appartient à une famille de 
musiciens de la métropole, a 


|tavaillé à la direction d'orches- 


tre avec Igor Markéviteh et Pier- 
re Monteux dont H fut le sup- 
pléant à Londres pendant plu- 
sieurs années. A notre émission, 
Boris Brott dirigera des extraits 
de Don Glovanni de Mozart et 
la deuxième suite de Daphnis et 
Chloé de Ravel, 

Quant à Plerre Hétu, NH est 
l'assistant de Zubin Mehta à l'Or- 
chestre symphonique de Montréal 
et 1! dirige les concerts des Ma: 
tinées sÿmphoniques de la métro- 
pole, 11 a étudié la direction d'or. 
chestre au Conservatoire de Paris 
dans la classe de Louis Foures- 
tier, ainsi qu'à l'Académie musi- 
cule de Sienne en Italie, A cette 
‘Heure du concert”, H dirigera 
l'ouverture de l'opéra Paillasse 
de Leoncallo et le concerto pour 
hautbois de Marcelo, 

Lo baryton Victor Braun est 
originaire de Windsor et chante 
actuellement à l'Opéra de Franc- 
fort. Il interprétera un air de 
Pailllasse et un extrait de Don 
Giovanni de Mozart, Le soprano 
d'Halifax Sheila Piercey chante- 
ra un air de Mozart, 

Le soliste du Concerto pour 
hautbois de Marcello est un jeu- 
ne artiste québécois Jacques Si- 
mard, premier 


vatoires de et de Paris. 


Quant à la jeune pianiste de | quittera le 
dix-huit ans, Diedre Irons, elle a |! prochain 
fait ses débuts de concertiste avec | £nes de 
l'Orchestre symphonique de Win- ; du Honduras, Son retour est 


nipeg, Elle jouera ici la Polonai- 
se en la bémol de Chopin, 

Cette ‘’Heure du concert” sera 
mise en ondes au réseau français 
par Pierre Morin, 


Nos longs métrages 
Le samedi 14 mars, à 8 h, 30: 
‘“‘Mousquetaire fantôme, 
Et à 10 h. 45: “Le pays de la 
haine'', drame avec Jeff Chand- 
ler, Joanne Dru et Julie London, 


| 
| 


séculier fondé depuis moins de 
ep ans existe H 
u 


Rivières, Qué, 


6, 6) 


}n vérneur nordine Uri 
de l'hostilité d'un village du 
Le dimanche 15 mars, à 10 h. 
“L'or de la Nouvelle-Guinée”, 
film d'aventures avec John Pay- 
ne. En Nouvelle-Guinée, un va: 
leureux capitaine est victime d'es- 


ry lundi 16 mars, à 10 h. 50! 
“Le beau Danube bleu”, avec 
rohard Wicki, Hiide Krahl et 
Anne-Marie Duringer, La vie du 
compositeur Johann Strauss 

Le mardi 17 mars, à 10 h. 30 
« de « veus’, drame 
social d'après 


hèce de Jean- 
Paul Sartre, avec ra 
et Yvan Desny, Une prostit 
en témom d'un meurtre, 
Le mercredi 18 mars, à 10 h. 
30: “Toi que j'armals”, un drame 


psychologique avec Patricia Roc, as 


Anna-Maria Ferrero vt Akim Ta- 
mirof, Une riche et séduisante 
veuve s'éprend d'un homme de 
dix ans son cadet, 
Le jeudi 19 mars, à 10 h. 90: 
“Général de la Rovere”, 
Le vendredi 20 mars, à 8 h. 30: 
“Je suis un sentimental”, film 
icier avec Eddie Constantine, 
elle Darvi et Paul Frankeur, 
Menacée par son mari, une fem- 
me demande à son amant de lui 
donner les moyens de quitter Pa- 
ris. Celui-ci, craignant le scan- 
dale, l'étrangle avec le foulard 
du mari. 
Et à 10 h. 30: “Pépé le Moko!, 
avec Jean Gabin et Mireille Ba- 
lin, Inconseiemment, une femme 
sert d'appât à la police, pour cap- 
turer un bandit, 


Visite d'amitié 


Mile Reine-Aimée Welsh, di- 


ix des consor- | rectrice générale des Oblates Mis- 


sionnaires de Marie Immaculée, 
Canada le 15 mars 
Je visiter ses compa- 

Bolivie, du Chili x 
F' . 
vu pour la fin de mai, Cet Institut 


éjà dans dix- 
ys, sur quatre continents, 
La ison Centrale est située à 
7535, boulevard Parent, Trois- 


C'est l'amour que je veux, non 
les sacrifices; la connaissance de 
Dieu, non les holocaustes, (Osée 


Vous avez découvert des aubaines récemment? Alors, pourquoi 
ne pas en profiter en ayant recours au Plan de Financement 
Familial de la Banque de Montréal? 

Grâce à ce plan économique comportant une assurance-vie, 
un versement mensuel régulier suffit à combier tous vos besoins 
en fait de crédit personnel —et vous pouvez échelonner vos 


versements durant une période allant jusqu'à trors ans. 
Si vous découvrez une aubaine-renseignez-vous sur 
le Plan de Financement Familial à la succursale de la 


Banque de Montréal de votre voisinage. 
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TOUT LE CRÉDIT DONT VOUS AVEZ BESOIN. 


Des succursales dans les principaux centres du 
MANITOBA et de la SASKATCHEWAN 


Prreussr 
L 


A ——————————_——— 


CC et là 
M'étant débarassé de ce petit 
sermon, passons à des choses 


moins sérieuses, 

Au fait, quand notre cher Jean 
J, montera-t-il en chaire de nou- 
veau? L'aotion est aux laïques, 
parait-N, Espérons qu'il nous fera 
grâce de lous ces chiffres à l'ave- 
nir, Même sur papier, ces chiffres 
ne disent souvent rien aux comp: 
tables les plus avertis, À quoi bon! 

Frère R, Mercier nous est reve. 
nu de Californie, enchanté de son 
voyage mails content de rentrer 
chez soi, 

Gus parle toujours de prendre 
sa retraite, mais il en parle seu- 
lement, À 100 ans ça ne vaudra 
plus la peine d'y penser, 

Quand vous Llirez ces lignes, 
Provencher aura déjà reçu la vi- 
site d'un autre Conseil (jeudi der- 
nier), Nous vous en dirons quel- 
que chose la prochaine fois, 


Saluons en t le nouvel 
élu Chevalier nd le frère 
John MeDewitt, de Sit-Louis, Mo, 


Tirage du 27 février: le frère 
G, Cormier; absent, hélas! 


BISTOURIL, 
Un député pr 
un “White Ensign“ 


OTTAWA — S'ajoutant aux 


ÉCONOMISEZ 
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$ 


GRÂCE AUX 
NOUVEAUX TARIFS 


D'AIR 


POUR L'EUROPE! 


CANADA 
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St-Bonitace, le 13 mars 1964 


À compter du ler avril, vous pourrez aller en Europe 
par DC-8 d'Air Canada, aux plus bas prix jamais 


offerts pour les voyages en jet 


Selon le temps dont 


vous disposez, vous aurez 14 ou 21 jours entiers 
pour voir vos parents, vos amis ou parcourir le 


Vieux Continent! 


Demandez à votre agent de voyages ou à Air Canada 
tous les détails sur le nouveau tarif “Exeursion"; 
sur le tarif “Saison économique" en vigueur 4114 
semaines par an; sur les nouvelles réductions de 
prix applicables toute l'année et atteignant |usqu'à 
$205 pour les voyages en première classe, 


EXTRAITS OÙ TARIF “EXCURSION 21 JOURS" 
CLASSE ÉCONOMIQUE D'AIR CANADA 


MONTRÉAL 
PARIS 


$34690 


MONTRÉAL 
ROME" 


$45890 


Via compagnie correspondante en Europe. 


Cette année, allez en Europe par Air Canada! 
(Pour la Grande-Bretagne, service conjoint Air Canade ou BOAC) 


Voyez votre agent de voyages ou téléphonez à Air Canada 
@AIR CAI AIR LINES 


Pour tous renseignements concernant les nouveaux tarifs réduits 
Consultez votre agent d'Air Canada 


L'AGENCE DE VOYAGES D'ESCHAMBAULT 


136, avenue Provencher, St-Boniface 


Téléphone: CEdar 3-3457 


Au Sacré-(oeur 


(WINNIPEG) 


Festival français au Sacré-Coeur 


Les élèves de l'école du Sacré- 
Coeur ont présenté leur ‘Festival 


milliers d'autres suggestions déjà | français’ le dimanche soir 8 mars, 


faites à ce titre, le député con- 


servateur d'Oxford, M. Wallace | du R, 


Nesbitl, a suggéré aux Commu- 
nes l'adoption ‘un White Ensign, 
au lieu du Red Ensi 
drapeau national des Canadiens, 

Le fond du drapeau serait 
blanc, Dans un coin, il y aurait 
l'Union Jack et dans l'autre, il 
4 aurait une grande feuille d'éra- 

le verte encerclée par trois fleurs 
de Lis bleu royal, I! y aurait aussi 
au milieu du drapeau une bande 


or, 

Selon M. Nesbitt, l'Union Jack 
symboliserait la tradition britan- 
nique au Canada, Le fond blanc 
du drapeau et les fleurs de lis 
réprésenteraient ‘notre trésor que 
constitue la culture française”. La 
feuille d'érable symboliserait le 
Canada entier, 

Même si personnellement Je 
Red Ensign ait très bien le 
satisfaire, M, Nesbitt a dit qu'il 
fallait faire des compromis ,,, 


Un séminaire eut 


La soirée était sous la présidence 
P, Cléophas Lafrenière, 
O.M.I., curé, accompagné des RR, 
PP, G, Ramaekers, SJ. visiteur 


, comme | des écoles françaises du Manitoba, 


W. Sicott, O.MI. supérieur du 
Juniorat de St-Bonlface, C, Des- 
hayes, O.M.I,, économe provincial 
des Oblats, L. Alarie, O.M.I., pro- 
fesseur au Juniorat, A, Lafreniè- 
re et B, Pinet, OM, vicaires, 
Aux premiers rangs d'un Îm- 
posant auditoire de parents et 
d'amis, on remarquait la Rév, 
Mère Isidore-de-Séville, supérieu- 
re provinciale des Saints-Noms 
de Jésus et de Marie, ainsi que la 
Rév, Sr Thérèse-Joséphine, supé- 
rieure à Holy Cross, accompa- 
d'anciennes institutrices et 
lèves du Sacré-Coeur, entre au- 
tres, les Rév. Srs Jeanne-d'Or- 
léans, Gilles-de-St-J h, Marie- 
de-St-Pierre, Gérard-Ernest et 
Charles-Joseph,. 


L'entrée musicale fournie par 


lieu à Winnipeg 


pour les principaux d'écoles rurales 


Mme I, Dauphinais, de la Di- 
vision scolaire no 20, M. P. Baril, 
de St-Eustache, et M, J, Duhamel, 
de la Division scolaire no 17, par- 
ticipèrent récemment à un je 
naire des principaux d'écoles ru- 
rales, tenu au United College de 
Winnipeg. Il y eut deux confé- 
rences principales: l'une par M. 
B. Scott Bateman, sous-ministre 
de l'Education, l'autre par M. R. 
T, F, Thomson, surintendant de 
la Division scolaire de St, James, 

M. Bateman jinsista sur le be- 
soin urgent de principaux quali- 
fiés pour les écoles publiques du 
Manitoba notant qu'ils doivent 
avant tout être des chefs à la fois 
souples et résolus, Ils Aevront 
bientôt prendre eux-mêmes des 
décisions quant aux cours à offrir 
dans leurs écoles, et faire le choix 


Au poste 


SAMEDI 4 MARS 
1.15-Cours télévisés 
3.30—Pepinot 
400—Tour de terre 
4.30—Les Croquignoles 
5.00Coucou 
5,30—Champ libre 
6.30—Nouvelles 
645-—Langue vivante 
100—Les uns les autres 
1.30-Les quatre justiciers 
8.00—Dans les rues de Québee 
8.30—Long métrage: 

“Mousquetaire fantôme‘ 
10.00—Les couche-tard 
10,30 Votre choix 
10,45—Cinéma : 

“Le pays de la haine" 

DIMANCHE 15 MARS 

1.15-—Cours télévisés 
3.30—F-Ma 
4.30-—Fiim 
5.00—A l'heure du Concile 
5.30—L'Heure des quilles 
6.30—Présence de l'art 
100-—Terre des hommes 
130—Robin des Bois 
8.00—Septième-Nord 
8.30-Théâtre d'une heure 
9.300 Canada 
10,30-Cinéma : 

“L'or de la Nouvelle-Guinée" 

LUNDI 16 MARS 
345—Votze cuisine madame 
400—Miroir d'Eves 
4.30-—La boite à surprise 
5.00—Bobino 
5.30--M. Pipo 
600—Atome et galaxies 
6.30Nouvelles 
645—La revue de la maison 
71.00—Les travaux et les jours 
1.30—Jeunesse oblige 
8.00—Histoires des pays d'en haut 
8.30—La poule aux oeufs d'or 
9.00—Bras cessus, bras dessous 
920—De 9 à 5 
10.00-La faim des autres 
10.30—Cinéma : 

“Le beau Danude bleu” 

MARDI 17 MARS 
345—Votre cuisine Madame 
400—Votre enfant Madame 
430—La Boîte à Surprise 
5.00—Bobino 
5.30-—La vie qui hat 
600-—La Flèche brisée 
8.30—Nouvelles 
645—La Revue de la maison 


des élèves et des professeurs pour 
ces mêmes cours. 

“A cause de leur propre édu- 
cation académique, dit-il, certains 
principaux sont tout à fait anti- 
pere à des cours proposés, 

écoles ayant une telle direc- 
tion ne pêuvent tenir le pas avec 


notre monde changeant, Tout ce 


que je demande, c'est que les 
principaux considèrent ces cours 
d'un rit ouvert," 

M. Thomson appuya les énon- 
cés de M. Bateman en disant que 
la responsabilité essentielle d'un 
img g envers le district sco- 

ire et les commissaires consiste 
en une direction ferme dans le 
domaine éducationnel, Un bon 
chef doit être plein d'ardeur, prêt 
à étudier des idées nouvelles et 
à modifier son opinion antérieure, 


CBWFT 

100—Caméra ‘64 

130—Jeunessæ oblige 

8.00—Rue de l'Anse 

8.30--Tête d'affiche 

9.30—Les insolences d'une caméra 

10,00—Réalités économiques 

10,30—Cinéma : 
“La P,,. respectueuse” 
MERCREDRI 18 MARS 

345—Votre cuisine, Madame 

400—-Le temps de vivre 

430—La boîte à surprise 


5.00—Bobino 
5.30—Coeur aux poings 
600—L'épée de Florence 


6.30—Nouvelles 
8.45—Actualités féminines 
100—L'homme et le fleuve 
130—Jeunesse oblige 
8.00—Le pain du jour 
8.30-La cité sans voiles 
9.10—Sous le signe du lon 
1000—Actualités politiques 
10.30—Cinéma: 

“Toi que j'aimais" 


JEUDI 19 MARS 


345—Votre cuisine madame 
400— Votre enfant madame 
430—La boîte à surprise 
5.00—Bobino 
5.30— uet belles oreilles 
600-Guillaume Tell 
6.30—Nouvelles 
645-—La revue de la maison 
1.00—Emission scolaire 
130—Jeunesse oblige 
8.00—Filles d'Eve 
8.30—Tous un 
9.00—Janique aimée 
9.30—L'Heure du concert 
10.30---Cinéma : 

“Général de la Rovere" 

VENDREDI 20 MARS 

345—Votre cuisine madame 
400—L'éternel féminin 
430—La boîte à surprise 
5.00—Bobino 
530--Ti-Jean Caribou 
600—Les enquêtes Jobidon 
8.30—Nouvelles 
645-—La revue de la maison 
100—Vingt ans express 
30-—Jeunesse oblige 


8.30--Cinéma international: 
“Je suis un sentimental” 


|10.15—Les affaires de l'Etat 


10.30-—Cinéma : 
“Pépé le Moko" 


BRODEUR TV SERVICE 


Licencié du gouvernement — Tout travail garanti 


SERVICE COMPLET DE TELEVISION, RADIO, TRANSISTORS 
Gramophones, Haute fidélité, Stéréophoniques, Magnétophones 
1462, RUE ERIN, WINNIPEG 3 


Téléphone: 774-2758 


Résidence: $t-Adolphe 314-R-14 


Cécile Roy et Paulette Desaul- 
niers au piano fut suivie de l'O 
Canada et du mot de bienvenue 
par Eugène Trudeau, de 1le an- 
née, Le programme débute par 
les bamb u Jardin d'Enfance. 
Ces derniers donnent le ton 
toute la suite du programme par 
leur succès épatant, Tour à Lour 
les élèves des autres classes dé- 
filent sur la scène pour offrir 
soit des chants, des saynètes, des 
récitations, de l'opéra même, ré- 
galant l'auditoire par leur talent 
artistique, leur verbe f is et 
un savoir-faire exceptionnel pour 
de jeunes étudiants, Si l'amblan- 
ce anglo-saxonne semble avoir 
englobé les petits Canadiens fran- 
çalis, le geste de ce soir nie ce fait 
ouvertement. 
Félicitations à tous les artistes! 
Félicitations aux institutrices si 
dévouées; elles devraient avoir 
des sentiments de fierté à l'en- 
droit de leurs élèves autant que 
les parents qui regardaient leurs 
enfants évoluer sur la scène, Il 
me semble ue gg de men- 
tionner la chorale à quatre voix 
mixtes sous la direction dynami- 
que et habile de la Rév. Sr Jo- 
saphat-de-Marie, La riche sono- 
rité d'une centaine de voix en 
harmonie parfaite, appuyée d'une 
belle diction et d'une finesse de 
nuances et de style vraiment re- 
marquables, rappelait les chora 
les allemandes où russes à la ré 
putation mondiale, 
Le Père curé remercia et fé- 
licita chaleureusement, A titre de 
sieur intéressé aux âmes et à 
cause française, il exhorta les 
arents à continuer le travail des 
nstitutrices dans le foyer, tant 
dans le domaine de l'éducation 
chrétienne que dans celui de la 

culture française, 
Petits cours 


Le R. P Albert Lafrenière par- 
la du culte dans l'église à une 
vingtaine de paroissiens le lundi 
sobr 9 mars, 11 expliqua l’évolu- 
tion du culte à partir du temps 
appelé ‘Préhistoire jusqu'à nos 
jours, Le culte représenterait 
donc tous les actes extérieurs de 
dévotion, à partir des anciens sa- 
crifices, tels les sacrifices au Dieu 
“Yahweh’” qui, se terminant avec 
la venue du Christ, sont rempla- 
cés par un culte réellement spi- 
rituel, 

Le culte tel que dans l’Ancien 
Testament servait à éduquer le 
peuple juif et à re nd la venue 
du Sauveur. Le Christ l’a per- 
fectionné par son sacrifice sur la 
croix, annonçant ainsi que le cul- 
te à venir serait surtout un culte 
spirituel, 

Club Dominique Savio 

La soirée des parents organisée 
par le ‘Club Donunique Savio” 
est remise au 21 mars, Tous sont 
bienvenus. 

Ménage de Pâques 

Un groupe de paroissiens sont 
venus faire le ménage de Pâques. 
La paroisse se félicite d'avoir des 
| paroissiens si dévoués. 

Remerciements 

Le comité des Guides et Jean- 
nettes veut remercier tous les pa- 
rents qui se sont présentés à la 
réunion du jeudi 5 mars dernier 
ad entendre Mile Madeleine 

ernier expliquer le guidisme et 
répondre aux questions posées, 
Merci aussi à e Bernier pour 
son dévouement. 

Dames de Ste-Anne 


N'oubliez pas la réunion men- 
suelle des Dames de Ste-Anne le 
dimanche 15 mars, après ka messe 
de 9 heures, | 

Nous aimerions voir un plus 
grand nombre de dames assister 
aux assemblées. En plus de vous 
tenir au courant des activités de 
la congrégation, elles fournissent 
aussi l'occasion aux dames de ren- 
contrer de nouvelles paroissien- 
nes ou de renouer connaissance 
avec les autres, 


Prochaine assemblée 
des O.I.C. à Barcelone 


PARIS (CCC) — La prochai- 
ne assemblée de la conférence 
des Organisations internationales 
| catholiques (O.1.C.) se tiendra à 
Barcelone du 15 au 18 avril, 

Le Comité de continuité s'est 
réuni récemment à Paris, avec 
la Érrbeps me notamment, de 
M. Ramon Sugranyes de Franch, 
professeur à l’Université de Fri- 
| bourg, président, et de M. Miec- 
zyslav de Habicht, secrétaire per- 
|manent, de Fribourg également, 


> 
oo 
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La semaine 
de la Croix-Rouge 
du 16 au 23 mors 


La campagne de la Crolx-Rou- 
ge débutera le lundi 16 mars pro- 
chain, Les dirigeants font appel 
à la générosité de tous et chacun 
en aidant les personnes qui se 
dévouent à cette cause à taire de 
cette souscription un réel succès. 

Cela permettra d'apporter du 
9 € à à 
R, J. Stanners 
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soulagement à un plus grand 
nombre de malheureux et d'alé- 
ger leurs souffrances, N'oublions 
pas que la Croix-Rouge travaille 
riout dans le monde et pénè 
re jusque dans les camps de pri- 
sonniers, même les plus éloignés. 
Mme J.-J, (Yvonne) Tétrault 
est en charge de cette campagne 
pour le district de St-Boniface, 
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Chiffres 


le 13 mors 1964 


de la char de 


uents sur la survivance 


la foi au Manitoba 


Le bureau fédéral de la sta: |censements (1961) permetient de | comme basse car, à ce moment, 


latique à récemment publié de 


comparer origine, bilinguisme, 


la population dont le français était 


nouveaux tableaux sur le recen- !langue maternelle, fidélité à la! la langue maternelle était à peu 


sement de 19681, qui permettent 


de dresser un bilan plus détaillé | rallèles pour les années 1941 et | 
plus utile des tendances Jin: | 1961 montrent dans quel sens se | 
guistques el religieuses de la po- | fait l'évolution franco-manitobal. | 
pulation franco-manitobaine, Le |ne our ces points, On découvre | 


foi catholique. Les tableaux pa- 


prés égale à la population d'ori- 
dine françalse, Alors on se trou. 
val à vingt-cinq ans de l'année 
néfaste (1916) quand le trançais 
était supprimé à l'école, et au 


bureau publie d'abord des don: | ainsi, par exemple, que la popula. | moment où les enfants nés en 


nées en classifications assez sim | lion protestante française du Ma |1916 fondèrent leurs 


piles: nombre total de la popule- 

mn, nombre de personnes de 
telle origine, etc. Ce n'est que 
plus tard que l'on procède à des 
cassificalions cormpéxes Où COM- 
paralives, per exemple: personnes 
de 14 ans et plus, selon l'oceupa- 
| 'élat, le gain, ete 


Or, aujourd'hui, des tableaux 


| niobs à doublé pendant les vingt 


dernières années et compte main- 
tenant 9 sur 100 des gens d'origi- 
ne française dans celle province. 
| M y à aussi moyen de cons. 
later que la ‘“aurvivance" va 
mieux depuis 1951, en compa: 
raison avec la période 1941-1951 
Pour fins d'étude, 1 y a une bon- 


propres 
| foyers. (Il est regrettable que les 
| FECeRSeMeNnts QUINQUENTAUX Qui 
(se font dans l'Ouest seulement 
N'aient qu'un but économique, 
| car les chiffres sur la survivance 
| de la langue auraient un intérêt 
|lout à fait spécial en 1966 Lors 
du cinquantenaire de l'AECFM 
qui à été fondée par réaction à 


de la population aux derniers re- one raison de prendre l'année 1941 | la “suppression".) 


Comparaisons générales 


En plus de prendre l'année les chiffres qu'on à el espêrer | cent; celle qui professe la foi ca- 
1941 comme base de comparai- | que les faiblesses visibles soient | Wholique, de 56 px cent. Au 


son, ll est d'usage de considérer 
le chiftre de la population d'ori- 
gine française comme l'expression 


corrigées par des forces mvisibles, 
Prenons une première cuflierée 
dans la soupe aux chiffres 


La 


pou de vue d'origine française, 
de foi catholique et, à peu près, 
de l'usage unilingue ou bilingue 


de ce qui aurait pu être la sur- | population totale du Manitoba a !du français, le groupe tient sa 


vivance parfaite, si lous ceux qui 


| augmenté de 26 sur cent pendant 


place dans la population totale, 


ont du sang français parlaient | le période 1941-1961, En d'autres | Selon l'origine et la foi, le pro- 
français, Point de comparaison un | mots, Ë y à anjonrd'hui 126 Ma- | grès est deux fols plus rapide que 
peu limprécis, car on compte l'o- | nilobains pour 100 Manitobains | celui de la population manitobai- 


rigine ethnique seulement du côté 


[qui habilaient la province 


en 


ne, (La population d'origine non- 


palernel et les enfants dont la 1941, Or, pendant ce temps, la | française à augmenté de 34 pour 
mère est française n'y figurent | population d'origime française alcent dans la province.) En un 
pas, Or, ce n'est pas par hasard | augmenté de 59 pour cent; celle | mot, la population d'origine fran- 


que la fidélité à la langue s'ex- 


[qui parle le français ou le fran 


Guise qui élait dans la proportion 


prime surtout sous l'en-tête de | çais et l'anglais, de 25 pour cent; | de 7.2 pour cent du total en 1941 


la “langue maternelle”, la langue 
du foyer, Mais H faut prendre 


celle qui parle le français comme 
|langue maternelle, de 18 pour 


Foi et langue 


est maintenant de 9.1 pour cent 


Le deuxième point de compa- | français et l'anglais, on atieint | française est trois fois plus forte 
raison est celui de la fidélité ca- | 60,705 en 1941 et 76,322 en 1961, | que la fidélité à la langue, 


tholique, Augmentation de 100 


(1941) à 156 (1961), presque au | 125, Cette proportion est presque | paralson entre 


même rythme que celle de la 
population d'origine française de 
100 (1941) à 159 (1961). En: 1941, 
sur 52,996 personnes d'origine 
française !l y en avait 48,491 de 
foi catholique, soit 91 sur 100, En 
1961, sur 83,936 personnes d'ori- 
gine française, il y en a 73,928 de 
foi catholique, soit 88 sur 100, 

Les chiffres quant à la con- 
servation de la langue sont moins 
consolants, En combinant le to- 
tal des gens qui parlent le fran- 
çais uniquement (ce sont parfois 
des immigrants qui possèdent le 
français comme lañgue seconde) 
et celui des gens qui parlent le 


Evidemment, M y a moyen d'in- | 


terpréter ces résultats dans un 
sens très pessimiste et dans un 
sens modérément optimiste, Le 
pessimiste noterait que le pour- 
centage de fidélité française par 
rapport à l'origine va en baissant 
el que les personnes dont le fran- 
Çais est la langue maternelle re- 
présente seulement 6.6 pour cent 
de la population manitobaine en 
comparaison avec 7 pour cent en 
1941, On peut aussi, comme le 
font les pédagogues avertis, se 
demander si la qualité du français 
et du bilinguisme n'a pas baissé, 
Le recensement ne donne pas de 
réponse à cetle dernière question, 
Il est clair que la fertilité du 
foyer français est la raison prin- 
cipale du maintien de le langue 
dans une position comparative 
raisonnable par rapport à la po- 
pulation totale de la province, En 
jetant un regard sur les tableaux 


[soit une augmentation de 100 à 


identique avec le taux de l'aug- 
mentation de la population du 
| Manitoba, mais inférieure à celui 
de l'augmentation de la popula- 
tion d'origine française (de 100 
[à 156), Parmi les ‘bilingues, 
on ne distingue pas les Anglo- 
français des Franco-anglais, 


geant se trouve sous l'en-tête de 
la langue maternelle, Notons d'a- 
bord que le total des personnes 
| dont le français est ja langue du 
foyer a augmenté de 51,546 
(1941) à 60,890 (1961), soit de 
100 à 118, La fidélité à la foi 
parmi les d'origine 


Pertes visibles 


qui donnent la province ou le 
pays d'origine dés Manilobains, 
on ne trouve pas de raison de 
croire que la hausse de la popu- 
lation française soit attribuable en 
grande partie à l'immigration 
québécoise ou française, Il y «a 
en 1961, 538 personnes de plus 
de naissance québécoise au Ma- 
nitoba qu'en 1941, 
L'urbanisation joue certaine- 
ment contre la conservation de 
la lañgue, Dans la ville de Win- 
nipeg, par exemple, en 1961, sur 
13,945 personnes d'origine fran- 
çaise, il y en avait 12,322 de lan- 
gue française ou bilingues et 7,- 
496 seulement de langue mater- 
nelle française, ce qui donne des 
pourcentages de fidélité de 88 
pour cent et 54 pour cent res- 
pectivement, en comparaison des 
pourcentages pour la province de 
91 et 72. Mais curieusement, en 
ville, la fidélité à la foi catholique 


personnes 


Le chiffre le moins encoura- | 


Voucl en pourcentage une com- 
la situation de 
1941 et celle de 1961, l'origine 
| française étant corsidérée com- 
me base, c'est-à-dire 100 pour 
cent: 


œ, 


1941 7; 1961 


Origine française 


52,996 100 83,936 100 | 


| Langue française 
60,705 115 76,322 91 
Langue maternelle 
51546 99 60,899 72 
Foi catholique 
48,491 
Protestantisme 
(Anglican, Eglise unie, 
Presbytérien) 
| 3,116 


91 73,928 88 


1 17,149 


pen beaucoup plus élevée que la 
fidélité à la langue, soit 78 pour 
cent en comparaison à 54 pour 
cent, tandis qu'à la campagne la 
comparaison s'exprime autrement, 
88 pour cent (foi) et 72 pour cent 
(langue maternelle), En fait la 
fidélité à la foi en ville était de 
718 pour cent en 1941 et exacte- 
ment le même taux en 1961, tan- 
dis que la fidélité était de 91 pour 
cent en 1941 à la campagne et de 
68 pour cent én 1961, L'influence 
urbaine est cependant visiblement 
hostile à la conservation et de 
la langue et de la foi, Les chiffres 
pour la région métropolitaine 
(Grand-Winnipeg) sont: 


| 


LA LIBERTE ET LE 


L'on voit ci-dessus, à gauche, l'hon, 3, B, Curroll, ministre du 
Bien-être, à qui revint l'honneur de couronner Mlle Louise Plouffe, 
à droite, reine du Carnaval de La Broquerie, dimanche dernier, Mile 
Plouffe est la fille de M, et Mme Edmond Plouffe, et étudiante de 
l'école secondaire de La Broquerie, Elle était la candidate des Che- 
valiers de Colomb, (Photo Carillion News) 


Population totale 475,989 | 
Catholiques 112,693 
Origine française 39,777 
Parlant français 

et français-anglais 37,919 
Langue maternelle 

française 27,882 


Reprise encourageante 


En dèpit de ces pertes, une | 1951 comme base, l'augmentation | télévision? Pourquoi pas’ 


autre comparaison permet une |a été de 27 pour cent. Pendant | 


Naturellement, là où l'élément 


appréciation plus optimiste de la | cette même première décennie, les | français est plus concentré et en 
situation, Comme on l'a indiqué, | gens qui parlent le français ou les | proportion importante relative- 


il y a, malgré les pertes, aug- 
mentation sur toute la ligne, L'in- 
dice le plus essentiel, celui de la 
langue maternelle, montre tout de 
même une hausse de 10,000 sur 
les vingt ans, Mais une autre base 
de comparaison inspire davantage 
confiance, I] s'agit d'aligner les 
pourcentages de progrès de 1941 
à 1951 par rapport aux pourcen- 
tages de progrès de 1951 à 1961, 
Pendant la première décennie, le 
pourcentage d'augmentation sous 
le chef de l'origine française a 
été de 24 pour cent; pendant la 
deuxième, prenant le chiffre de 


Au Manitoba, à l'heure actuel. 
le, 1 personne sur 10.9 est d'ori- 
&ine française, 1 personne sur 
10.8 parle le français ou le fran- 
Çais et l'anglais, 1 personne sur 
15.0 parle le français comme lan- 
gue maternelle, 1 personne sur 
12.0 est catholique d'origine fran- 
Caise, 

Il y à vingt-cinq ans on tenait 
des débuts au Collège de St-Bo- 
niface sur cette question: nos en- 


Le Canada français C 


deux langues se sont multipliés 
par 9 pour cent, mais pendant la 
deuxième décennie l'augmenta- 
tion a été de 15 pour cent. Enfin, 
bonne nouvelle quant à la langue 
maternelle, Toial de 51,546 en 
| 1941, et de 54,199 en 1951, soit 
5 pour cent d'amélioration. Total 
de 54,199 en 1951 et de 60,899 
en 1961, soit 12 pour cent d'amé- 
lioration, Il n'y à pas à s'y mé- 
prendre, la survivance française 
s'améliore de 1951 à 1961 en com- 
paraison avec la période 1941- 
1951. Meilleur enseignement? Ap- 
|port des postes de radio et de la 


Conclusion 


fants parleront-ils le français dans 
25 ans? En scrutant les chiffres 
contemporains, en tenant compte 
des obstacles, surtout l’angticisa- 
tion sociale et scolwire et les re- 
tards dans l'établissement des pos- 
tes de radio et de télévision, qui 
ont marqué les deux premières 
décennies de ce temps, en pro- 
longeant prudemment les lignes 
de force qui se manifestent dans 


| ment à la population de la région 
|avoisinante, la fidélité est plus 
ae et plus élevée, Il y a par 
[contre environ 10 divisions de 
| recensement où ces conditions ne 


|se réalisent pas et où plus de | 


115,000 personnes d'origine fran- 
|Çaise sont éparpillées. Les châ- 
|[teaux forts demeurent: région 
| sud-est, avec jusqu’à A0 pour cent 
| de fidélité à la langue maternelle; 
région de la Montagne; certaines 
régions, dites métisses; St-Boni- 
|face (13,373 citoyens de langue 
maternelle française sur une po- 
|pulation totale de 37,600). 


les pourcentages, l'on peut dire 
que dans 5 ans, à l’occasion du 
jubilé d’or de l'AECFM, il y aura 
au Manitoba 96,500 personnes 
d'origine française, 85,000 par- 
lant le français ou bilingues, et 
65,000 dont le français sera la 
|langue maternelle, 

Et les jeunes collégiens feront 
toujours des débats oratoires sur 
|® bonne vieille question. 


herche l'harmonie, mais non l'unité 


HALIFAX — L'harmonie piu-|se sentir chez eux partout à tra- ayant les mêmes droits, les mé- 


tôt que l'unité est nécessaire pour 
amélorer les relations entre les 
teux principaux groupes ethni- 
ques du Canada, à dit le 
seur Etienne Duval, de l' 
sité Dalhousie, 
S'adressant aux membres du 
Newman Club de Halifax, le pe 
fesseur Duval a précisé que l'har- 
monie engendrerait l'unité, “Les 


niver- 


Canadiens français ne recherchent | 


pas l'unité, mais l'harmonie”. 


[Québec est que je 
Les Canadiens français veulent 


vers le Canada. Ils veulent que 
leur langue et leur culture soient 
reconnues dans tout le pays et ils 
veulent obtenir pour les minori- 


mes avantages et les mêmes obli- 
gatiohs. Le Canada doit devenir 
un Etat binational." 

Le professeur Duval est d'avis 


tés françaises des autres provin- | que le plus grand danger de rup- 


ces les mêmes droits que ceux 
dont jouissent les Anglophones 
du Québec, a-t-il ajouté. 

Le Québec désire des modifi- 
cations fondamentales à l'acte fé- 
dératif, 

“Le sentiment général dans le 
Canada doit 
être composé de deux nations 


ture vient du refus de certains 
Canadiens de langue anglaise de 
donner à la Confédération un 
sens qui corresponde à la réalité, 
Leur attitude norte inévitable- 
ment les Canadiens français à 
croire qu'un “Québec indépen- 


dant” est l'unique solution au pro- | 


bième, 


Aujourd'hui 


I y à 50 ans (1914) 

Le curé d'Ile-de-Chênes, M, 
l'abbé Chamberland, quittait 
cette paroisse pour Laval. Il 
était remplacé par M. l'abbé | 
Decelle, | 

On avait inauguré un servi- 
ce de chemin de fer pour la 
région de La Salle, Ceci per- 
mettait aux voyageurs de cette 
région d'aller en ville le matin 
pour en revenir le soir. 

Les paroissiens de Ste-Anne- 
des-Chènes fêtaient leur curé, 
M. l'abbé L.-W, Jubinville 
(plus tard monseigneur et curé 
de la cathédrale de St-Boni- | 
face), à l'occasion de son anni- 
versaire de naissance, Une soi- 
rée musicale et dramatique 
mettait en scène Mlles G. Ri- 
vest, À. Berthiaume, L, Lavack, 
G. Trottier, C, Brunelle, R. Ga- 
gnon, YŸ, Côté, F, Duguay, L, 
Breton et M.-A, Champagne. 

M. l'abbé E.-A, Halde, curé 
de Laurier, accompagné de 
quelques paroissiens se ren- 
daient à quelque 20 milles de 
la paroisse à la recherche de 
bois de construction pour la pa- 
roisse, La nouvelle ne dit pas 
ce que l'on se proposait de 
construire, 

Les propriétaires d'autos de 
St-Eustache payaient de leur 
optimisme, Le beau temps les 
avait encouragés à sortir leurs 
voitures, mais un vent du nord 
avait déferlé sur la région et 
le gel qui avait suivi rendait 
les routes impraticables, et les 
pannes s'ensuivirent, 


Il y a 40 ans (1924) 

M. Andrew R. McMaster, dé- 
puté fédéral de Brome, pronon- 
çait une allocution à Montréal 
sous les auspices du People's 
Forum. Le député défendait 
l'usage du français partout au 
Canada et blâämait ceux qui 
s'opposaient à l'usage de cette 
langue. En parlant des divisions 
qui existent entre groupes fran- 
çais et anglais, le conférencier 
déclarait: “Je ne mentionne pas 
un fait nouveau en parlant de 
ces divisions; n'en avons-nous 
pas une preuve en constatant 
qu'un Canadien français, qui 
parle sa langue, qui est ici de- 
puis huit générations et qui n’a 
d'autre patrie que le Canada 
ne puisse se servir de sa lan- 
gue maternelle dans certaines 
parties à l’ouest de la province 
de Québec, sans être raillé et 
molesté, Appelle-t-on cela de la 
tolérance? Est-ce juste? Peut- 
on concevoir un tel état de cho- 
ses en plein vingtième siècle? 

A St-Jean-Baptiste on avait 
réussi à remettre sur la liste 
électorale les noms des Frères 
et Soeurs enseignants de la pa- 
roisse, Certains “esprits forts’ 
avaient réussi à faire rayer de 
cette liste tous les noms de re- 
ligieux et religieuses. La nou- 
velle ne dit pas qui étaient ces 
esprits forts ni la raison qui 
les avait à poser ce 
geste. 

Les jauréais à l’écoie du Sa- 
cré-Coeur de Winnipeg étaient 
Blanche Vien, Cécile Arsenauit, 
Marguerite Quinn, Rolande Pa- 
quin, Paul Aubin, Nora Doyle, 
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‘Marguerite Doyle, Adèle Gau- 


thier, Louis Sala, Germaine Sé- 
guin, Jean Carignan, Jeanne 
Guay, Lorette Rhéaume, Ar- 
mand Vien, Norbert Guertin, 
Fernand Gingras, Joffre Char- 
lebois, Jeannette Blanchard et 
Gertrude Thomas. 
I y a 30 ans (1934) 

M. l'abbé Léonide Primeau, 
archidiacre du diocèse de St- 
Boniface, publiait un album- 
souvenir des fêtes qui se dé- 
roulaient lors du sacre de Son 
Exc. Mgr Emile Yelle, PSS, 
archevêque-coadijuteur de St- 
Boniface. 

Lord Aberdeen, gouverneur 
général du Canada de 1893 à 
1898, mourait dans son comté 
d'Aberdeenshire en Ecosse, Il 
était âgé de 87 ans. 

Le industriel améri- 
cain, Henry Ford, déclarait que 
le grand remède pour se remet- 
tre de la crise économique qui 
sévit était le retour à la terre. 

M. Marc Meunier, vice-pré- 
sident régional de l'ACJC. 
déclarait dans un éditorini dé | 


La Liberté que la presse ca- 
tholique est la locomotive des 
oeuvres. Au cours de son ar- 
ticle, M. Meunier citait la dé- 
claration des pères du Concile 
plénier de Québec: “Nous som- 
mes convaincus que la création, 
la diffusion et le soutien cons- 
tant de journaux véritablement 
catholiques, est une oeuvre 
souverainement utile, et nous 
ne craignons pas de dire qu'elle 
est, de nos jours, une absolue 
nécessité", 

Dans je même ordre d'idée, 
l'épiscopat de la Saskatchewan, 
à l'occasion du 24e anniversai- 
re du Patriote de l'Ouest, lan- 
çait un vibrant appel en faveur 
du journal catholique, 

Les directeurs de la Société 
d'Agriculture de St - Claude 
comprenaient MM, E.-O, Gau- 
tron, Jean Martin, Art. Jobin, 
Aug. Rey, L. Chèze, L. Pilloud, 
P. DeRocquigny, V. Darel, L, 
Bellec, Fr, Gloux et Jos, Jac- 
ques, 


IL y a 20 ans (1944) 


Le T.R,. P. Théodore Labou- 
ré, supérieur général des Oblats 
de Marie Immaculée, mourait 
à Marseille le 28 février 1934. 
Le Père Labouré avait exercé 
son ministère surtout au Texas 
avant son élection au premier 
poste de sa communauté en 
septembre 1932, 

Les gosiers secs de la Sas- 
katchewan allaient devenir en- 
core plus secs, car le gouverne- 
nement de cette province venait 
de décréter que la ration de 
boisson pour un mois devait 
dorénavant s'étendre à deux 
mois . .. Mais la sécheresse en 
Saskatchewan, Ça se connaît 
hein? % 

Dans le même ordre d'idée, 
le gouvernement fédéral rap- 
portait que la consommation de 
boissons alcooliques en 1942 
était d'une valeur de $250,000,- 
000 comparativement à $153.- 
000,000 en 1939, (On peut sup- 
poser que la consommation 
réelle n'était pas si élevée, car 
il faut tenir compte des mil- 
liers de gallons d'eau qu'on 
vendait aux consommateurs 
pendant la guerre, et depuis.) 

Le major Paul Triquet, du 
Royal 22e régiment, se voyait 
décerner la ‘Victoria Cross”, 
la plus grande décoration mi- 
litaire du Commonwealth. Le 
major Triquet s'était mérité cet 
honneur par sa grande bravou- 
re lors de la bataille d'Ortona, 
en Italie. 

M. l'abbé (Mgr) A. D'Es- 
chambault présentait un mé- 
moire à un comité de ja Lé- 
gislature manitobaine chargé 
d'enquêter sur l'éducation dans 
les écoles du Manitoba. (Alcrs, 
tout comme aujourd'hui, les 
mémoires ne manquaient pas, 
mais des décisions? , ,:. nenni.) 

I y à 10 ans (1954) 

Son Exc, Mgr Gabriel Brey- 
nat, O.M.I., ancien vicaire a- 
postolique du Mackenzie, mou- 
rait à Lyon en France, Le dé- 
funt était ordonné prêtre en 
1891 et recevait son obédience 
pour le grand Nord immédiate- 
ment après. En 1901, il deve- 
nait le premier vicaire aposto- 
lique de sa région. En 1943, 
son état de santé l'obligeait à 
démissionner. C'est donc dire 
qu'il avait missionné pendant 
plus de 50 ans, 

S. S, le pape Pie XII célé- 
brait le 15e anniversaire de son 
élection au souverain pontifi- 
cat. 

A la basilique d'Ottawa, le 
nouveau délégué apostolique, 
Son Exc. Mgr Giovanni Panico, 
prenait contact pour la premié- 
re fois avec l’épiscopat et Je 
clergé canadiens. Plusieurs évé- 
ques et un très nombreux cler- 
gé assistaient à cette cérémo- 
nie 

La paroisse du Sacré-Coeur 
de Winnipeg se préparait à fé- 
ter son jubilé d'or en 1955. Le 
premier comité d'organisation 
de ces fêtes était composé de 
Mme O. Roy, M. ke Dr P.-E. 
LaFièche, MM. L. Régnier, J.- 
R. Doiron, W. St-Laurent, Her- 
vé Sala et M. le Dr G.-M. La- 


Flèche, 
J.-R. DOIRON. 


.utrefois 


| 
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Lettre de Paris 


Les étranges découvertes 
de la civilisation de l'atome 


Parts Février 1964 — 
Les Français — du moins ceux 
d'entre eux qui ont l'esprit 
curieux — viennent de faire 
une st jante constatation. 
Le cheval, le bon vieux cheval, 
est en train de reconquérir le 
pays, À telle enseigne que l'on 
compte aujourd'hui à travers 
la France entière près de 600 
sociètñs hippiques groupant 

lus de 30,000 cavaliers, c'est- 

dire beaucoup plus que l'on 
en dénombrait au temps de 
François ler, alors que l'armée 


: 


entière et tous les seigneurs du | 


royaume montaient à cheval! 

En 1962, pourtant, l'armée 
française a liquidé ses derniers 
escadrons, Le glorieux régiment 
des spahis de Senlis, qui faisait 
flotter ses gandouras rouges et 
blanches dans tous les grands 
défilés mälitaires, à lui-même 
été dissous, et ses montures dé- 
mobilisés et dispersées à l'en- 
can, Seul subsiste la prestigieu- 
se unité du Cadre Noir de Sau- 
mur ct ses écuyers qui rivab- 
sent avec ceux de l'illustre Eco- 
le Espagnole de Vienne, En fait, 
l'effectif ‘’cheval” de l'armée 
française ne dépasse pas 500 
aujourd'hui, alors qu'on comp- 
lait avant la dernière guerre 
pu de 200,000 cavaliers - 

ussards, dragons, chasseurs à 
cheval, cutrassiers, etc - et 
artilleurs ‘montés 

Ainsi, en net déclin au plan 
militaire, le cheval est en voie 
de disparition à peu près com- 
plète dans l'agriculture, sup- 
planté qu'il est par les tracteurs 
pélaradants, La fameuse foire 
aux chevaux de la St-Michel, 
à St-Hilaire du Harcouet, dans 
la Manche, rassembilait naguère 
dans l'ambiance extraordinaire 
que l'on devine, plusieurs mil- 
hers de bêtes de trait et de sel- 
le, autour desquelles acheteurs 
et vendeurs discutaient à per- 
dre haleine jusqu'au ‘'tope là”! 
final, Maintenant à St-Hilaire, 
deux ou trois douzaines de che- 
vaux à l'oeil mélancolique sont 
présents sur le foirail à la St- 
Michel, tandis que les paysans 
normands et bretons venus là 
s'agglutinent autour des stands 
des machines agricobes, 
C'est donc au moment où la 
race chevaline parait en voie 
d'exctintion en France —- si l'on 
excepte, bien entendu, les che- 
vaux d'hippodromes qui sont 
de véritables machines à fabri- 
uer de l'argent (plus de 4 mil- 
Lards de francs anciens joués 
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récemment à Vincennes sur une 
roule course!) — c'est done à 
ce moment que les Français 
redécouvrent vertus et les 
plaisirs de l'équitation, Chose 
curieuse, d'ailleurs, moins à la 
campagne, où ce serait plus fu- 
cle et moins coûteux qu'à la 
ville, Est-ce en réaction contre 
une vie mécanisée à l'extrème, 
qui étoufie l'homme dans ses 
lentacules d'acier? Toujours 
est-il qu'à Paris mème, des mil- 
liers d'ingénieurs, des fonction- 
naires, d'employés, d'ouvriers 
même, se sortent du lit de très 
bonne heure et s'en vont, à 15 
ou 20 kilomètres de leur do 
micile, faire dans l'aube nais 
sante une petite heure de trot 
el de galop à travers des her 
bages el des bois encore em- 
brumés, Après quoi, ces cava- 
liers de l'aurore sautent dans 
leur voiture et regagnent le bu 
reau ou l'usine, les cuisses lé. 
gèrement endolories, mais les 
poumons remplis d'oxygène 


Ce ‘‘relour aux sources'', cet 
te espèce de révolte contre les 
pesantes exigences des formes 
modernes de l'existence, revêt 


| d'ailleurs d'autres aspects, non 


! 
| 


Tab 


moins symplomatiques, Sans 
même parler du ‘camping et 
d'un certain naturisme, qui 
sont des phénomènes sociaux 
déjà plus anciens, on cbnstate 
que les citadins d'aujourd'hui 
prennent un intérêt de plus en 


plus vif au vélo , ,, et à la 
marche à pied 
Comme le cheval, la biey- 


clette était en voie de dispari 
tion, tuée par le moteur et par 
les aléas d'une circulation de 
plus en plus dangereuse, Le 
&lorieux Tour de France cy- 
cliste n'était plus la concréti- 
sation sublime des coups de pé- 
dale d'un peuple tout entier — 
on a compté jusqu'à 15 mil- 
lions de bicyclettes en France 
mails une entreprise pubi- 
citaire où le sport du vélo ne 
servait que de su rt à des 
activités férocement mercan- 
tiles, 

Or voici que de graves mes- 
sieurs — les jeunes sont enco- 
re possédés par la frénésie du 
moteur — retrouvent la joie 
de pédaler le long des routes 
que les voitures n'empruntent 
kuère, De wes messieurs, 
oui ges. naires, ie» 9h 
négaires, présidents de sociétés, 
hauts fonctionnaires, hommes 


| appel 


ac et cancer: 


noliiques (le vélo du ministre 
obert Buron est célèbre) 
chefs d'entreprise, ete qui 
abandonnent leurs puissantes 
limousines el enfourchent la 
démocratique bécane, Certains 
même ont renoncé à leur vo 

lure pour cireuler dans Paris 
où en ralson des encombre 

ments, le vélo est avec le mé- 
tro, le moyen de locomotion le 
Plus rapide, 

A cel égard le Bois de Bou 
logne offre, notamment le:di- 
manche malin, de savoureux 
tableaux. Ll n'est pas rare, en 
effet, de voir sur la route cir- 
culaire qui ceinture l'hippodro- 
me de Longeohamp, arriver des 
grosses voitures du coffre des 
quelles le conducteur vêtu d'u- 


ne culotle serrée aux mollets 
et d'un chandaïl de laine de 
couleur vive, entra un vélo 
qu'il enfourche aussitôt pour 


s'agglutiner à l'un des pelotons 
cyclistes qui tournent sans ar- 
rêl autour du champ de eour- 
ses 


L£ LI LL 
Enfin, dernière reconquête 
du citadin moderne: le goditlot 
de marche, la lourde et robuste 


chaussure qui permet d'avaler 
les kilomètres en oubliant la 
voiture, l'ascenseur et le fau 
teuil rembourré, L'autre jour, 
un journaliste sportif — c'est- 
à-dire un journaliste qui pra- 
tique le sport, et non qui se 
contente d'en rendre compte 

a publié dans son journal un 
que lui-même considé- 
rat comme farfelu, I! invitait 
ses lecteurs À se joindre à lui 
pour une marche à pled de Pa- 
ris à Mantes, sur un itinéraire 
de 52 kilomètres, à cour en- 
tre le samedi minuit et le di- 
manche midi, soit en 12 heu- 
res, Il espérait qu'une dizaine 
d'audacieux le suivralent: lls 
furent près de 400 au départ el 
248 d'entre eux, dont 36 fem- 
mes et jeunes filles, arrivè- 
rent au port, avec des pieds 
plus ou moins endommagés, 
mais de coeur gai! Et dans 
uelques semaines, les étudiants 

» Paris seront plus de 20,000 
à rallier Chartres à pied, par 
ces routes de la Beauce que 
Péguy a chantiées, pour al- 
ler prier la Vierge Noire de la 
cathédrale, 

Le cheval, le vélo, les sou- 
lers de marche: notre civilisa- 
tion de l'atome provoque d'é- 
tranges découvertes- 

Maurice HERR 


une enquête convaincante 


(ND.L.R, — Une imprime- 
rie de Paris nous fait parvenir 
deux nouveaux volumes, em- 
paquetés dans une revue légale 
qui porte le titre ‘‘Petites-Affi- 
ches”', Au verso de la revue, 
un article - commentaire: ‘“Ta- 
bac et cancer”, sur la campa- 
gne anti-cigarette d'Angleterre, 
Quoique la revue porte la date 
“15 mai 1962”, l'article ne 
manque pas d'actualité, les fu- 
meurs étant encore impénitents, 
malgré l'enquête plus récente 
faite aux Etats-Unis, Nous le 
partageons avec nos lecteurs, 
cependant, dans un autre but, 
celui de leur offrir le plaisir de 
lire un commentaire français 
sur un problème ‘“anglais’”’,) 


Voici ce texte: 

Depuis plusieurs années dé- 
jà, différents spécialistes et dif- 
férents organismes médicaux, 
aussi bien en Grande-Bretagne 
qu'aux Etats-Unis et dans d'au- 
tres pays, se sont employés à 
avertir le public du danger que 
représente l'excès de tabac, qui 
peut provoquer le cancer du 
poumon, Cette campagne a na- 
turellement ‘été combattue par 
les puissantes sociétés fabrican- 
tes de cigarettes — en Grande- 
Bretagne Le tabac n'est pas un 
monopole d'Etat —— qui ont fa- 
cilement obtenu le soutien d’u- 
ne grande partie des millions 
de fumeurs actuels, Leurs ar- 
guments étaient nombreux, 
mais le plus frappant était évi- 
demment que les preuves du 
danger étaient insuffisantes, Les 
fabricants de cigarettes ne pou- 
vaient pas nier que les statisti- 
ques officielles manifestaient 
une augmentation alarmante du 
nombre des décès dus à cette 
horrible maladie, Mais elles 
tournaient l'argument en lais- 
sant entendre que cette aug- 
mentation pouvait être im 
à d'autres causes que la fumée 
de tabac: la pollution de l'air 
par exemple; ou encore que 
ces statistiques révélaient da- 
vantage une amélioration du 


| diagnostic et du dépistage de 


la maladie qu'une augmenta- 
tion réelle des cas, les décès 
provoqués par Un cancer du 
poumon ayant souvent été au- 
paravant attribués à d'autres 
phénomènes et classés en con- 
séquence dans les tables analy- 
tiques sous d'autres rubriques. 


La semaine dernière, un ju- 


sement autorisé et apparem- 


ment sans appel venait s'ajou- 
ter au dossier de la controver- 
se, C'est le rapport établi par 
neuf éminents spécialistes du 
Royal College of Physicians, le 
Collège Royal des Médecins qui 
est un peu ce qu'est l'Acadé- 
mie de Médecine en France. 
Ses conclusions sont formelles: 
la fumée de cigarette est plus 
que probablement la cause de 
l'augmentation, constatée dans 
le monde entier, du nombre de 
morts dues au cancer du pou- 
mon. Celui-ci fait plus de rava- 
ges en Grande-Bretagne que 
dans n'importe quel autre pays 
de la terre. Le rapport compor- 
te de multiples statistiques et 
les chiffres actuels sont d'une 
analyse très complexe, Mais 
certains faits précis en ressor- 
tent: 1) Il y a trente ou qua- 
rante ans, lorsque l'usage de la 
cigarette était moins répandu, 
le cancer du poumon était une 
maladie relativement peu fré- 
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quente, L'année dernière, en- 
viron 23,000 personnes en sont 
mortes en Grande-Bretagne; 
presque toutes étaient de grands 
fumeurs; 2) les gens qui fu- 
ment plus de vingt-cinq ciga- 
rettes par jour risquent trente 
fois plus de mourir au cours 
des vingt prochaines années 
que les non-fumeurs; 3) pour 
les hommes d'âge moyen, l'aug- 
mentation des cas de cancer du 
poumon est si forte que leur 
espérance de vie moyenne a 
décru, ce qui renverse la ten- 
dance constante qui s'est ma- 
nifestée depuis ‘un siècle d'une 
prolongation de l'espérance de 
vie, 

Tels sont les faits indiscuia- 
bles, Faut], selon ce rapport, 
en tirer la conclusion qué tout 
le monde doit cesser immédia- 
tement de fumer? En aucun 
cas. 

Il exisie toules sortes d'é- 
chappatoires rassurants pour 
les fumeurs impénitents, EL d'a- 
bord celui d'avoir la sagesse 
d'abandonner la cigarette pour 
la pipe ou le cigare qui parais- 
sent moins dangereux: ou de 
fumer des cigarettes à bout fi- 
trant (encore faut-il que le fi1- 
tre soit efficace); ou encore de 
ne fumer que la moitié de la 
cigarette, la rejetant avant que 
la seconde moitié ne soit enta- 
mée, celle-ci ‘faisant, souligne 
le rapport, fonction de filtre”, 
Et naturellement de réduire Ja 
consommation à un nombre 
modéré de cigarettes quotidien- 
nes, Bien ge le rapport n'aille 
pas jusqu'à dire que fumer est 
sain, il ne condamne comme 
vraiment nocif et dangereux 
que l'excès ou la très forte con- 
sommation de tabac, 


La réaction du gouvernement 
à cette enquête était attendue 
avec intérêt et, dans certains 
milieux, avec inquiétude, La 
Chambre des Communes en a 
eu la primeur lundi dernier, Le 
Ministre de la Santé, M. Enoch 
Powell, a déclaré catégorique- 
ment que le gouvernement ‘’ad- 
mettait que ce r rt démon- 
trait avec autorité et d'une ma- 


nière éclatante le lien fortuit 
qui existe entre le tabac et le 
cancer du poumon ainsi que 
les divers dangers que compor- 
tait pour la santé l'usage du 
tabac”, Répondant à des ques- 
tions qui portaient sur les me- 
sures que le gouvernement en- 
tendait prendre, le ministre in- 
diqua qu'il avait d'abord l'in- 
tention d'assurer une large dif- 
fusion des conclusions de ce 
rapport ‘‘de manière à avertir 
clairement le public des dan- 
gers du tabac et tout particu- 
iérement des cigarettes, pour 
la santé”, Le gouvernement 
pourrait également envisager la 
création de dispensaires de dé- 
sintoxication qui prodigueraient 
des conseils et traiteraient les 
ens qui souhaitent arrêter de 
umer, mais estiment que l'ef- 
fort est au-dessus de leur vo- 
lonté, Diverses autres sugges- 
tions furent exposées, mais M 
cest difficile de voir ce que, en 
dehors de la diffusion d'aver- 
tissements au public, un gou- 
vernement démocratique peut 


faire à l'égard d'adultes qui 
doivent avoir le droit de faire 
pe ent leur choix. 


Avec les jeunes, la question 
est évidemment différente et 
le Ministère de l'Education a 
déjà commencé une campagne 
qui a ve but de tenter de les 
empéc de prendre l'habitu- 
de de fumer, Dans une cireu- 
laire adressée au personnel en- 
seignant, le ministre affirme 
qu'il est capital de détourner 
les enfants du tabac, “Le suc- 
cès de toute campagne destinée 
à réduire l'usage du tabac par- 
mi les enfants dépend de nom- 
breux facteurs; les plus impor- 
tants sont d'une part l'exemple 

ue les adultes sont prêts à leur 

onner, et d'autre part la ma- 
nière dont les dangers du (a- 
bac sont présentés effective 
ment aux enfants à la maison”, 

Le ministre aurait pu souli- 
gner également qu'il est beau- 
coup plus facile de ne pas com- 
mencer à fumer que d'y renon- 
cer une fois que l'on en a pris 
l'habitude, 


La place de l'école catholique 
dans le monde actuel 


ROME (CCC) — “Il nous sem- 
ble entendre arriver jusqu’à nous, 
en vos personnes, la voix des 
trente millions d'enfants éduqués 
dans les écoles catholiques du 
monde entier”, C'est en ces ter- 
mes que le pape a salué les memn- 
bres du Conseil général de l'Offi- 
ce international de l'Enseignement 


catholique, 
Se "nendiet ensuite quelle 


sera la place de l'école üli- 
que dans le monde actuel en plei- 
ne transformation, Paul a 
poursuivi en disant: ‘Comment 
celle-ci devra-t-lle évoluer, s'a- 
dapter, s'insérer dans les struc- 
tures, si diverses suivant les pays, 
tantôt terres d'anciennes chré- 
tientés, tantôt jeunes Etats arri- 
vés de nos jours à l'indépendance 
politique? Comment former, re- 
cruter, répartir les maîtres aux- 
quels l'Eg ise confie cette jeunesse 
pleine d'entrain et toute tendue 
vers un avenir riche de promes- 
ses? Toutes questions — eñtre 
bien d'autres — auxquelles votre 
office est direciement intéressé et 


pouvoir apporter une contribution 
de premier ordre”, 


Evoquant le retentissement que 
pourront avoir les orientations 
que prendra l'assemblée générale 

ui se réunira prochainement à 

ldville, le Souverain Pon- 
tife a rappelé les paroles de saint 
Ignace de Loyola disant: ‘Plus 
large, plus universel est Le rayon- 
nement d'une activité humaine, 
plus elle resssemble au gouver- 
nement divin”, Appliquant à ses 
auditeurs, les paroles de saint 
Paul: “Nous sommes les coopé- 
rateurs de Dieu”, le Saint-Pére 
a poursuivi: ‘“‘Coopérateurs dans 
l'oeuvre incomparable qu'est l'é- 
ducation chrétienne de la jeunes- 
se, et coopérateurs à un titre spé- 
clal en vertu du niveau élevé au- 
quel se situent vos interventions”, 


Paul VI a terminé en encou- 
rageant l'assistance à poursuivre 
et à intensifier son acte en col- 
laboration avee les autres otga- 
nisations internationales catholi: 
ques, et avec l'accord et le con- 


la la solution desquelles il doi | sentement des hiérarchirs locales, 


Poge 4 


PARK FLORISTS 


Plours pour toutes eccanems 
412, avenue Tache 
ten tace do l'hépitas Ft-Hunutace)r 
Téléphone: Chepel 7-2891 
Prune trois et contisertes 
Livrahen dans toute La ville 


Yvonne #1 Lucile BOULET prop 


| 


Pourvoveurs: morioges, diners 
et bonquets 


Pâtisserie PELLAND 


D. PELLAND, vrop 
161, eve Prorsacher, M-Bomiecs 
TILEPHONE: Chhapal 7-3319 


Bureau de Sécurite 


et 
d'investigation Vermette 


Service de recherches complet. 
confidentiel et pour cas personnels 


lconsullation gratuite ) 
343, vue Des Meurons 


Téléphone: 133-3682 


NORTH STAR OIL 


Provencher Service Station 
14 ave Provenches, Bt-Baniiace 
Téléphone: CHapel 17-1431 
Essence — huile - Accessoires 

Pn 


| 
PIERRE BRUNET, oop. 


Monuments 
BRUNET 
405, rue Bertrond, S-Bonitece 
Tél: CHapel 7-1864 


Téléphone: Clder 23-6102 


Votre eottieur français 
vous offre Lous les soins de beauté 
M, rue Marion, Norwuod. Man 
Cortane DUFAULT, prupriélaire | 
| 
| 
| 


noY'S 
PLUMBING & MEATING LTD. 


Entrepreneurs en plomberie 
Chaüftiage à l'air chaud 
et à l'eau chaude 
installations au gaz 
RAOUL ROUSSEAU, propriétaire 


TACHÉ 
AUTO BODY WORKS 


LIT, rue Tache, Norwond, Man, 
Téléphone: CHapel 7-7145 


Réparations générales 


"Le Dialogue 


Le mercredi soir & mars der- 
nier, quelque 450 personnes en- 
vahissaient le ges du Coke 
ge de St-Bonifsce pour assister 
à la grande première diocésaine 


du film ‘Le Conelle Oecuméni- | des faits histor 


que”, qui sera éventuellement 
présenté dans d'ares ue 
de l'archidiocèse de Bt: iface: 

exemple les paroissiens de 


| l'Assomption à Transcona le voy- | la qualité du roman qui servit de 


aient le mardi 10 mars, et ceux 
de Notre-Dame-de-Lourdes joui- 
romt du même spectacle le di- 


| manche 5 avril 


Il est à espérer qu'au moins 
autant de personnes 3e rendront 
prune du vallège ce ven- 
dredi soir 19 mars, à 8 h., pour 


[voir le chef-d'oeuvre qu'est ‘Le | fm se vit décerner le 


Dialogue des Carmélites”': réali- 
sation en France (1960) par le 
R. P. Bruckberger, O.P., et Phi- 
hppe Agostuni; sconario et adap- 
tation d'après le roman de Ger- 
trude Von Le Fort et les “Dia- 
logues'"’ de Georges Bernanos; du- 
rée de 113 minutes, .:nages André 
Bac, musique Jean Françaix; in- 
terprétation: Jeanne Moreau (M, 
de L'Inc.), Alida Vaill (8. St- 
Augustin), Pascale Audret (Blan- 


des Carmélites” 
au Collège ce 13 mars à 8 h. 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


Et 


L Conseil St-Boniface no 3158 
d'abord, une pièce de théâLre 
|'nent Ve emels ons © nee del ne DUREE à + 
|“Dialogue des Carmélites”. Ce | chronique du 28 février dernier à 
n'est qu'en 1960 que commença été questionné publiquement à 
des 


|la réalisation de ce fllm basé sur 


! 


| 


|mis à Pie X de béatifier ‘es Eur: |ou une auire, se sent attaqué, | 
|mélites de Comp en 1906, | Visé ou peut-être même blessé 
| Ce film “sort de l'ordinaire . . Je suis des plus heureux que la 
[I à pour lui de sérieux atouts: | Question soit rendue publique, | 


| point de départ, le tige de bliquement, 
|Rérnotes et une réalisation ciné 


ique qui prouve que le |#* sent 
sacré peut prendre place à l'écran Een ar nt à 
à travers une interprétation de | "4 un point d'honneur d 
| classe exceptionnelle”, (Ecrans de | "°, Jamais s 
F " | soit ‘dans les chroniques que j'ai 
Te & que ce | °u l'honneur de rédiger, Au con- 


traire, il me semble que j'ai plu- 
tôt exallé, loué, vanité même, Si 
j'ai écrit qu'il “y allait directe. 
ment”, j'ai aussi dit qu'il avait 
‘non seulement le droit, mais le 
Idevoir d'y atler directement”, 
| C'est peut-être la parenthèse qui 
a soulevé le doute; encore ici 
|soir 19 /mars, à & h. Entrée: 75e. | l'aurai Du écrire: “ils vont trop 


{loin ou encore “plus loin", mais 
+ ogg grands adolescents et | disais bien honnêtement “un 


| peu plus loin, Le, que le r t 
Vive le Bretagne | donné au sujet des affaires f . 


and 
Prix de l'Office Ca ue In- 
ternational du AS ue 
“par son inspiration et sa qualité, 
| contribue le mieux au progrès 
| spirituel et au développement des 
| valeurs humaines”, 

Donc, en foule au Collège ce 


elle peut done être tranchée pu | la ville d 
En Premier lieu, il|re, bien qu'il était retenu à la 
|est à noler qu'un de nos frères | maison par une indisposition, se 

éobs, et je me demande | rendi à l'Hôtel de ville pour pré- 


St-Bonitoce. le 13 mors 1964 


A l'Hôtel de Ville 


La Veillée 


par M, Henry LAN 
courriériste muniei 
de La Liberté et le Patriote 


Le lundi 9 mars avait jeu la 
réunion roger du Conseil de 
e St-Boniface, M. le mal: 


pourquoi? Je me |sider la remise d'un certificat de 
e |citoyennelé honoraire à M. 


Da- 


r qui que ce! mien Giordani, consul de France 


pour le Manitoba et la Saskatche- 
wan. M, le maire signala l'intérêt 
bienveillant que M. le consul a 
toujours eu envers Si-Boniface et 
rappela le don de magnifiques li- 
vres français à notre bibliothèque 
française par son gouvernement, 
Vu son départ pour un congé bien 
mérité, M, le maire lui souhaita 
bon voyage et un prompt retour 
et lui demanda de transmettre ses 
remerciements à Mme Giordani, 
qui à su s! bien rehausser les 
fonctions du Consulat, M, le con- 
sul remercia en termes chaleu- 


du lundi soir 


grandement louché et où l'on re- 
trouve des traces de son pays 
Ce certificat, dit, je le gardera: 
à la place d'honneur mais surtout 
à la place du coeur; dl est heureux 
de constater qu'il reste encore des 
villes comme Si-Boniface qui ont 
su garder les traditions et les va- 
leurs humaines, 

M. le maire félicite l'échevin 
Softley pour le beau travail ac- 
compli lorsqu'il a été l'hôte au 
congrès des officiers de l'Associa- 
tion du de l'Ouest; il 
suligna aussi le travail accom- 

\ par M. Fernand Marion et par 
e greffier, M, Maurice Prud'hom- 
me, à ce sujet, 

M. le maire demande alors d'é- 
tre excusé afin de relourner chez 
lui; on lui souhaita un prompt 
rétablissement, L'échevin Van 
Belloghen, maire suppléant, le 
remplaça ulors au fauteuil, 

Le Fitness Council avise la ville 
qu'un octroi de $500 pourrait être 
obtenu, moyennant certaines con- 
ditions, pour aider à payer les 


Colloque à l'Université 


à 


sur l'unité canadienne 


| fédièral des Forèts, et 


| 


Plus de 400 personnes on! pris 
Part AU CONOQUE ANUS TERME 
ar l'Association des Anciens de 
l'Université de Manitoba, samed 
dernier, Les orateurs principaux, 
hon, Maure Sauvé, ministre 
M, Jean- 
Luc Pépin député de Drummond, 
Qué., ont traité de la question du 
Jour, l'unité canadienne, M. Pé 
pin y ent allé avec un déploie 
ment d'esprit et déclarations 
provocatrices, M. Sauvé à expr 
mé sa foi dans l'avenir du pays, 
en constatant les tempêtes qui 
ont élé surmoniées dans le passé 
et on oplant pour uR programme 
cuiturel, social et économique, ap 
te À faire du Canada un des plus 
boaux pays du imnonde 

M, Sauvé demande une idée 
rouliste de l'unité canadienne, ce 
qui est passible, en tenant compte 
des diversités. ! insiste pour que 
l'on cesse de juger les mobiles les 
uns des autres. I préconise enfm 


(h 


un effort positif pour édifier un 
niveau de vie qui enrichira no 
tre sociélé à un degré incomm 


jusqu'ici, L'orateur à signalé com 
me problèmes actuels, le dévelop 
poment économique ANR qui 
Caracleèrise noire DAYS, L'AssUrance 
à tous de la sécurité et de la sta 
bilité, par la lutte contre la misè 
re, la maladie et l'ignorance, Il à 


“Service qui plait" 2, ayenue Woodydell, Bt-Vitai che), Anne Doat (8, Constance) cières du Conseil aurait dû peut- | reux et dit combien il a été heu | Ù rappelé l'expérience libérale dans 
” : ; : e Î ‘ * | services d'un directeur de réeréa- | "APPEI ! EXPErIENC 

nnaaunilredhaten Madeleine Renaud (la prieure), |. L'Union Nationale Française a |être se rapporter exclusivement | reux d'avoir été nommé pour le | ion: ceci fut ne à la commis. la province de Québec, quand l'é 

Pierre Brasseur (le commissaire) | donné à ses membres un magni- | aux affaires financières; notre | Canada et surtout pour l'Ouest, sion des parcs, quipe Lesage a décidé de donner 


POUR VOS FOURRURES et Geo, Wilson (Jean-Louis Bar- | fique film à long métrage diman- | frère, de bonne foi, sincèrement, où l'hospitalité et la sincérité l'ont priorité dans leur campagne êlec 


BERT'S SERVICE 


Frères Bourgeois. proprietaire 
443, chemin $te-Anne | 


Garage — Méparations de tout | 
genre — eus Dunlop 
Produits Texaco 


Téléphone: Alpine 3-0769 


Harold M. Black 


Examen de la vuu chez 
| 


voyez toujours 


MECKLING FURS 


144, avenue Provencher 
St-Honiface 


Téléphone: CHapal 7-8182 


IMPERIAL SOAP 
& SUPPLIES Li. 
449, ave Provencher 233-1409 


de eg à pour 
motels, restaurants, 
institutions. 


MITCHELL COPP LTD, 
Portage et Margrave 


Téléphone: WhHitehall 2-5108 
Ouvert tous les jours: & h, à à h, 30 


Delannoy's Electric 
Co. Ltd. 


436, rue Louis Riel CE 3-5258 


Installation et réparation, Hrochage 
pour industries, magasins et maisons 


Vendeur des uits 
Benjamin MOORE 
Peintures de la plus haute qualité 
298, avenue Taché — St-Bonitace 
Tél: CHapel 7-1047 
CE, Jameault, prop. 


De Gagné Motors Ltd. 


(SOBERING AUTO ELECTRIC) 


Envoyez-nous vos générateurs, ré- 

£ulateurs de voltage, démarreurs, 

Carburateurs, pompes à carburants, 

essuie-glace, pour révision comple- 
te et entretien. 


Taché Paint & Glass 
prod 


ARCHIBHALD 
RHOCO SERVICE 
Satisfaction garantie Prix modérés 
ARCHIBALD ET PLINQUET 
TELEPHONE: 233-3919 


Angle Marion et Des Meurons Maurice Laberge Rés.: CE 3-1882 


CHapel 7-3041 CHapel 17-1018 


LEO'S 
ELECTRIC SERVICE 
L. BOISSONNEAULT, prop. 
106, rue Goulet, Norwood 
Entreprise — Posage de fils 
Réparation 
Téléphone: CHapel 7-1694 


Pharmacie St-Boniface 


354, rue Marion, Norwood 
Téléphone: CHapel 7-3532 


Nous remplissons avec 
soin et promptitude toutes les 
ordonnances de médecins. 


Nous payons les frais de poste, 


NELSON'S 
BICYCLE & HOBBY SHOP 
187, rue Marion - CEder 3-3724 


Service de ventes et de réparations, 


Scies, Ciseaux, Couteaux et Haches 
siguisés — Soudage et Brasage 


Patins alguisés et réparés 


Poils disgracieux 
enlevés du visage 
ot des extrémités 


Enlevés sûrement et de façon per 
manente, Consultation gratuite, 
Etabli en 1936, DERMIC INSTI- 
TUTE, 203 Norlyn Medical Bldg., 
309, rue Margrave, Winnipeg 
Téléphone: WHitehall 2-4410 


Entretien et réporations 
de toutes marques Tree 
Heures: de 9 h, am, à 9 h. p.m, 


— Service compétent et garanti — 


Frontenac TV & Radio 


Tél.: 233-6458 
430, ave Provencher … St-Boniface 


St. Boniface 
Messenger Service 


Nous transportons les bagages 
tels que: malles, valises, meubles 
SERVICE RAPIDE 


Appelez toujours CHapel 7-1285 
fl, rue Aubart, St-Boniface 


J.-J, Robitaille, prop. 


Téléphone: CHapel 7-2356 
LAFRENIÈRE 
Shoet Metal Lid. 


Chauffage — Ventilation 
Climatisation de l'air 
97, rue Knudson 
Boite postale 1, Norwood, Man. 


Paul Laberge 


STATION-SERVICE WHITE ROSE 
536, chemin Ste-Marie 
à l'angle du boulevard Bronstone 


Essence — Lubrifaction — Lavage 
Pneus — Batteries — Accessoires 
Techniciens compétents 


Tél: CH 7-3101 (Rés.: CE 3-5611) 


] L jnarmacrs 
ROVENCHER 


La pharmacie de bon accueil 
et de sage conseil où l'on 
parle français en tout temps. 


182, avenue Provencher 


en tace de la 
Banque Canadienne Nationale 


Téléphone: 233-1408 
Livraison à domicile 


‘Daoust Grimard Ltd. 
ENTREPRENEURS ELECTRICIENS 


ACCESSOIRES ET INSTALLATIONS ELECTRIQUES 
ARTICLES DE SPORT x 


2012, avenue Provencher, St-Boniface 


Téléphone: CHapel 7-1447 
J.-C, Daoust 


O.-L. Grimard 


DUFFY'S TAXI 


SPruce 2-2451 


DESSERVANT ST-BONIFACE ET ST-VITAL 


Nettoyage à sec 


à la livre 
& lbs... .3%2-00 


Pourquoi risquer de le 


| 
| 
| 


Service de 4 | 
chemises faire vous-même? | 
3 heures à | 
Service de Loissez notre personnel stylé || 
que. We le faire pour vous. | 


NORWOOD CLEANERS 


288, RUE TACHE 


St-Bonitace Tel,: CE 3-2491 


rauil) ñ 
Résumé du scénario 

En mai 1789, deux jeunes filles 
entrent au Carmel de Compiègne, 
L'une est une jeune fille enjouée, 
se donnant joyeusement à la vie 
austère du Carmel, prenant en 
religion le nom de Soeur Cons- 
lance, tandis que sa compagne, 
Blanche de la Force, souffrant 


depuis sa petite enfance d'une 
peur atroce de la vie et de la 
mort, accablée ‘d'une horrible 


faiblesse”, prend le nom de Soeur 
Blanche de l'Agonie de Jésus, 
Peu de jours après l'entrée des 
postulantes, la mère supérieure, 
atteinte d'un mal incurable, meurt 
dans l'épouvante et la solitude, 
n'arrivant pas à surmonter son 
atroce peur de la niart et de l'au- 
delà, Dans un sursaut de lucidité, 
elle offre cette agonie misérable, 
“cette très pauvre mort” en sa- 
crifice suprême pour le salut de 
cette enfant qui vient 4e lui être 
confiée, la plus hasardée, la plus 
menacée de ses filles ,,, 
Genèse du film 
Le film était en projet dans les 


cartons du Père Bruckberger de- | 


puis treize ans (1947), A Geor- 
ges Bernanos, dont ce sera la der- 
nière oeuvre, il fut demandé des 
“dialogues'’ en lesquels son uni- 
vers transparaissait; et Philippe 
Le ps fut chargé de la mise en 
scène du film, On réalisa de fait, 


che soir dernier, ‘Le Grand Cir- | set permis quelques remarques, 
que”, et un documentaire ins. |et je dirais même des remarques 
|tructif sur la Bretagne, Les audi- | constructives, et c'est de là que 
teurs étaient nombreux, mais on | découle la “fameuse parenthèse”. 
|remarquait plus particulièrement | Moi, j'irai un peu plus loin cette 


| ceux qui revoyalent avec émotion | fois, en disant publiquement que 
leur ‘belle et chère Bretagne”, 
On n'avait qu'à écouter les com- 
|mentaires d'un certain Nantais, 
(qu avait lant joui de la vision 
| “calvaires" de son pays, pour 
|comprendre qu'un Breton reste 
|Breton , , , même après avoir 
|passé quelque 40 ans de sa vie 
dans les Prairies de l'Ouest ca- 
nadien, Vive la Bretagne! 


Scouts catholiques 


Le tirage annuel au profit des 
Scouts Catholiques de St-Boni- 
face, paroisse de la cathédrale, 
a eu lieu le dimanche 8 mars der- 
nier, Les heureuses gagnantes fu- 
rent: Mlle Marguerite Schau- 
broeck, 197, rue Bertrand, $25.00:; 
[Mme Georges Gratton, 550, rue 
| Ritchot, $15,00; Mme Furlan 509, 
rue Berkley, Charleswood, $10,00, 

Félicitations aux gagnantes et 
sincères remerciements à tous 
ceux qui ont encouragé cet effort 
commun pour venir en aide aux 
scouts, Ce mouvement formateur 
reçoit l'approbation de pins, 
et ceci tous peuvent l'affirmer 
par le succès de ce tirage. 


La chronique des 
Jeunes Travailleuses 


Nouvelles des sections 


Dimanche dernier, nous avons 
tenu une courte réunion, en vue 
d'établir un échange entre les 
deux sections, Le but de cette 
réunion amicale était de faire un 
horaire, sur lequel les sections 
pouvaient se baser, pour organi- 
ser leurs: soirées sociales, Du Pré- 
cieux-Sang, étaient présents, 
Marjolaine Beauchemin, Maurice 
Normandeau et Robert Pelletier, 
Denise Mahé, Roland Desautels 
et Gerry Lussier représentaient 
la paroisse de la Cathédrale, En- 
semble, nous avons fixé un pro- 
gramme qui se prolonge jusqu'à 
la fin de juillet, Nous avons pré- 
vu des activités intéressantes telles 
qu'une soirée d'amitié, quelques 
soirées de films, une danse du bon 
vieux temps, des randonnées sur 
la plage, et même un bazar, Nos 
remerciements à ceux et celles 
qui ont sacrifié un dimanche a- 
près-midi pour se réunir ainsi, 

La première soirée au pro- 
gramme est celle organisée par jes 
gars de la Cathédrale, La Soirée 
d'amitié, Elle aura lieu, dimanche 
prochain, le 15 mars, au Cercle 
Ouvrier, Ne manquez pas d'y as- 
sister, C'est une occasion, comme 
le suggère le thème, de rencontrer 
vos amis, et d'en faire de nou- 
veaux, On promet du plaisir pour 
tous, 


EDITORIAL 


Conflit entre jeunes et adultes 

Qu'en résulte-t-il? Cet état de 
conflit entraine de graves consé- 
quences à tout point de vue, c'est 
pourquoi il faut y jeter un coup 
d'oeil attentif afin de compren- 
dre pourquoi, nous devons réagir. 

D'abord, sur le plan humain, 
cet état de chose place le jeune 
dans un climat qui nuit à son é- 
volution vers la maturité néces- 
saire pour prendre des responsa- 
bilités sociales, Il se désintéresse 
de la chose sociale, des structu- 
res, des organismes politiques, I! 
reste donc: individualiste, passif 
sans souci du bien commun et re- 
tarde aussi sa participation à la 
vie sociale, Et c'est d'autant plus 
grave que, à notre époque, les oc- 
casions de vie en société se multi- 
plient et que le jeune est appelé 
très tôt à assumer des rôles de 
premier ordre dans plusieurs do- 
maines. C'est priver la société de 
futurs chefs, de gens responsa- 
bles, 

De plus, le jeune se,coupe des 
richesses du monde adulte, de son 
expérience, et risque de voir ses 
initiatives échouer ou ne pas at- 
teindre leur but. 

D'autre part cette vie des jeu- 
nes en marge de la société prive 


| cette dernière des énergies, du 


dynamisme et des idées neuves de 
a jeunesse. Sans l'apport des jeu- 
nes, une société risque de ne con- 


| naître que la routine et le vieillis- 


sement. 

Toutes ces énergies de la jeu- 
nesse que la société n'utilise pas 
finissent par se 


F.L.Q. en sont des signes évidents. 
Toutes ces situations troublent la 


paix et retardent l'évolution de la 
société. | 
Mentjonnons aussi cet état de 


souffrance, surtout pour les pa- 
rents et les jeunes qui s:thaitent 
le dialogue et n'y arrivent pas. 


Situation qui déséquilibre le jeu- 
épara- | 


ne et ne favorise pas %a 


tion à son futur rôle d'éducateur., 


| tourner contre | 
elle, la délinquance juvénile, les | 
gangs de “durs”, les jeunes de la | 


Méli-mélo 


Paralt-il que les responsables 
et les participants du Service de 
Préparation au Mariage, du Pré- 
cieux-Sang ont eu leur propre 
‘soirée d'amitié", samedi dernier. 
Félicitations à tous ceux qui ont 
aidé à mettre une joie saine et 
une amitié franche au sein de ce 
groupe, 

La plus étroite parcelle de vie 
est inestimable, car elle est lourde 
de tout le mystère du Christ, 

Un livre suggéré poyr ta for- 
mation personnelle: ‘Quand l'a- 
mour g'éveille” de Myriam Domi- 
nique, en vente chez ton libraire, 

A la semaine prochaine, 

CLAUDINE, 


(Faute d'espace, il a fallu abré- 
ger cette chronique cette semaine, 
— REDACTION,) 


Règlements approuves 
au Cheval-Blanc 


Les contribuables de la divi- 
sion du Cheval-Blanc ont approu- 
vé lundi un règlement scolaire 
autorisant l'émission d'obligations 
au montant de $198,000, L'argent 
servira à la construction de deux 
ailes, l’une à Elie et l'autre à St- 
Laurent, À Elie, on ajoutera qua- 
tre salles de classe académique et 
un auditorium, équivalant à deux 
salles, à l'Institut Collégial, A St- 
Laurent, l'Institut Collégial sera 
agrandi pour la valeur de cinq 
salles, dont deux pour fins acadé- 
miques et une chambre pour fins 
diverses, Les projets ont été ap- 
prouvés par: 770 voix contre 218. 


Film à éviter 
Le film ‘Woman Of The 
Worid'', qui passe à l'écran à 
Winnipeg à l'heure actuelle, est 
classifié ‘“‘Condemned'' par la Na- 
tional Legion of Decency. 


les 
vous destinez aux vacances ou à d'autres dépenses; 


notre frère syndic, ainsi que ses 
|coéquipiers, font du vrai beau 
travail, Peut-être ne l'avons-nous 

# reconnu assez souvent, Après 
{Tout n toujours été sincère et 
pour un, il ne voudrait pas qu'au- 
cun des membres se moquent des 
principes de notre Ordre; je crois 
| sincèrement qu'il a toujours pré- 
[ché par l'exemple 

Ceux qui om dû manquer la 
dernière assemblée générale ap- 
eg og éventuellement, que 

ien des choses peuvent se régler 
dans une seule soirée, Deux mo- 
tions qu! ont causé beaucoup de 
discussions, ont finalement été 
epprouvées, L'une d'entre elles, 
ayant rapport au domaine des 
sports, intéressera certainement 
un groupe de Chevaliers sinon 
tout le conseil; ! s'ensuit que 
bien des jeunes s'intéresseront 
beaucoup plus à la chevalerie ce 
qui facilitera jusqu'à un certain 
point la tâche du comité de con- 
servation, L'avenir saura nous le 
prouver, 

Nous avions ce soir-là un con- 
férencier invité en la personne 
du R, P, Roland Prescott, P.B. 
Ses commentaires, ainsi que les 
diapositives qu'il nous a fait voir, 
ont su intéresser tous les mem- 
bres gros Un grand merci au 
bon Père; on lui souhaite un re- 
posant séjour à St-Boniface. 

La question qui nous intéresse 
plus que toute autre en ce mo- 
ment à Rs à l'éducation, et 
en ticulier aux services par- 
lagés pro par la législature 
manitobaine, Notre frère député 
d'Etat a éclairci quelque peu la 
question, mais vu l'importance du 
sujet et la place qu'il occupe en 
ce moment dans tous les esprits, 
il a été pi qu'une assem- 
blée spéciale serait tenue, en no- 
tre centre, pour discuter unique- 
ment de cette question, Avis done 
à tous les membres du Conseil: 
cette assemblée aura lieu le lundi 
16 mars, à 8 h, 15 précises. 

rpg sonde ag ve est en 
voie de préparation, On propose 
cette fois une réunion de père et 
fils, Il ne reste que la date à dé- 
terminer, vu que le jour de Pà- 

ues tombe le dernier dimanche 
u mois, Nous aurons l'occasion 
d'en parler davantage lors de no- 
tre prochaine chronique, 

Avis à tous ceux qui ont en- 
core en leur possession des billets 
de loterie, Il faut absolument 
qu'ils soient entrés avant le 15 
mars, Veuillez donc les remettre 
aux capitaines qui vous les ont 
confiés, ou encore aux frères 
Collette, Rousseau où Boily, On 
compte sur la bonne volonté de 
tous et de chacun. N'oubliez pas 
la date finale: le 15 mars. 

APRES TOUT, 


Retard du procès 
des "grévistes" 

Le procès des parents de Sti- 
Vital en vertu de la loi provincia- 
le de la fréquentation scolaire, a 
été remis une autre fois, lundi 
matin, pour une semaine, Les a- 
| vocais de la défense prétendent 
lque l'accusation englobe deux 
{chefs de culpabilité, coniraire- 
ment à ce que demande le droit. 
On a insinué en outre que la ques- 
|tion de la constitutionalité la 
| loi de fréquentation scolaire était 
| à l'étude, 


ee 


elle simplifie le paiement des factures au moyen du 
Compte de Chèques. (Il ne vous en coûte que 106 


par chèque!) Un PRÊT “PLAN-À-TERME” permet 
souvent des économies d'intérêt. Développez voire 
sens des affaires à notre plus proche 


BANQUE ROYALE 


Filles d'Isabelle 
de St-Boniface 


Le 23 février, un grand nom- 
bre de nos membres, plusieurs 
accompagnés de leurs époux, ré- 
pondatent à l'invitation du Cer- 
cle St-Boniface, de prendre part 
à une journée d'Action Catho- 
lique, plus spécifiquement au ni- 
veau de l'éducation de la jeunes- 
se, Notre aumônier diocésain, M, 
l'abbé M, Deniset-Bernier, plu- 
sieurs membres du clergé rêgu- 
lier et séculier, ainsi que des laï- 
ques compétents avaient bien 
voulu accepter notre invitation de 
diriger les groupes dans les san- 
ces d'étude, et de répondre ensui- 
te aux questions, 


Son Exec, Mgr'Baudoux eut la 
bonté de dire la messe et de don- 
ner un sermon bien à propos, Un 
délicieux tp vd racleusement 
servi par les dévouées religieuses 
de la Ste-Famille et une douzaine 
de nos jeunes filles termina cette 
journée bien remplie, 

Nous avions ce jour-là le plai- 
sir de voir plusieurs représentan- 
tes des autres cercles manitobains 
sæ joindre à nous, Au supérieur 
du Petit Séminaire, aux religieu- 
ses, aux membres du Cercle St- 
Boniface, ainsi qu'à nos aides bé- 
névoles, nous devons dire un 

rand merci, Merci à nos soeurs 
es autres cercles. pour l'intérêt 
marqué qu'elles ont porté à notre 
initiative, 

Le Cercle St-Boniface, qui est 
rarement inactif, pres pour le 
dimanche 12 avril une partie de 
cartes qui aura lieu dans la salle 
Jubinville; on en reparlera, 

A l'assemblée sociale du 17 
mars, les membres sont priés de 
porter un peu de vert — histoire 
d'honorer saint Patrice, C'est le 
désir des responsables de cette 
soirée; le resle est toujours un 
mysière, 

La Broquerie nous invite à une 
initiation, le 3 mal, N'allez pas 
suriout accepter d'autre invita- 
tion pour ce jour-là; il faut qu'un 
grand nombre s'y rende, Un autre 
projet flotte dans l'air, mais pour 
en savoir plus, il faut assister sans 
faute à l'assemblée du 17 mars. 
C'est un projet qui ne vous coû- 
tera pas un sou, qui ne demande- 
ra aucun travail, Vous voilà in- 
triguées? Alors, rendez-vous à 
l'assemblée, mardi, 

Nos familles pauvres ont tou- 
jours besoin de vêtements, ne les 
oubliez pas, il faut surtout du lin- 
ge d'enfants de tous les âges, Por- 
tez vos colis chez Marie Marion, 
à 219, rue La Vérendrye, ou ap- 
pelez 247-2133 et le soir ou en 
fin de semaine, on passera chez 
vous, 

Quelques-unes de nos soeurs 
ont été éprouvées par la maladie 
dernièrement, Nous espérons sin- 
cèrement que toutes sont réta- 
blies et nous reviendrons bientôt, 

Un dernier mot: nous accepte- 
rons soit des prix, soit un don en 
argent de tous nos membres, pour 
la prochaine partie de cartes. 
Pensez-y d'avance , , , on fera 
aussi des paniers de provisions 
pour ce soir-là. 

Nous vous disons au revoir, à 
mardi prochain sans faute, Nos 
bonnes amies Claire L, ét Gertru- 
de K. nous feront peut-être ‘la 
jigue irlandaise”, qui sait? Sur- 
tout, n'oubliez pas de porter du 


vert! 
LA REDACTRICE. 


Succursale de St-Boniface, G. À, Latreille, géront 
Succursale de St-Bonitace, 
Union Stock Yards Branch, O, K, Skelton, gérant 


La commission du musée re- w 
torale à une politique de gran 


commande à la ville d'employer 
M. Etienne Gaboury comme ar- 
chitecte pour la démolition et re- 
construction d'un garage qui est 
adossé à la vieille Maison Provin- 


deur cullurelle 

“Une large part de l'instabilité 
que nous observons, disait-, tant 
à l'étranger que dans notre pays 


provient des réclamations certes 
justifiées des gens pour qu'on 
s'occupe de leurs besoins." 

Les deux distingués visiteurs 
ont bien voulu accepter de ren 
contrer des compatriotes, diman- 


ciale: le coût de ce travail serait 
de 86,000, Le Conseil vote dans 
l'affirmative, M. Gaboury oftre 
aussi ses services pour la rénova- 
tion de la vieille maison et sa 
conversion en musée; ceci fut 


os 


laissé entre les mains de la com- Che, dans une réception intime, 

mission du musée, «4 PER CR. 
L'Union des municipalités de A l'Expo 1967 

la Colombie-Britannique Femere M. John Hirsch, directeur ar- 

cie l'échevin Softley et M. F, Ma- tistique du Manitoba Theatre 

rion pour la belle réception qu'ils | Centre à Winnipeg, a accepté 


unt offerte dans notre ville; les | 'âtre 
villes d'Esievan et de Red Deer 
font de même, 

Le consul de Pérou remercie le 
maire pour la réception offerte à 
l'ambassadeur et e Max de la 
Fuente, lors de leur pasfage à St- 
Boniface, 

Le Dr L'Heureux remercie la 
ville pour l'expression de sympa- 
thie lors du décès de sa mère. 

Le chef des pompiers, M, Eme- 
ry Proulx, avise que le chef-ad- 
joint, M. À. Besant, ainsi que cinq 
capitaines ont pris de leur temps 
pour suivre un cours de défense 
civile donné à W , le 5 
mars; le Conseil les en félicite, 

ll fut résolu que M. le maire 
soit nommé comme représentant 
à la commission du port de Win- 
nipeg et de St-Boniface, 

L'échevin MecGurrun, dans un 
discours préparé, s'élève contre la 
décision du comité provincial du 
centenaire d'établir un centre 
d'arts à Winnipeg et d'imposer 
une contribution qui pourrait être 
énorme sur nos citoyens, sans 
consultation au préalable; il s'ob- 
jecte aussi au choix de l'emplace- 
ment qui nuirait aux plans de ré- 
novation de la partie nord de no- 
ire ville qui sont fondés sur la 
construction d'un pont aux envi- 
rons de la rue St-Joseph et des 
grandes voies de communication 

ui en dépendent; il dit que St- 
niface, par son passé histori- 
que a droit d'être reconnu et de 
participer aux projels du cente- 
naire surtout comme centre de 
culture française et catholique, 

L'échevin Softley dit qu'il vo- 
era certainement contre le pro- 
jet du centre d'arts de Winn pag 
puisque nous sommes appelés 
contribuer sans consultations pré- 
alables, et i] proposa une motion, 
appuyée par l'échevin Warman, 
que le Conseil appuie fortement le 
comité du centenaire de St-Boni- 
face dans sa demande qu'un pro- 
jet soit étudié pour St-Boniface. 

L'échevin Guyot rapporte que 
le Conseil a défait l'exécutif du 
Club Niakwa dans la partie de 
ballon-balai samedi dernier; M, le 
maire suppléant les en félicita. 

Il fut décidé d'étudier les plans 
de subdivision de Ladeo pour 
l'ancienne ferme Speers, parce 
que, d'après les rapports dans les 
journaux, M. Kushner, avocat de 
cette corporation, aurait dit que 
l'entretien des lacs serait à la 
charge de la ville de St-Boniface. 

A lundi prochain, 


un des cinq membres du 
Comité consultatif des arts vi- 
vants pour conseiller les diri- 
geants de l'Exposition universelle 
et internationale du Canada, qui 
aura lieu à Montréal en 1967. 
La première réunion du comité 
aura lieu au début d'avri, 


Ù 

Haslund's Auto Service 

Ch, Ste-Marle et Lyndala Dr. 
Globe 2-7313 — Norwood, Man. 

Véritications complètes et répa- 
ration de moteurs, transmissions, 
freins, embrayage, etc, 

Nous vulcanisons les pneus sans 
chambre-à-air, 

Tous travaux considérables peu- 
vent être payés au mois, 


‘Travail à la Parisienne’ 


Réparations et modifications 
de fourrures 


Nouveaux mantearx 
faits sur commande 


Entreposage — Prix raisonnables 


GEO. SAHAS 
533, rue Des Meurons, St-Boniface 
Téléphone: CH 7-2460 


Téléphone: bureau 233-6097 
Résidence 247-6280 


PEINTURE, PAPIER-TENTURE 
ET TUILES 


BONIWOOD 
COLOUR CENTRE 


Ted Vermette, propriétaire 
215, rue Taché St-Bonitace 


Ne préparez pas votre repos 


(L J-4931 


ChickenDelight 


288, rue Marion 
LIVRAISON GRATUITE 


WINDSORIAN MOTOR HOTEL 


Aux abords de la grand'route 59 
ANGLE DES CHEMINS ELIZABETH ET SPEERS 
Téléphone: 253-1341 


Salles de banquet pour réceptions et noces 
Pour renseignements, signaler 256-0310 


Noces — Fêtes scolaires — Sociétés 
PHOTOS DE GROUPE 
NAPOLEON MILEJSZO 
(Photographe régulier de La Liberté et le Patriote) 
253, rue Kelvin, Elmwood, Winnipeg 5, Man, 

Téléphone: LEnox 3-1383 


Toupsn Lumser: 


388, rue Bertrand, St-Bonitace, Manitoba 
CHapel 7-1105 


Mesdames, 

Etablis en 1906, nous avons toujours refusé de vendre à 
longs termes, Actuellement nous avons une compagnie de finan- 
ce qui vous donnera les termes désirés sans augmenter le prix 
d'achat, Quand vous achetez de nous, vous achetez directement 
de la manufacture, car nous ne vendons que des fourrures eon- 
fectionnées dans notre établissement, 


ANT. LANTHIER et FILS 


254, RUE MAIN WINNIPEG 


TEL.: WH 2-3891 


St-Boniloce, le 13 mors 1964 


Les Parents et Maitres 


récentes données de la psycholo- 
die et de la pédagogie selon l'âge 
et les besoins des divers groupes 
d'élèves, n'a pas pour but de don- 
nér de nomnireutés CONNASSanCes 
à l'entant, mais de faire croître 
ou grandir en ln la foi vivante 
qu'Ü à reçue au beplème 

(Cete réunion à eu leu dans 
l'audhorium du Club St-Vmeent 
à & h. 90, sous la présidence de 
Mone MA. Lemaire, Mme Jac- 
queline Thioux agissait cornme 


Les membres de l'Association 
de Parents et Maïtres du Pré: 
ceux-Bang ne pouvaient mieux 
souligner le 10e anniversaire de 
la fondation de leur Asocistion 
(8 mars 1954) que par leur ln 
portante et métructuve réunion de 
lundi soir dernier, alors qu'un 
exposé du nouvel enseignement 
du catéchisme fut donné par quel: 
ques membres du corpé es 
soral de l'école paruissiaie, Sr; 
Marie-Cécile, Sr Marie-Joseph, 
Sr Marie-du-FPrécieux-Sang, Sr ! secrétaire.) 

Arthur-Marle et Mme Château! Aux grades 1 et 2, par exem- 
ont expliqué clairement que ce | ple, cetle manière nouvelle d'en- 
nouveau cours d'enseignement re. | seigner le catéchisme # pour but 
ltieux, qui sait se servir des plus | d'exercer les enfants à regarder, 


dans le silence d'abord, puis, avec 


SERVICE DE FNEUS COMPLET 


Vulcantetion © Pneus meufs et 
usagés © faltertes 


Baril's Tire Service 


mer, à proclamer, à exprimer leur 
joie leur reconnaissance, leur 
| confiance et, finalement, à les in- 
clter à offrir, à donner, à imiter 


DISTRIMUTELR DUNLOF 
Heaulleu Frères, propriétaires 
14, ave Provencher, St Monilsce 


Téléphone: CH 17-1468 
Assurances 
de tous genres (co-op) 
. . 
Georges Boisjoli 
2433, chemin Pembine 


Téléphone: Globe 2-4724 


Représentant de la 
CO-OPERATIVE 
FIRE & CASUALTY CO. || 
Bureout TlÜrner 85-7911 
190, Madison et Portage 


bienvelllance 

Une trentaine d'enfants de la 
première année, avec la sponta- 
néité et la fraicheur qui les ca- 
ractérisent, ont flustré lout cela 
devant les quelque 125 parents 
et maîtres présents dans la salle 
Ils ont chanté leur joie de con- 
nältre Dieu, en interprétant le 

aurne 103, psaume qui célèbre 
les louanges de la création et la 
tendre sollicitude de Dieu pour 
ses créatures, Tout ceci fut ac- 
compagné par le chant ‘Dieu est 
très bon” 

Ce cours d'enseignement com 
mence su mois de septembre et, 
jusqu'au début de décembre, 1 
traite extensivement de la per: 
sonne du Père, C'est vers le 8 dé- 
cembre seulement que l'on men- 
tionne le Fils comme envoyé du 
ELEC 


Stylisation des cheveux 
Coloration 
Decoloration 


Téléphone: 233-4808 
394, avenue Taché, 


Je [l , Men, 
” Del PRépital Teinture de mèches 


Cire Grégoire Permanentes 


CLARA'S BEAUTY STUDIO 


Community Chevrolet 
Oldsmobile (1963) Ltd. 


Voyes HAYMOND POULIN 
pour une Oldsmobile, Chevrolet 
eu pour une auto usagés ‘garantie 


1149, rue Main, Winnipeg 4, 
Téléphone: 589-8341 


Pharmacie Paquin 


À.-&, PAQUIN, propriétaire 
Produits pharmaceutiques 
Ordonnances de médecin remplies avec soin 
Cartes de souhaits françaises pour toute occasion 


157, avenue Provencher, $t-Bonitace Téléphone: CHapel 7-3863 


CHARLES LANTHIER 
â FILS 
MANTEAUX DE FOURRURE 

FAITS SUR MESURE 
99, rue Marion 


GREEN ACRES MEMORIAL GARDENS 
AND FUNERAL CHAPEL 


Un certiticat de bénédiction fut émis par l'Archidiocèse 
de Saint-Bonitace le 28 juin 1959, 


Route No 1 Est du chemin Navin Tél.: 222-3241 


CE 3-6850 


ASSURANCES 
GEORGES-J FOREST 


183, rue Marion CHapel 7-1323 


M. E. SABOURIN 


Assurances de tous genres 


Voyages 
Chemin de fer — Paquebot — Avion 


195, avenue Provencher, St-Boniface 
Téléphone: CHapel 7-1351 


— Important — 
Propriétaires d'Appareils Photographiques 
Laissez-nous développer vos films colorés 
ou blanc et noir et épargnez 25 % ou plus. 


Films Kodacolor développés et imprimés 
12 poses 54.68 — NOTRE PRIX 53.83 
8 poses 53.52 -— NOTRE PRIX 52.78 


Réimpressions Kodacolor, prix régulier 34c chacune 
NOTRE PRIX 24c chacune 
25 réimpressions Kodacolor ou plus 22c chacune 


Films blanc et noir developpes et imprimes 
12 poses, prix régulier $1.10 — NOTRE PRIX 80e 
8 poses, prix régulier 79e — NOTRE PRIX 65c 


Faites connaître cette offre spéciale à vos amis, 


Amenez ou postez-nous vos films et épargnez. 
TOUT TRAVAIL GARANTI 


Experts: | Spécial: Amenez ou postez- 
- ( nous cette annonce et on ré- 
duira de 30 cents le coût de vos 
films colorés. Pour les plus bas 
Modus & prix dans la ville, amenez vos 


photographie films chez 


ZENITH PHOTO CO. 


555, evenue Sargent, Winnipeg 2, Mon, 


du Précieux-Sang 
s'intéressent lundi à la catéchétique moderne . 


des gestes el des paroles, à pecla- | 


Celui dont ls ont pu constater là | 


|Père, 1 est “File” 


| MN connai le 
Père et 1! vient sur 


la terre pour 


Le faire connaitre. Afin d'allirer | veau 


ae à Lui et dé le sauver, 
ll décide de se faire homme 
rendre un oops comme nous 
ui faut donc une maman 
viors le caléchisie troduil 
sainte Vierge, Avec l'ange 
l'Annonelatuon, les petits appren 
nent à saluer Marie gesie qui à 
| maintenant une significauon pour 
eux-mêmes, même sl 


nl 
et 


14 


paroles 
| Les auditeurs entendent ici une 
fois de plus les 
“Béni soit Jésus” 


[Notre Père 

Comme enfant 
que ses compagnons et Pui-même, 
let les grands aussi, ne font pas 
toujours à la lettre ce que Jésus 
| demande ou désire, alors on in- 
Wwoduit progressivement cette nou- 
velle vérilé: que Jésus nous donne 
son aide pour mieux Lui ressem- 
bler, On apprend donc à l'en- 
fant que Jésus répare nos fautes 
ar les mérites de Sa passion, de 
a mort et de Sa résurrection, 
|mériles que nous gaspilions trop 
souvent, Mais, en Vivant 
l'Eglise, par les sacrements reçus 
on oblient l'aile désirée 

Ce nouveau prog'amme veut 
mettre l'enfant dans une ambian- 
|ce sacrée, afin qu'il se sente heu- 
|reux sous le regard paternel de 
Dieu, qu'il soit prêt à lui dire 
| “Oui” et à faire son bon plaisir 

Mme Châleau expliqua com 
ment l'instruction du 
catéchisme au grade 5 diffère un 
peu, Li faut alors montrer à l'en- 
|fant que la religion est vivante 


Let établir chez lui un climat re- | 
| Lgieux, lui montrer que Dieu de- | 


|meure parmi now, On lui ap- 
prend à lire la bible, que la bible 
ést ln parole de Dieu et doit être 
| respectée, qu'elle doit tenir une 
|place d'honneur dans tous 
loyers, 

Vingt minutes sont consacrées 
durant la journée à l'étude du 
|caléchisme, Chaque leçon com- 
| porte une idée et ua but, Chaque 
| semaine on impose seulement une 
ou deux questions à apprendre 
de mémoire, et il s'agit en géné- 
ral de quelques passages la 
bible, 

A un auditeur qui demanda le 
|nom du responsable de ce nou- 
veau ER on répondit que 
c'est M. l'abbé R, Lane, mandaté 
par Son Exec, Mgr Maurice Bau- 
| doux, C'est un diplomé de l'ins- 
|titut ‘Lumen Vitae” à l'Univer- 


aussi de l'Institut catholique de 
Paris, 

Le KR. P, Aurèle Lemoine, 
|[O.M.I,, curé, remercia vivement 
les institutrices'et leurs petits élè- 
ves, les assurant que les efforts 
|réquis pour une si magnifique 
| présentation sont déjà amplement 
récompensés par l'intérêt attentif 
des auditeurs et le seront encore 
davantage par la vie chrétienne 
fervente des élèves, ces chanceux 
qui apprennent à connaitre et à 
aimer et à servir Dieu grâce à 
un enseignement doctrinalement 
let agogiquement à la page, 

ur 
na ensuite son rapport sur les 
événements de l'école, à savoir 
ue; il manque un gardien pour 
l'étude du soir (et donc elle de- 
mande gentiment un volontaire); 
les examens auront leu vers la 


après Pâques seulement; 
aussi après Pâques que se tiendra 
le café-rencontre, le constable 
Evans a visité les classes, expli- 
quant le nouveau plan de sécurité 
pour les élèves (ce p 
liqué dans loutes ‘es écoles de 
a ville el aura comme emblème 
“Elmer, l'éléphant de sûreté”). 

Dans le but de redorer la cais- 
sæ presque vide de l'APM, Ü y 


chaine assemblée, le 13 avril, 


Trois prix sont offerts aux ga-|, 


gnants: une poupée avec son 
trousseau, premier nrix, qui sera 
exposée dans l'entrée de l'école 
du 6 au 13 avril; le deuxième 
prix, un alignement de roues, de- 
vrait favoriser un automobiliste; 
le troisième prix, $5.00 en espè- 
{ces sonnantes, n'est nullement à 
dédaigner, 

| On tiendra une partie de cartes 
le 14 avril dans le même but: 
rehausser les finances de l’Asso- 
ciation., But très noble, car ces 
revenus permettront tout parti- 
|culièrement de créer un fonds de 
|réserve pour les prix offerts aux 
| gagnants du concours de français 
| de l'Association d'Education, 

La soirée se lermina par un 
fier rappel que le dimanche 8 
mars dernier marquait le 10e an- 
niversaire de la fondation de 
l'APM du Précieux-Sang, ce qui 
permit à tous et chacun de se 
|remémorer les principaux évé- 
néments de cette décade , . . tout 
Len dégustant une bonne tasse de 
café. Mme Gisèle LEVY, 


St-Eugène 


| APM. 

Le jeudi 5 mars a eu lieu une 
| assemblée de l'Association de Pa- 
|rents et Maitres. L'invité d'hon- 

neur était M. Gérard Gagné, de 
l'Office National du Film, qui 
| présenta un film intitulé ‘Le 
| temps des amours’, 

| S'ensuivirent des questions et 
| des échanges d'opinions. En plus 
d'avoir été instructif (car on dé- 
montrait les différentes coutumes 
| d'un pays à l'autre), ce fut aussi 
un divertissement pour tous, L'as- 
| semblée se termina après un bon 


| goûter arrosé de café, 
| 


JOS. PIERS 


de | 


CXPETUNENLE | d'âtre soulignée. Le délégué apos- 


dans | * 
|tanée et l'expérience, révélatrice, | 


| vene 
nouveau 
Le dynamisme nouveau, un élan 


|cessaire que Jamais 


nos | 


sité de Louvain en Belgique, et | siers; 


rigitte, principale, don- | 


mi-mars et se lermineront le 26. 
mars; les bulletins seront prêts 
c'est 


lan sera ex- | 


aura ln tirage lors de la pro- | 


L'Association à l'oeuvre 


Cercle parolssial de Lorette 
(Association d'Education) orga- 
nisait le 5 mars dernier un cou- 
Lcours oraloire d'un genre mou 

Deux cents personnes son! 
venues applaudir eo 40 coneur- 


08 | rents, dont. le tiers était de lan- 


en anglaise, Fait remarquable, 
français fut à l'honneur pen 
dant loute le soirée et nas jeunes 
compalrioles de langue anglaise, 
en présence de leurs parenis, se 
sont exprimés dans un français 


| d'excellente qualité. A cette oces 
ls ne com: | sion 


prennent pas à fond chacune des | sijent 


M. Auguste Dansereau, pré- 


ce l'Association d'Educs- 
[Llon, a chaudement félicité les 
vainqueurs, les concurrents el 


les organisateurs de 
intéressante soirée 


Voiei une initiative qui mérite 


[tolique, Mgr Antoniutu, disait 
aux Canadiens français: ‘C'est 
|votre droit de conserver votre 


ndre”, C'est précisément ce que 
e Cercle paroissial de l'Associn 
tion d'Education de Lorette vient 
d'accomplir d'une façon pratique 


| Il à invité à ce concours orataire, 


| 


toutes les personnes qui s'intéres- 
sent à la langue et la culture 
françaises. La réponse fut spon- 


Quand nos paroisses seront des 


les Franco-manitobains de 


viendront plus de 


convaincus 


[leurs valeurs culturelles, plus at- 


|tachés à leur héritage, Cette nou 
orientation leur apportera 


vigoureux, aujourd'hui plus né- 
L'isolement, 
comme le séparatisme, est un sen- 
timent de faiblesse, La force, spi- 
| rituelle, intellectuelle et même 
| physique tend à se faire valoir, à 
| se répandre, Les malades, les ané- 
| miques restent dans leur coin, ru- 
|minent leurs malaises et dépéris- 
sent dans leur imertie 


Les organisateurs de cette loua- | 
vives | 


ble initiative méritent de 
félicitations et de nombreux mi: 
ltateurs 


Délégués de l'Association 


LA LIBERTE ET 


Initiative heureuse 


[Won aura leu dans les paroisses 


peus CRANIEF |ioute la population de Laorette, | 


el voient OUT | sans oublier 
à voir, à contempler, à admirer | IManière de prier &\ récilant le | cette 


|hérilage et votre devoir de le ré: | 


| M. - St - Aduiphe), 


|foyers intenses de vie française, | 
quand elles chercheront à faire 
| rayonner a cuhure française, a- 
| lors 


LE 


PATRIOTE 

| 
| 
| 


M. Rene Rottiers 

Tout dernièrement, notre dé 
voué secrétaire apprenal par dé 
pêche, la maladie très grave de 
sa mère, Mercredi matin, {| par: 
tait d'urgence pour la Belgique. | 
Ses nombreux amis s'empressent 
de lui "exprimer leur vive sympa 
Unie el de l'assurer que tous au- 


ron! dans leurs prières une pensée 

partieuhère à son égard et à celui 
de sa mère 

La perception | 

Le dimanche 15 mars, la per: | 


cephon de l'Association d'Educa- 


suivantes: Aubigny, La Broque- 
rie et Letellier 
Cours de méthodologie 

Voici la liste des instituteurs el 
imslitutrices qui suivent présen- 
tement avec beaucoup d intérèl | 
les cours de méthodologie de l'en 
seignement du français aux ni- 
veaux primaire el élémentaire, 
organisés par le Ministère de l'Ins- 
truction publique et confiés à! 
Mlle E. Comte, au Collège de St: | 
Boniface: Gérald Arnaud, St-Bo- | 
niface;, Sophie Bose (Sr M.-St-| 
Bruno), Ile-de-Chênes: Dorothée | 
Bouvier (Sr St-Eméric), Lorette; | 
Flavie Chaput (Sr Arthur-Marie), 
St-Boniface;, Hélène Chaput (Sr 
St - Boniface; 

ansereau, St-Boni- 
Delaquis, Winnipeg; 
Sr Dolorès Lussier, Ste-Anne- 
des-Chènes: Sr Antoinette Nor-| 
mandeau, Sainte - Anne-des-Ché- 
nes, Huguette DeMoissac, St-Bo- 
niface;, Mme Béatrice Desautels, 
St-Boniface; Mme Laurette De- 
| sorcy, St-Boniface; Bernadette 
| Drapeau (Sr Ste-Flore), Lorette; 
| Albert-J,-A, Dubé, Si-Jean-Bap- 
|tiste: Cécile-A, Dufault, (Sr Ma- 
rie-Cécile), 


Mme Claire 
face, Léo 


St-Boniface; Cécile- 
ÎE, Durand (Sr Marie-du-Pré- 
cieux-Sang), St-Boniface, Mme 
| Olive-R, Ferland, St-Boniface: Sr 
| Irène Gagnon, Ste-Anne-des-Ché- 
nes, Lucienne Gilbert (Sr Thé- 
rèse), Winnipeg; Mme Noëlla Gi- 
rardin, St-Joseph;, Mlle Marie- 
Ange Girouard, St-Boniface; 
Louis-R, Gosselin, St-Malo; Mme 
Paulette Gosselin, St-Malo; Lo- 
Irène-M, Guillou, St- Boniface; 
| Marguerite Hamel (Sr Marie-de- 
| Fatima), Ile-de-Chênes: Cécile- 


A l'occasion de la perception | M, Huel (Sr M.-St-René), Gran- 
annuelle, les personnes suivantes  de-Pointe; Mlle Odile Lambert, 


sont allées parler dans nos pu- 
roisses! à St-Jean-Baptiste, le R, 
P, Georges Ramaekers, $,J.: à St- 
Boniface, MM. Auguste Danse- 
|reau (Cathédrale), Raymond Ber- 
Inier (St-Maurice), Maurice Gau- 
thier (St-Louis de France): à So- 
merset, le R, P, Ludger Guy, S.J,; 
Là St-Georges, M. gr} Desro- 
à Mariapolis, M. l'abbé 
Pierre Raymond; à Notre-Dame- 
de-Lourdes, M. René Toupin (à 
la dernière minute, voyage d'ur- 
gence à Québec), 
Le dimanche 15 mars prochain 
iront parler au nom de l'Associa- 
{tion d'Education les délégués sui- 
|vants: M. Joseph Chabalier, à 
Aubigny;, M, le Dr André La- 
chance, La Broquerie, et M. 
Auguste Dansereau, à Letellier, 


Le K, P. K, Durocher, O.M.I, 
représentant de 
l'archevêque de Winnipeg 


Le R. P, Raymond Durocher, 
OM, est membre de l'exécutif 


de l'AECFM à titre de en- 
tant de Son. Exc, Mgr G. B, Fla- 
hiff, qui compte parmi ses ouail- 
les de l'archidiocèse de Winnipeg 
un fort groupe de Franco-Mani- 
| tobains, 

Originaire de l'Etat de Michi- 
gan, il n'avait que cinq ans quand 
ses parents (nés William 0- 
cher et Anna Brûlé) déménagé- 
rent à Duluth, Minn, Il fit donc 
ses éludes élémentaires et secon- 
|daires à l'école paroissiale St- 
| Jean-Baptiste, bastion de la pa- 
roisse de langue française de Du 
luth, sous la direction des reli- 
gieuses des Saints-Noms de Jésus 
et de Marie. Puis il travaille pen- 
dant cinq ans dans une banque 
de Duluth, décrochant pendant 
cetie période son diplôme de l’A- 
merican Institute ‘of Banking. 
| Mais le désir du sacerdoce l'attire 
{de plus en plus, Dirigé par un 
| Oblat de sa paroisse, il prend la 
|route du Juniorat de la Ste-Fa- 


mille à St-Boniface. Il fit ensuite | 


|son noviciat à St-Laurent, Man. 
Let son scolasticat à-Lebret, Sask., 


{juin 1941. 
| Les supérieurs majeurs lui don- 
| nè 


*X x + 


|où H fut ordonné prêtre le 29] 


rent comme première (et seule) | 5 
obédience, dès l'année suivante, | Vincial de la Santé. 
la tâche de journaliste à l'Oeuvre | 


| St-Norbert; Mile Lucienne Legal, 
| Ste-Geneviève; Mme Paule Ma- 


rion, St-Boniface; Mme Lorène 
Milliken, Winnipeg; Adèle - M, 
Moussau (Sr Albert-de-Marie), 


St-Boniface, Mlle Emma Nadeau, 
St-Norbert; Mme Rita Nadeau, 
La Broquerie; Gilles Norman- 
deau, La Broquerie; Lorraine-L, 
Préjet (Sr Brigitte), St-Boniface; 
Soeur Rosanna Ritchot, St-Nor- 
bert; Mme Thérèse Rochon, St- 
Boniface; Mme Rachel Roy, St- 
Boniface; Eloise-M. Sabourin (Sr 
M.-Rose-des-Anges), St-Boniface: 
Yvette Valcourt (Sr M.-Thérèse- 
d'Avila), St-Boniface; Sr Céline 
Vermette, La Broquerie; Rose- 
M. Viallet (Sr M.-Si-Daniel), Ile- 
de-Chènes. 
. Comité de publicité, 


{tour rédacteur du Catholic Year 
Book, de la Northwest Review 
(dès janvier 1944), rédacteur as- 
|socié de l'Ensign, jusqu'à son ins- 
La à l'Université Fordham, 
IN,Y., d'où fl revient muni d'une 
[maitrise ès Anis avec spécialisa- 
{tion en journalisme. (Les deux 
| Universités Marquette et Ford- 
ham som dirigées par les Jésui- 
tes.) 

| À son retour de Fordham, le 
Père Durocher est nommé ad- 
| joint à la rédaction de La Liberté 
et le Patriote, Comme tel il re- 
|présente ce journal au congrès 
|mondial de la Presse catholique 
Là Rome en 1950 et à Santandor 
en 1960; au congrès mondial des 
Journalistes de langue française 
à Montréal en 1955; à divers con- 
grès de l'Association des Hebdo- 
madaires de langue française du 
Canada, etc, Il prend part à un 
voyage de Liaison Française dans 
l'Ouest canadien en 1953, il re- 
présente le diocèse de Winnipeg 
au Congrès Eucharistique Inter- 
national à Buenos-Aires en 1955. 
Et, en plus de ses articles édito- 
riaux et autres dans La Liberté 
et le Patriote, il collabore à l'Amij 
du Foyer, l'Apostolat, Les Mis- 
sions, etc, 

En juillet 1956, il est nommé 
directeur de La Liberté et le Pa- 
triote et ne cesse depuis huit ans 
d'exercer une profonde influence 
dans tous les domaines: questions 
scolaires, problèmes hospitaliers, 
oeuvres de bienfaisance sociale, 
etc. Représentant de l'épiscopat 
manitobain auprès de la Confé- 
rence des Hôpitaux catholiques 
de la province, il doit du coup 
s'intéresser à la Conférence des 
Hôpitaux catholiques de tout le 
Canada (il sera deux ans prési- 
dent de cette conférence). Mem- 
bre de l'Unjon canadienne des, 
Journalistes de langue française 
du pays, il est aussi membre du 
bureau des Aviseurs de l'hôpital 
Taché à St-Boniface, du bureau 
d'administration du Conseil ca- | 
tholique des Foyers nourriciers | 
| du Manitoba, président du Comi- | 
té de recherches de la Conféren- 
ce épiscopale du Manitoba, an-| 
icien aumônier d'un Consil de| 
Chevaliers de Colomb, et mem: | 
bre actif de plusieurs autres oeu- | 
vres d'apostolat ou de bienfaisan- 
ce, dont à l'heure actuelle le Con- 
seil consultatif du Ministère pro- 


En plus de s'intéresser à tout 
p 


de Presse Catholique de Winni- | ce qui touche à la vie catholique | 


peg. I! dut d'abo 


faire des étu-|et française au Manitoba et en 


des spécialisées en journalisme à | Saskatchewan, comme directeur | 
| l'Université Marquette à Milwau- |de La Liberté et le Patriote et} 
kee, Wisconsin, où il reçut son comme membre de l'exécutif de | 


baccalauréat de philosophie en | l'AECFM, membre et 
journalisme, Puis i! est tour à| 


ON 


Votre vendeur personnel de 
© Chevrolet ® Corvair e Chevelle 
e Oldsmobile © Chevrolet || 


© Camions Chevrolet 


CARTER MOTORS 


Bureau: SP 2-2431 — Résidence: 


L 


LE 2 
533-4018 


Automobiles usugées ‘garanties 
de première condition 


lus tard | 
résident du Comité d'enquête, 
Père Durocher ne cesse de 
{multiplier partout conférences, 
| discours, participation à des col- 
|loques, articles dans des revues 
[ou journaux du pays, entre au- 
tres dans le Sunday Herald, jour- 
| nal diocésain de Winnipeg. I! as- 
sisla à Rome à la premiere ses- 
sion du Concile Oecuménique Va- 
|tican IT à titre de journaliste at- 
titrés. Ses articles paraissent régu- 
lièrement dans maints journaux 
du Canada français et du Canada 
anglais 

| 


© 


La véritable université, de nos 
jours, est une collection de livres 

Carlyle — Héros et cuite des | 
Livres 


Chevaliers 
de Colomb 


Conseil Goulet 
Norwood, Man. 


Eh bien, me voilà de retour 


celle semaine avec beaucoup de | 
choses à vous dire! Comme la fin ! 


de l'année colombienne appro- 
cne, nous voyons lous nos comités 
à l'oeuvre 
grammes seront annoncés plus 
lard, Tous ce que les présidents 
espéren!t c'est que lous les frères 
continueront à apporter leur ap: 
pui complet. 

ant le mous de mars, À y 


aura un concours de paniers de | 


Pâques pour les jeunes écoliers 
du Précieux-Sang, De plus, le 
prémdent des activés catholiques 
sollicite le support de 1lous les 
frères à l'occasion de l'adoration 
nocturne du Saint Sacrement, 
Comme un horaire doit être or- 
£añisée pour loule celle nuit, 
faudra un bon nombre d'adora- 
teurs. Prière de donner votre nom 
au plus lôt à l'organisateur de 
cetie belle inniative, Il est enten- 
du que tous les autres paroiasiens 
intéressés à ce projet seront les 
bienvenus à se joindre à nous 

Le mois suivant, il y aura quel- 
que chose pour intéresser les 
Chevaliers et leurs dames 


Les différents pro- | 


Le comité de nominations est à | 


l'oeuvre afin de choisir des can- 
didats pour le futur nouvel exé- 
cutif, Si on vous aborde à ce 
sujel, syez généreux et acceplez 
de faire votre part 
du Conseil dépend de vous 

Lors de notre surtie du 2 mars, 
une soixantaine des nôtres ont pu 


le succés | 


jouir de l'hospitalité du Consæil | 


anglais, Merci aux trères À, Ro- 
bin et C;-N, Dupas qui ont au 
nous égayer au cours de la soirée 
avec leur choeur de chant, 
Jusqu'à ce jour notre Conseil a 
organisé quatre déjeuners-com- 
munions pour les membres, Féli- 
Cilations aux responsables 
leur cuisine fut déclarée excellen- 
te par tous les frères présents, Un 
jour, peut-être, les verra-t-on 
préparer un déjeuner pour leurs 
dames! " 
Les trois veillées sociales qui 
ont eu l'eu jusqu'à daie ont prou- 
vé que les frères savent s'amuser 
quand c'est le lemps! Ajoutons 
en passant que le café du frère D, 


Normandeau contribue grande 
ment au succès de ces aoirêes 

Plusieurs de nos jeunes et 
moins jeunes frères som aclifs 
dans ja ligue de baïle imter-can- 
sels. Jusqu'à présent nous n'a- 
vons pas encore gagné de prix 
Mais ça viendra un jour , 

La réception en l'honneur des 
nouveaux membres a êté fixée au 
16 mars, Ne mañquez pas cette 
verlée! 

Autres activites 


Notre comité de recrutement a 


fait une excellente besogne cette 
année, Le Conseil a tenu deux 
imitations au premier degré et 
une aux degrés majeurs 


Dans le domaine de la publiei- 
lé, nous faisons usage du bulletin 
mensuel, de lettres spéciales à 
l'occasion, de la radio et de notre 
chronique habituelle dans le jour- 
nal, Tous les articles de publicité 
sont conservés par le Conseil dans 


| un livre spécial. 


Voilà un court apergu de ce 
que nous accomplissons dans no- 
tre Conseil. Nous n'avons pas re- 
Çu de trophées ou de certifionts 
pour notre travail, mals nous 
sommes satisfaits de l'activité dé- 
bordante déployée par les mem- 
bres en général. L'exécutif a euiv 
l'exemple emtrainant du Grand 
Chevalier pour assurer à notre 
Conseil une autre année remar- 


quabie RIGOLETTO 


Retraite paroissiale 
à l'église Saint-Vital 
de 
FORT GANNY 


Manahan et Pembina 


OUVERTURE 
Dimanche de la Passion 


15 mors à 8 h. du soir 


Sous le direction du 
LP, Wiltrid Broseou, OI M. 


superieur de le 
M, Michael's Retreut Hours, 
Lumeden, $ask 


Quetion: Qu'est-ce qu'une 
Mission où retraite) 

C'est le bienta … plus grand 
la grâce la plus signalée que Dieu 
puisse scoorder À * paroisse pour 
Y raviver La fo, Y ranim esprit 
chrétien où » faire elle ww 
pièlé et les praliques religieuses 


Petites Notes 


Remerciements 

Mme Edouard Van Lis et e 
famille remercient les parents et 
amis qui leur ont témoigné de la 
sympathie, soit par offrandes de 
messes, prières tribute floraux 
OÙ assistance aux funérailles à 
oœccanon du décès de M E. Van 
Lis 


La Ligue des Femmes Catholt- 
ques de la paroisse St-Françols, 
| tiendra un bingo de jambons, dans 
a salle parolamnie, 1037, chemin 
Dugald, St-Boniface, le diman- 
che 22 mare à 8h. pm 

L£ 


Naissance 


M. «tt Mme Claude Bernier, de 
St-Paul, Minnesota, ont le plaisir 
d'annoncer à leurs parents et amis 
la naissance d'une fille, le 10 
mars 


enesenenne) 
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SLANT-0-MATIC® 


Le nec plus ultra de le 
couture, Zigzag entière. 

ment automatique, Aiguille 
inclinée, Jolie mallette, 
Rapièce, surfile, fait les boutons 


nières, Points décoratifs Canette escamos 
table exclusive, Avec meuble ou mallette, 


RABAIS $ b b 


MALLETTE COMPRISE 
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ZIGZAG AVEC MEUBLE. Corte 
machine semi-automatique vous offre 
des caractéristiques de luxe à un prix 
d'économie, Disques pour points 
décoratifs. Aiguilles jumelées, Canntte 
escamotable, 


AUCUN VERSEMENT IMITIAL SUR LES OMJETS CI-DESSUS 


RÉDUITE À 
SEULEMENT 


519955 


Y COMPAIS LE 
MEURLE 


FACIUTÉS DE PAIEMENT 


ASPIRATEUR DE LUXE avec 


sn TABOURET-COFFRE GRATUIT 


Carter surbaissé en aluminium, 
Moteur puissant, Nettoie à fond ef 
plus vite, Jeu complet d'accessoires, 


SEULEMENT 5935 


JO TABOUAET COFFRE GRATUIT 


Vous bénéficiez du service et de la garantie Singer sur tous les articles suivants: 


* ASPIRATEURS SINGER À COMPTER DE 559.95 
* CIREUSES À PLANCHERS DE 534.95 à 559.95 
* MACHINES À ÉCRIRE À COMPTER DE 579.95 


CERCLES DE COUTURE SINGER 


@ 
LD) 


! 129, rue Marion, 
St-Boniface 


Selkirk, Man. 


* MACHINES À LAVER ET SÉCHEUSES SINGER, 
* APPAREILS DOMESTIQUES SUNBEAM 
* TOUS LES ACCESSOIRES DE COUTURE 


UNE MARDUE DE COMMERCE DE LA COMPAGUIE GINGER 


424, 


Portage-la-Prairie, Man. 


avenue Portage, 
Winnipeg 


Kenora, Ont. 


EF CULGE ST JOSPR 


|  OTTERBURNE, MAN. 


Meunion de jeunes 


vous dites æûürement: “Ils ont ga- 


Le jeudi 27 février, à l'école! né, et Ls vouient s'en vanter." 
S:-Jean-Haptisie, les conseils de de moi cette pensée de vaine 
la Relève des écoles de la di. !#ioire, Bien sûr, je ne peux pas 
vision de la Hivière Rouge seller là Verne, nos repré- 
réunarent., Notre collège était re. | Æéanis ON rapporte les . 
résenté par le H. F, A.-O, Dé. | neurs dans leur calégorie, Mais je 
dt, CSV. responsible: Yves | Vouials profiier de l'occasion pour 
b audin, président: Alain Leciair, | féliciter les organisateurs de cette 
vice-président, Gérald Lavalée,  Mémoraile soirée canadienne à 


secrétaire 

La réunion aval pour tnt d'or- 
tante NOUe CONCOUrS Oralotre 
divmonnaire 

De telles réunions de la jeunes 
se sont très formatrices et aident 
surement à DrOparer NoUe ave- 
nir, LL me semble que ces réunions 


100 pour cent, à laquelle 
quan'aine de nes Le 
sisté 

Pour commencer par le prinel. | 
pal, les sept candidats et six | 
| candidates ont présenté des dis- 

Leours d'une grande tenue et la 

tâche des juges n'a pas dû être 


une On | 
+ onl | 


ne donnent de l'importance, ! facile Tout à l'honneur des con- 
qu'elles me procurent l'occañon | currents, on a fait mention de la 
d'accomplir quelque chose d'a- | qualité de leur dietion, Fait à re- | 
gréable et d'ulile en nrème témps, | marquer, le règlement du con- 
Surtout, cela me dégène en m'ha- |cours oretoire stpulait qu'i ne 
bituant à dire ce que je pense, ce | fallait pas applaudir après cha- |! 


|que discours, peine perdue, cha- 
| que oraleur a récolté des applau- 
| dissernents quand même, telle. 
ment l'assistance avait joul du- | 
| rant les minutes trop brèves de 


que )e CFOM, Ce que je Veux un ce 
que j'aime 

Nous avons donc pris part à la 
discussion, donné notre point dc 
vue et écouté celui des autres, Ce 


fut une agréable soirée intime | son apparition sur la scène 
qui à resswrré les liens d'amitié! La partie réeréative, par sa va- 
entre les différentes sections de la | sjgté et son intérêt, a contribué à 


divimon 


[baser de beaucoup la tension 
Au nom de 1n68 COMPAENONS, | nerveuse de tous les spectateurs 
je Liens à TOMMEFCIOT 108 FOMEIOUSES | dans l'attente de la décision fi- 


te école St-Jeun-Baptiste de 
eur chaleureuse réception et du | 
bon goûter qu'etles om bien vou- 


u nous servir 
Gérald LAVALLEE, 


nale, Je parie de tension, car l'an- 
nonce des vainqueurs nous l'a ré- 
vélée, Dans certains coins de la 
fut comme une explo- 
| sion de joie qui a surement rè- 


sunue, ce 


secretaire 1004 | chauffé le coeur du gagnant ou 

Concours oratoire de la gagnante, se sentant si cha- 
divisionnaire | leureusement appuyée, 

Je n'aurais peut-être pas dû L'aunosphère de la salle por- 


intituler mon article de cette fa. | tait à la joie et à la détente, On 


cor, car je suis probablement res- | AVait artistiquement décoré les 
ponsable dans le moment du ju- eye de sand queues de 
gement un peu léméraire que l'Aude ge “4 se 
vous êtes en train de faire, Vous | # * , por: 


tait sur sa devanture ces mots qui 


en disent long pour nous: 
français à l'honneur”, 

C'est donc dans ce décor qu'on 
| a couronné les lauréats roi et rei- 
ine du concours qui sont respecti- 
vement Gérald Lavallée du collè- 

e et Paulette Turenne, de St- 
Pire. bientôt suivis du prince et 
de la princesse, Louis Carrière, 
du collège, et Claudette Ayotte, 
de St-Jean-Baptiste, Devant leurs 


THE WESTERN PAINT CO. LTD. 


"ON VEND LA PEINTURE QUE VOUS VOULEZ; 
ON DONNE LE SERVICE QUE VOUS DESIREZ," 


“La maison d'approvisionnement des peintres avisés depuis 1908. 


521, rue Margrave Tél: WhHiteholl 3-7395 Winnipeg 


La Cie PARENT Ltée 
COURTIERS 


Téléphone: WHitehall 2-6634 


461, édifice Grain Exchange, 
Winnipeg, Man, 


Toupin Lumber 


& Fuel 
Co. Ltd. 


vous présente 
son message quotidien 


à 6h. 44 p.m. 


Lo maison Toupin Lumber & Fuel, 388, rue Bertrand, 
s'est fait de nombreux amis en leur aidant à résoudre 
leurs problèmes de construction, Si vous désirez des 
conseils, profitez de la longue expérience de Toupin 
Lumber & Fuel Co, Ltd, 


ajestés, Mer Lapointe 
S ; 
mour jovial, à terminé en beauté 
cetle soirée qui, comme je l'ai dut 


pius haut, restera gravée dans la | 
mémoire de tous les participants, | 


collège la dernière partie des fi: | 
nales des clubs Bantams et Ju- 


Juvéniles du 


de Steinbach remporta la victoire 


Travel Agents et de diverses s0- 


de Commerce Française au Ca- 


: 
, Cure de 


i-Jean-Bapliste, avec son hu. |! 


Aimé-Ont DEPOT, CSV. 


Hockey 
Le mardi 3 mars avait lieu au | 


véniies de la ligue Molloy, Les 
coïège ‘"emporté- 
remt la victoire contre Stelnbach 


tandis que l'équipe des Baniams 


contre le collège, Après ‘les deux 
parties, M. le maire Zéphirin Au- 
det, gardien des trophées Molloy, 
fn la présentation des trophées 
aux capliaines des équipes victo- 
rieuses. Le principal en profia 
pour dire à nos amis de S'elnbach 
comment nous avions jou de cet- 
te belle saison aportive avec eux 
OGrâces à une vraie éducation | 
sportive de ces équipes, un esprit 
de franche camaraderie et de sai- 
ne compéltion a régné toute la 
sabson entre ces clubs 


Ouganda 
Le KR, PF, Haymond Ougees, 
oin 


|P.B., originaire de Grande- 
te, Man., retourne prochainement 
en Ouganda, Afrique de l'Est, 
pour sa mission de Fort-Portal 
| où il reprendra ses activités, dont 
l'une fut, dans le passé, l'ensei- 
| gnement, de notions pratiques sur 
es arts et métiers, 


D, T., 


chroniqueur sportif, 


Omission involontaire 
Dans notre dernière chronique 


nous falsions une orlession in- | S'adressant surtout aux proles- 
volontaire au sujet de notre con- LES des différents districts sc0- 
cours oraloire local, Depuis trois | jujres de l'Ouganda, et encoura- 
ans, les gagnants de Ce CONCOUFS |gés par les autorités gouverne. 
son les heureux détenteurs du | mentales, ces cours avalent pour 
joli trophée qui a été décerné par | but, de développer chez les Afri- 
un groupe d'anciens, les mem- | sains, leurs talents naturels pour 


bres du conventum 1956, Le pré: 
sident de cette classe, M. Denis 1n COuUiure, DOS, vannes, 


Lussier, architecte, et MM Mar: | 
cel Pelletier et Normand Picard | aux nécessaires et non dispen- 
s'étaient rendus au coilège pour dieux, orienter les essais dans le 
cette circonstance, M elletier | sens du tempérament africain, 
eut l'honneur de présenter le tro- | produire des oeuvres ou travaux 
phée au nom de ses confrères. | étampés à l'Africaine, c'est tout 
ME DES THEATRE un art, 


Trouver sur place les maté- 


ee 


STE-ANNE — C'est au cours 
de l'hiver 1938-1939 que, sous la 
direction du R, P, E, De L'Etoile, 
CSs.R, que la paroisse de Ste- 
Anne se mit à l'étude des Caisses 
populaires Desjardins, 


Dans chaque coin de la parois- 
se, des cercles d'études s'organi- 
sent, Et, c'est sur semaine aue 
l'on se retrouve autour d'une ta- 
ble essayant de comprendre les 
-Louis Klein, repré- | Principes de base des Caisses po- 
sentant à Montréal de la Société | Pulaires. 

Nationale des Chemins de fer temps en temps, ces diffé- 
Français, a passé quelques jours | lents groupes se rencontrent en- 
à Winnipeg et St-Boniface, la se- | Smble au monastère, font le 
maine dernière, y rencontrant des | Point de leurs discussions et re- 
responsables d'agences de voyage, | Partent plus enthousiasmés à con- 
(I eut le temps d'accompagner | tinuer dans leur coin leurs savan- 
M. Damien Giordani, consul de |tes recherches, 

France, à l'ouverture officielle du Et voilà qu'à l'automne 1939, 
carnaval de La Broquerie, le soir | NOUS nous croyons prêts pour une 
du 6 mars.) Né en Alsace, Fran- | fondation, Une première réunion 
ce, le 7 mars 1924, M, Klein a | générale de tous les intéressés 
fait toutes ses études secondaires | s'organise et le conférencier in- 
et universitaires dans son pays, vité, M. l'abbé Adélard Couture, 
obtenant à la fin son baccalauréat | donne à ous la dernière injec- 
ès sciences à l'Université d'Aix- | tion d'enthousiasme et en consé- 
Marseille, 11 s'inserivit ensuite à | quence, les personnes présentes 
l'institut Nationale Supérieur | prennent la décision finale de 
d'Agronomie, Puis ce furent les | fonder la Caisse populaire de Ste. 
années de la guerre où il devient 
membre du mouvement de résis- 
tance, puis s’inscrivit dans les for- 
ces de la marine française dont il 
est licencié après | ans de ser- 
vice avec le rang de lieutenant de 
marine, Depuis 14 ans il est à 
l'emploi de la S.N.C.F, en Améri- 
que du Nord: à New York d’a- 
bord, où il travaille au départe- 
ment des ventes avant de devenir 
chef successivement du départe- 
ment des remboursements, . des 
services de voyages en groupe, 
des services de touristes, des ser- 
vices . tec ues, . Transféré . à 
Montréal en 1956 comme repré- 
sentant conjoint, il est dès l’année 
suivante le premier resporisable 
de la grande société française 
dans tout le Canada. 11 est mem- 
bre actif de l'American Socioty of 


M. Ne 


e, 

C'est le 2 septembre 1939 que 
notre Caisse voit le jour, Groupés 
autour du R, P, E, De L'Etoile, 
MM. Omer Tougas, Alexandre 
Fabas, Jean Perrin, Marius Ma- 
gnan et Conrad Gauthier, jettent 
les bases de notre Caisse actuelle, 
Désigné comme président de l’as- 
semblée, M, Marius Magnan as- 
sure l'élection valide du premier 
bureau de direction, composé 
comme suit: M. Conrad Gauthier, 
président; M. Omer Tougas, vice- 
président; M. Marius Magnan, se- 
crétaire-trésorier, 

Le 17 octobre 1939, nous ac- 
ceptons les personnes suivantes 
comme membres de notre Caisse: 
Roy, Raymond, Doreen, Norma et 
Irma Boivin, Mlle Léontine Des- 
autels, Henri Sanche et Jean- 
Baptiste Lessard, A chaque réu- 
nion subséquente, il nous faut 
considérer un nombre imposant 
de demandes par des personnes 
désireuses de s'unir à nous pour 
assurer à notre Caisse le succès 


ciétés .montréalaises, dont la 
Chambre de Commerce du Dis- 
trict de Montréal et la Chambre 


0] 


1 
| 
°|1P, 


la Caisse populaire de Ste-Anne 


TRIOTE 


| gagnantes furent choisies comme 
| sun; lère à de année, Louise Pait. | 
lé: de à de année (classe anglat. | 
| se) Nancy Dussessoy 3e Le ëe 

années, Suzanne Théberge: Te et 

Ba années, Yvonne Dufresne, Fe. 

licita tions 

| Pour core l'assembiée, le R P 

|C, Montpetit, C.SsR., curé, don. 

[na quelques explications sur la 


ce, Il ajoute que l'Eglise et l'Etat 


main à faire de 
membre complet de la société et 
le conduire à son but ultime, le | 
ciel 


Parties de cartes 


commencées. La première d'une 
sèrie de quatre avait lieu le di- 
manche 8 mars, Si oh en juge par 
M foule, ce fut un réel succès, 
Les prix pour les plus hauts 
noms remporiés par les dames 
urent gagnès par Mmes Maurice 


ÉTAT 
| VAE D 
; Ghana "y Noël et C, Chaput: par les hom- 


|lettre pastorale de Son Excellen. | 


devraient travailler main dans la | 
l'homme un | 


Les parties de cartes sont re. | 


Bienvenue au pays natal au R,!|mes, MM. Solas Michaud et Jos 
Roland Prescoit, premier Père | Charrière, père 

|Blane de la paroisse cathédrale! Le prix de la loterie a été gu. 
|de St-Boniface, qui est de retour | gné par M. J.-P, Trudeau et les 
Idu Ghana, Afrique de l'Ouest, | prix d'entrée par M. Lionel Thé. 
où Ül missionna durant cinq ans | berge et Mme E. Leclerc 

dans le diocèse de Navrongo,| Les organisateurs remercient 
| Wâlé-Wälé fut la dernière mis: | sincèrement lous ceux qui ont 
sion du Père Prescott, Elle ne | contribué au succès de cette soi- 


manque d'originalité, tant par | rée, N'oubliez pas la prochaine 
son étendue, sur 75 milles de lon- | partie de cartes, le 22 mars 

| gueur, pue per son climat, en sai- | ms ! sas ta 

| son sèche, de 105°F, à l'ombre et | 


Somerset | 


90e anniversaire 

Félicitations à M, David Gi- 
rouard qui a célébré son 90e an- 
niversaire de naissance le vendre- 
di 28 février, Un groupe de pa- 
rents et amis se réunirent pour 
celle fèle, M, Girouard est le plus 
ancien pionnier du village et il 
jouit encore d'une bonne santé, 


|115°F, au soleil, | 
| De plus, la population est loin 
| d'être homogène, avec les Peuls, 
|pasteurs musulmans ou paiens, | 
les Kassenas, fermiers, étrangers | 
venus du Nord, et formant le bloc 
|ehrétien dans les centres urbains 
et les Mamprusis, dont les enfants 
|dans les 75 écoles de village 
|constituent le catéchuménat, 300 
| baptisés sur une population va- 
|riée, et de 120,000 est une invi- 


Dunrea 


Réunion familiale 


Tous les membres de la famille 
de M, et Mme Aïbert Boulet a- 
valent le bonheur d'être réunis à 
la maison familiale le samedi 29 
février, 
qu'elle connait par ces dernières, | Conune la santé de la maman 
figurant parmi tant d'autres MM, | laisse à désirer, la plus jeune des 
L.-A, Tougas et Rodolphe Côté, | filles, Thérèse, qui est entrée dans 

Le montant des prêts indivi- [la communauté des Soeurs des 
duels était fixé à $200, un peu | Saints Noms de Jésus et de Marie 


plus tard, ce montant fut élevé à à Montréal, sous le nom de la 


$500, Si on compare ces montants 
avec ceux qui sont actuellement 
en vigueur, on peut facilenent 
conclure que nos revenus d'alors 
élaient très minimes, Je suis très 
content d'apprendre que note 
Caisse aujourd'hui est en une ex- 


év, Sr Jean-Albert, venant au 
Manitobu, eut une permission 
spéciale pour se rendre au foyer 
paternel pendant quelques heu- 
res, Tous les autres membres de 
la famille, comprenant M, et Mme 
François Boulet, de Zenon Park, 


cellente position financière et peut | Sask., M, et Mme Maurice Côté, 


rendre d'innombrables services, 


de Ste-Agathe, Mlle M.-Antoinet- 


Les débuts, peut-être lents et |te Boulet, de St-Boniface, MM. et 


isérables de notre Caisse, ont | Mmes Paul et Jean Boulet et Guy 
été Mn EE el ee Po à | Paradis, de cette localité, eurent 


eux que la Caisse de Ste-Anne 


le bonheur de participer aux aga- 


peut aujourd'hui fêter ses 25 ans | pes familiales, La Rév, Sr Paul, 


d'existence, 
Savez-vous ce qui à fait la 


rincipale de l'école de Sie-Aga- 
he, accompagnait la Rév, Sr 


prospérité de notre caisse? C'est | Jean-Albert poùr cette heureuse 
simplement l'honnêteté des em- | réunion familiale, 


prunteurs et leur désir de rem- 
bourser tout d'abord la Caisse 
parce que c'était leur Caisse, C'é- 
lait leur argent et non l'argent 
d'une compagnie anonyme quel- 


conque, 
Conrad GAUTHIER, 
premier président, 


Remerciements 


La Caisse populaire remercie 
sincèrement toutes les organisa- 
tions qui lui ont offert des sou- 
haits à l'occasion de son 25e an- 
niversaire, Environ 150 person- 
nes assistèrent à la réunion an- 
nuelle, c'était le plus beau témoi- 
gnage que pouvaient offrir les s0- 
ciétaires à leur Caisse, 

Pour que cet anniversaire soi 
mémorable, tous les membres 
présents orit appuyé très forte- 
ment le don de $500 à Villa You- 
ville Inc., soit le paiement d'un 


chambre au futur foyer pour |les souh 


vieillards, 
Réunion de l'APM 
Environ 150 personnes assis- 
taient à la réunion de l'Associa- 
tion de Parents et Maîtres, où 
quelques élèves de l'école élémen- 


Çà et là 

M, et Mme J,-S, Boulet sont al- 
lés passer une semaine à St-Nor- 
beri, chez M, et Mme Denis La- 
belle, et en revenant ils rame- 
naient pour le congé de fin de se- 
maine leurs jeunes filles, Pauline 
et Yvette, ainsi que quelques-unes 
de leurs amies, Lorraine Huber- 
deau, Shirley Lambert et Josie, 
toutes étudiantes à l'Académie de 
St-Charles, 

Mme Edmond Beaupré était 
l'objet d'une fête familiale le di- 
manche 8 mars, alors que tous 
ses enfants s'étaient donné ren- 
dez-vous à la demeure familiale 
pour célébrer joyeusement son 


4 | anniversaire de naissance, 


Le souper et la veillée eurent 
lieu chez M. et Mme Alphée La- 
bossière et plusieurs jolis cadeaux 


e | furent offerts à ia maman avec 


aits et félicitations de 
tous. 

M. et Mme Jos, Souyri ont 
joui, en fin de semaine, de Ja vi- 
site de leurs fille et gendre, M, et 
Mme Frank Tervoort, et de leur 
gentil bébé, de St-Boniface, 

Mme N, Boulet, ainsi que MM, 


taire offraient un récital de poè- | Ajphée Labossière et A. Lavoie 


mes. 
Des prix furent offerts par 
l'exécutif de l'Association et les 


se sont rendus à St-Boniface ces 
jours derniers, 


VOUS aussi, 


Vous pouvez profiter 


des tarifs 


rouge, blanc et bleu 


lis voyagent par le CN, parce que les jours 
Rouges sont de retour! 

Îls voyagent par le CN, parce que les tarits- 
aubaine des jours Rouges sont sensa- 
tiannels, Demandez dès aujourd'hui le 
calendrier Rouge, Blanc et Bleu du CN. 


Îls voyagent par le CN, parce que, jusqu'au 
18f juin, les lundis, mardis, mercredis, jeudis 
et samedis sont presque tous jours Rouges. 
llsvoyagentparle CN, parcequ'ilsépargnent 
davantage lorsque deux personnes ou 

plus partagent la mème place en voiture- 
lits. Les occupants des voitures-lits ont 
droit à des repas gratuits en territoire 
Rouge, Blanc et Bleu. Toutes les places 
des voitures-coach du Super Continental 

et de l'Océan Limité sont réservées, sans 
frais supplémentaires. 

Îls voyagent par le CN, parce que, dans le 
train, on peut se dégourdir les jambes, 
manger, se rafralchir et bien dormir. En 
somme, des vovages reposants, agréables! 
Îls voyagent par le CN, parcs qu'ils veulent 
profiter des tarifs économiques. Voici 
quelques prix de billets simples en voiture- 
coach, les jours Rouges: 


de st. boniface à: 
thompson $13.50 
edmonton $15.00 
vancouver $23.50 
montréal $22.00 
toronto $20.50 


St-Boniface 


Le spécialiste en lé 
Manitoba, M. T, A Sand 
coke, M. D, Fietcher 


M, C 


Première visite 

Le mardi 10 mars dernier, |! 
y avait rencontre des administra 
leurs du poste, Pour plusieurs, 
c'était leur première visite depuis 
le déménagement et pour eux, 
comme pour la plupart des vi 
sieurs, l'impression causée fut 
très favorable, Bien que les tra 
vaux d'aménagement ne sont pas 


complétés, déjà le coup d'oeil est | 


agréable et l'atmosphère accueil 
lante, Et voilà un autre pas de 
fait pour vous mieux servir 


Un autre marchothon 
En avant ,,, marche! 


Eh oui! Vous aurez définitive. | 


ment l'occasion de marcher, C'est 

officiel! CKSB organise un autre 

marchothon! Et pe vous en dire 
| 


davantage, révéèlons qu'il aura 
leu dans la nuit du 24 au 25 
avril (vendredi à samedi), Le 


départ se fera de St-Malo, Mani- | 


toba, avec, pour destination, les 

studios de Radio St-Boniface 
Marcheurs, c'est le temps plus 

que jamais de commencer votre 


entrainement, car cette expédi- | 


tion pourra vous rapporter une 
somme d'argent intéressante 
Et de sumaine en semaine, en li- 
sant la chronique et en syntho 
nisant 1050, vous connaltrez les 
détails de cette organisation 


Le cadre de la sèrie 

Soucieux de renseigrier adé- 
quatement les auditeurs, CKSB 
vous informe uussi dans le cadre 
de la série: ‘‘Interviews et repor- 
tages”', tous les lundis, mardis 
et vendredis soir, de 7 h, 30 à 8 h, 

Sachez aussi profiter des avan- 
tages que vous offre “Le télé. 
phone magique’ animé par Mme 
Simons du lundi au vendredi, Si 
vous avez des objets à vendre ou 
à louer, faites parvenir une lettre 
signée et si vous avez quelques 
problèmes ménagers ou autre, si- 
gnalez WH 3-5486, entre 9 h, 10 
et 9 h. 50 am: c'est ‘Le télé. 
phone magique”, 


Palmarès de CKSB 
pour le mois de mars 
1. C'est ma fête — Richard An- 
thony 
2. Pour loi mon frère — Les 
double cinq 


Séchez le linge 


Avis aux producteurs intéressés à la culture des concombres 


Nous sommes heureux d'annoncer que des contrats pour con- 
combres su Maintenant signés dans les régiot 


Claude, Elm Cmek et Notre-Dame-de-Lourdes, pour la saison 1964 


Une réunion à ce sujet sera tenue le lundi 25 mars, à 8 h. p.nn. 
en l'auditorium de l'école secondaire de St-Claude pour diseuter 
“La produetion de concombres par contrats”, 
umes du Département de 
ercock, el votre propre représentant agri 
romt présents à celle réumon pour 
exphquer comment produire de bons concombres 


R, Grieves, représentent de la Cutelll 
Lid., sera aussi présent pour passer des contrats e 
aux questions relatives À ces contrats 


Chronique de € KSB 


==> 1050 Kiloeycies 


le 1? mors 1964 


S 


w de Carman 


Agriculture du 


vous 


Food Products 
pour répondre 


En 


3. Washington Square 
semble de Roger Plon 


4, La Mamma Chartes Azna 
vour 

5, Tehin, tehun Fritz Pereira 

6. C'est pas parce que c'est nous 


Domimique Michel et Ro 
bert Demontigny 


7. Oh, ne dis pas Jean-Pier 
re et Nathalie 

8, Java À hes the king” 
Hirt à la trompette 

9. Plus je t'entends Alain 
Barrière 

10, Tous les chemins Soeur 
Sourire 

11, Regarde Claudine Coppin 

12, Je ne sais plus — Hervé 
Brousseau 

13, Dimanche à Orly Gilbert 
Bécaud 

14, Le p'tit voisin Ginette 
Reno 

15, Le temps des guitares Tino 
Ross 


Nouvelle substance 
curative — Rétracte 
les hémorroides 


Une substance cicatrisante exclusive 
provoque la rétraction des hémorroides 
et la cicatrisation des tissus, 


Un grand institut de recherche vient 
de mettre au point une substance ci 
Catrisante sans pareille pour la ré- 
traction des hémorroides, le soulage- 
ment de la démangeaison et la cica- 
trisation des tissus, 

Cette substance ne fait pas 
qu apaiser les douleurs locales: dans 
nombre de cas, on a pu observer une 
rétraction notoire des hémorroïdes, 

Mieux encore, l'effet curatif du 
médicament s'est prolongé durant 
plusieurs mois, 

Cette substance aux effets si bien- 
faisants se nomme la Bio-Dyne; elle 
aide rapidement à la cicatrisation 
des cellules et stimule la croissance 
des tissus nouveaux, 

La nouvelle Bio-Dyne est offerte 
soit en onguent, soit en suppositoires 
sous le nom de Préparation H, Elle 
est en vente dans toutes les bonnes 


pharmacies et s'accompagne d'une 
garantie de remboursement, 


par l'électricité. 


+... soyez plus longtemps avec vos enfants 


Un séchoir électrique vous épargne du temps — vous 
permet d'être plus longtemps avec vos enfants. Vous 
donne moins de travail aussi! Des tests, faits par une 
revue féminine canadienne bien connue, démontrent 
que ça prend 28 fois autant de temps à étendre 8 livres 
de linge que de le placer dans la sécheuse 


Costumes à neige, chaussettes, pantalons sèchent en 
un rien de temps .. . vous avez du linge doux et fleurant 
bon, toute l'année, par n'importe quel temps. Séchage 
rapide signifie moins de linge nécessaire, ainsi vous 


épargnez aussi de l'argent! 


Moins de travail, plus d'avantages, plus de temps pour 


les choses que vous aimez 
pourquoi vous devez sécher 


…— Voilà trois bonnes raisons 


votre linge électriquement. 


Voyez votre vendeur local d'appareils! 


Manitoba Hydro 


Vous vivez mieux par l'Aectricité! 


Gt-Boniloce, le 14 mors 1964 


Selon “La Loi des Services de Santé” St- 


et ‘La Loi des Municipalités” 


régiement no 12.63 du Village de Sle-Anne J 
régierment no 20-63 de la Municipalité ruraie de Sle- Anne 


La réglement no 092 de la Municipalité rurale de La Broquerie | 

Le réglement no 1085 de la Municipalité rurale de Taché 

Le régiement no 221 du Gouvernement loesl du Distriet de Rey- | Roger Sabourin: 
noide 


ont reçu leur première lecture par les Conseils respectifs desdites 
municipalités, et, au temps €! aux endroits sousmentionnés, #ron! 
soucus au vule des contribuables résidant dans lesdites municipa- 

tés respectives et habilités à voter à leur sujet, parce que résidant 
dans les lunites de l'Unité hospitalière de Ste-Anne, District no | 
26A, telle que décrile ci-dessous 


2—La but des réglements susmentionnés, c'est d'autoriser l'agrandis- | 
sement et la réfection de l'édifice actuel, et d'approuver et ratifier | 

e Plan supplémentaire relatif à tout cela, tel que puopere par le 
Bureau des Gouverneurs, et de fournir au Bureau l'argent néces- | 
satre grâce à la participation desdites municipalités, chacun selon | 

sa part proportionnelle du coût encouru par ce Plan supplémen: | 
taire: lequel Plan supplémentaire a été dûment approuvé par le! 
"Ministre de ln Santé et se lit substantiellement dans les mots et 


termes sUuIVants, à Savoir 
s) QUE l'hôpital actuel soit agrandi et remis à neuf pour fournir 
1) Un total de 18 Lils autorisés; 
11) Une salle pour soins d'urgence; 
Il) Secteurs de services améliorés, 
IV) Facllités de laboratoire et de rayons X améliorés; et 
V) Tous travaux et facilités essentiels 
(b) QUE le coût de ces plus grandes facilités hospitalières est | 
estimé à trois cent dix-huit mille dollars ($316,000.,00), ei- ! 
nclus le coût du nouvel ameublement et pement el les 


u 
autres coûls estimés à quatre-vingt sept mile dollars ($87,- 
000.00); que les octrois des gouvernements fédéral et provin- 
ciai sont estimés fournir la somme de cent mille dollars ($100,- 
000 00); que les fonds disponibles comme dépôt en banque 
pour fonds de construction donneront quatre mille dollars 
$4,000 00); que les autres fonds dont dispose l'hôpital don- 
neront six mille dollars (86,000.00): et que LE CAPITAL 
MAXIMUM DONT SERA RESPONSABLE LE DISTRICT 


SERA DE DEUX CENT HUIT MILLE DOLLARS ($208,- | Assailly, de Dauphin, 
| Mme Albert Assaïlly, de Kenora, | 


000.00) 


Jean-Baptiste 


Club 4-H 


La première réunion pour ré 
| organiser le Club 4-H à êté trés 
pitièressante, D'abord, un passa à 
l'élection des officiers pour l'an- 


née 1964. Furent élus: présidente, ! 
| Louise Marion; 


vice- président, 
Philippe Sabourin: secrétaire 
Bouchard, trésorier 
rédactrice, Dia. 


| Claudette 


|ne Sabourin, Le club comprend | 


58 membres 

Pluñieurs nouveaux membres 
joignirent le Club 4-H pour béné. 
ficier eux aussi de ses grands à: 
vantages. Pour leur information, 
les vouées directrices, Mmes 
Louk Sabourin et Raymond La- 


| vallée, expliquèrent en quoi con- 


sine le 
club 
Le but de la prochaine réunion 
sera de préparer le concours ora- 
toire 


travail d'un membre du 


Laurier 


Fête familiale 


Parents ét amis se réunirent 
le samedi 29 février à la demeure 


de M. et Mme Patrice Jeannotte. | 
| C'était pour fêter M. Jeannotte, | 


qui se retire de son emploi au 
Canadien National après 43 an- 
nées de services 

| Etaient présents pour l'occa- 
| sion, ses fils, Gilbert et Adrien, 
| ainsi que leurs épouses, de Win- 
Era ses files, Thérèse, Aline 
tel alricla, accompagnées de 
| leurs épOUX, ainsi que Jaselle, de 
Winnipeg, ses beaux-frères et 
| belles-soeurs, M, et Mme Alcide 
et M. et 


(6) QUE le Bureau se procurers ces 8208,000.00 susmentionnés | On! A ct 
au paragraphe (b) par la vente d'obligations; de telles obli- | M. Jeannotie sera maintenant 
gations seront émises en série, porteront intérêt sur coupons | En Charge de l'écoie élémentaire. 
sans excéder 6% par année, et arriveront à échéance quant Tous sons heureux de le voir de- 
au capital après une période pas plus longue que seize années | Meurer ici et souhaïlent à M, et 
de la date d'émission selon les échéances établies dans l'an-| Mme Jeannotte de nombreuses 
nexe A" ci-jointe et faisant partie de ce Plan supplémentaire, par de bonheur et santé 

(d) QUE, nonobstant les dispositions du paragraphe (c) ci-dessus | #Hr16r, delle 
el du paragraphe (e) ci-dessous où le temps entre la date P 
d'émission desdites obligations et la date de leur premier paie- Lo 12 janvier: Janét-Marie, 
ment est plus ou moins d'un an, le premier paiement sera | fille de M. et Mme Laurent Ther- 
ajusté de telle sorte, à l'accroissement ou à la diminution de | rien. Parrain et marraine, M. et 
l'intérêt ainsi affocté, que cet ajustement sera calculé selon | Mme Joseph Archambault. 
les dispositions du paragraphe (e) ci-dessous, uPie-Marie rein, , _de 

(e) QUE la répartition du capital maximum qui est la responsa- | M: et Mme Harry Gray. Parrain 


bilité du district, au paragraphe (f) ci-dessous, devra avoir 
comme résultat qu'aucune répartition au-delà de la somme 
nominale d'un dollar ($1.00) par année ne sera faite à la 
Municipalité rurale de La Broquerie, car aucune augmenta- 
tion de la structure de la dette de cette Municipalité ne peut 
être approuvée par le Bureau municipal à cause de la position 
financière de ladite Municipalité, 

(1) QUE le capital maximum responsable sera réparti sur le dis- 
triet sur une base annuelle, de telle sorte que: 


1) La portion de responsabilité annuelle de la Municipalité 
rurale de La Broquerie sera fixée à la somme d'un dollar 
($1.00) tel qu'établi au paragraphe (e), et 

2) Le reste de la responsabilité sera réparti aux régions inclu- 


ses dans le district, à l'exclusion de la Municipalité de 
La Broquerie, sur une base annuelle, de telle sorte que: 
(1) 10% de la responsabilité sera confié au Village de 
Sle-Anne en première instance, et 

Le 90% qui reste de la responsabilité sera réparti 
aux régions incluses selon la proportion de leurs éva- 
ne vs égalisées qui sont de leur ressort chaque 
année, 


Cette responsabilité annuelle étant sujette à réduction ou à 
extinction, n'importe quelle année durant ja circulation des 
obligations par l'application des montants reçus de la Com- 
mission Hospitalière Manitobaine, par la voie de la dépré- 
ciation ou par le rabais de l'intérêt, selon les dispositions de 
la Section 55A de ‘La Loi des Services de Santé”, 


QUE les dépenses annuelles inhérentes à l'opération et à l'en- 
tretien de l'hôpital, de même que les revenus co ts, 
seront estimées à $105,000.00, 


3--Que dans le but de faire face aux échéances annuelles du Bureau 
en ce qui concerne le remboursement des dépenses de capital et 
de l'intérêt, et la dépense prévue pour l'entretien et l'opération 
de l'Unité hospitalière de Ste-Anne (moins les revenus, s'il y en a), 
on lèvera annuellement à un taux spécial une taxe d'hôpital sur 
toutes les terres et la propriété dudit District, ces taxes ainsi per- 
ques devant être remises au Bureau pour être appliquées, premiè- 
rement: En paiement du principal et de l'intérêt sur les d es 
de construction encourues de temps à autre; et, secondement, en 
paiement de l'entretien et de l'opération de l'Union hospitalière 
de Ste-Anne autre quesles paiements et l'intérêt des dépenses de 
construction, tel que prévu ici. 


t-—Lesdits règlements proposés ont aussi pour but d'autoriser le Bu- 
reau à emprunter de temps à autre sommes que le Burecu 
juge nécessaires pour rencontrer les dépenses du district, jusqu’au 
moment où les taxes pour l'année courante sont reçues; mon: 
tants ainsi empruntés étant une charge sur les taxes dues au dis- 
tricl; et d'autoriser ledit Bureau à émettre des obligations pour 
assurer la sécurité du capital emprunté et de l'intérêt qu'il porte 
(lesdites obligations constituant un droit de rétention et une 
charge sur toutes les propriétés appartenant au Bureau et toutes 
les taxes imposées au district pour leur paiement); et aussi pour 
auloriser les municipalités respectives, afin qu'elles rencontrent 
leurs obligations envers le Bureau pour leur partie proportionnelle 
de contributions annuelles de remboursement de la somme de 
($208,000.00) et pour le paiement de l'intérêt sur cette somme et 
pour l'entretien el l'opération de l'Unité hospitakière de Ste-Anne, 
District no 264, à imposer et collecter annuellement pendant une 
période de seize années comme impôt spécial une taxe d'hôpital sur 
loutes terres et propriétés dans chaque municipalité dudit district 
de l'Unité hospitalière de Ste-Anne. 


(nu) 


(4) 


5—(a) Le vote des contribuables habilités à voter ce plan et les rè- 
glements respectifs le ratifiant et le confirmant, sera pris, 
pour ou contre lesdits règlements proposés, le lundi 16 mars 
1964, de 10 h, a.m. à 9 h, p.m. du même jour, 
Le 13 mars 1964, les préfets et les maires des municipalités 
respectives seront présents dans leurs bureaux municipaux 
respectifs de 9 h. a.m. À 10 h. a.m. pour, si requis, nommer 
les personnes qui s'occuperont des bureaux de scrutin et du 
compte final des votes au nom des personnes intéressées à 
promouvoir ou à s'opposer aux règlements respectifs. 
(c) Les secrétaires des municipalités respectives seront présents 
à leurs bureaux municipaux respectifs à 10 h. a.m. le mardi 
17 mars 1964 pour compter le nombre des votes pour et contre 
lesdits règlements, 


(b) 


6—-Les copies originales des règlements et des copies du plan sont au 
dossier des bureaux municipaux respectifs et peuvent être étudiées 
par les personnes intéressées aux heures raisonnables avant que 
e vote soit pris. 
7—Bureaux de scrutin: 
(a) Village de Ste-Anne: Salle municipale, Village de Ste-Anne, 
(b) Municipalité rurale de Ste-Anne: Quartiers 1 et 2, résidence 
de M. Adélard Jolicoeur, S.E. 13-7-7E. 
Quartier 3: Salle paroissiale, Richer, 
Quartiers 4, 5 et 6: Salle municipale, Village de Ste-Anne. 
(c) Municipalité rurale de La Broquerie: Salle municipale, Village 
de La Broquerie, 
(d) Municipalité rurale de Taché: 
Quartier 1: Résidence de M. René-G, Trudeau, S.O. 3-9-4E, 
Quartiers 2 et 3: Salle municipale, Lorette, Manitoba, 
Quartier 4: M. Kai Winther, résidence, S.E. 21-9-6E. 
Quartier 5: Salle paroissiale, Ste-Geneviève, Manitoba. 
pr à 6: Soubassement de la chapelle de Ross, Section 
Gouvernement local du District de Reynolds: 
Hadashville, Manitoba -— Gouvernement local du District de 
Reynolds, Bureau de l'Administrateur résidant. 
Bureau de Poste de Sadlow, Manitoba — Résidence de M. 
tr Kushniruk, Bureau de Poste de Sadlow, Manitoba, N.E. 
7-9-11E 
East Brainiree, Man. — Résidence de M. Syivester Kumhir, 
Magasin général, East Braintree, Man. NE. 33-7-14E 


(e) 


R. E. Smith, secrétaire-trésorier, 

Village de Ste-Anne, 11 février 1964 

R E. Smith, secrétaire-trésorier, 

Municipalité rurale de Ste-Anne. 11 février 1964 

Emile Laurin, secrétaire-trésorier, 

Municipalité rurale de Taché. 5 février 1964, 

D. N. Normandeau, secrétaire-trésorier, 

Municipalité rurale de La Broquerie. 3 février 1964 

A. A. Dubois, administrateur résidant, 

Gouvernement local du District de Reynolds. 4 février 1964 


be 


| tal et spécialement à M. le Dre 


et marrain, Wilfrid Delaurier et 
Evelyn Leclerc. 

Le 8 mars: Estelle-Else, fille 
de M, et Mme Léon Bouchard 
Parrain et marraine, M. et Mme 
Rhéal Ayotte, de St-Jean-Bap- 
tisto, 


St-Norbert 


Introduction de la L,F,C, 


A leur réunion du 4 mars, les 
Dames de Ste-Anne eurent le 
plaisir d'accueillir deux distingués 
visiteurs, M. l'abbé B, Bélanger, 
de Ja paroisse des Sts-Martyrs- 
Canadiens, et Mile H, Blais, qui 
leur parlèrent de la Ligue des 
Femmes Catholiques, Le but était 
de faire connaître la Ligue afin 
de l'introduire dans la paroisse, 

Quarante-huit dames étaient 
présehies, Elles eurent l'occasion 
de poser des questions, Après 
quelques délibérations, le vote 
unanime décida de fonder la Li- 
gue dans la paroisse, 

A la prochaine réunion, le ler 
avril, ces dames éliront le Conseil 
exécutif qui dirigera le nouveau 
mouvement et le mettra à l'oeu- 
vre. 

Toutes les dames de langue 
française et même les jeunes filles 
à partir de 18 ans sont invitées à 
devenir membres, On a besoin de 
celles-ci pour mener à bonne fin 
les oeuvres paroissiales, pour ré- 
pandre la bonne semence dans 
tous les milieux de la société, L'u- 
nion fait la force; ensemble on 
travaillera sous l'oeil de Dieu et 
pour sa plus grande gloire, 

Çà et là 

Deux paroissiens, M. Hugh Mc- 
Mulian et la petite Rita Dorge, 
sont hospitalisés en ce moment, 
Tous leur souhaitent un complet 
rétablissement et un prompt re- 
tour dans leur familles, 

La Société Athlétique de St- 
Norbert invite tous ses membres 
et leurs amis et amies à une soi- 
rév qui aura lieu à “The Home- 
stead”, le samedi 14 mars, à 8 h. 
p.m. Le prix des billets est de $1, 

La dernière partie de cartes au 
profit des Scouts aura lieu le 15 
mars à 8 h. p.m., à la salle pa- 
roissiale, Venez en grand nombre 
encourager les jeunes et faire un 
succès de cette soirée, : 


N.-D.-de-Lourdes 
Décès 

Le 3 mars, à 10 h, 30 p.m,, est 
décédée à l'hôpital Notre-Dame, 
Mme Elie Marcon (née Antonie 
Préjet), âgée de 69 ans. Elle était 
membre de la Congrégation des 
Daines de Ste-Anre, Mme Marcon 
était une excellente chrétienne, 
paroissienne charitable et exem- 


plaire qui sut édifier tous ceux | 


qui la côtoyèrent pendant sa lon- 
e maladie. 

La défunte laisse dans le deuil, 
outre son époux, un fils, Pierre, 
de Notre-Dame-de-Lourdes; une 
fille, Thérèse (Mme Joseph Van- 
dale); un petit-fils, de St-Bonifa- 
ce; un frère, Joseph, de St-Boni- 
face; six soeurs, Marie (Mme F, 
Rocher), et Léontine (la Rév. Sr 
M.-Julienne), religieuse au cou- 
vent des Chanoinesses à Notre- 
Dame-de-Lourdes, Ernestine 
(Mme Bourrier), à St-Boniface, 
Augustine (Mme P. Tissot), à 
Washington, Julienne (Mme O. 
Hébert), à Vancouver, C.-B. et 
Louise (Mme Joseph Dacquay), 
à St-Boniface. 

Le service funèbre fut chanté 
par M. l'abbé Marcel Dacquay, 
curé, le samedi 7 mars, à 10 h. 
a.m., en l'église paroissiale rem- 
plie d'une nombreuse assistance, 

L'inhumation eut lieu au ci- 
metière local, Les porteurs étaient 
MM. Emmanuel Simon, Bertrand 
Lafrenière, Marcien Bosc, et des 


| neveux de la défunte, Jean Bour- 
| rier, Jean Préjet et Aimé Rocher, 


Mmes Joseph Box et Marcel 
Bazin firent la quête, 

M. Elie Marcon et ses enfants 
tiennent à remercier tous ceux 
qui ont exprimé leur sympathie à 
l'occasion du décès de ieur épouse 


| et mère. 


Merci au personnel de l'hôpi- 
Mme H. Delaquis, qui ont témoi- 
gné tant de dévouement à Mme 
Elie Marcon pendant sa longue 
maladie 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


La Coopérative de Ste-Agathe 


à tenu son assemblée annuelle 


STE-AGATHE — Dans la salle 
| paroiamale, le mardi soir 25 fé- 
vrier, avait lieu l'assemblée an- 
| nuelle de la Coopérative du dis 
Wriet de Ste-Agathe, sous la pré- 
sdence de M. Edmond Lemoine 
Quelque 85 personnes Y assis 
talent, Troks prix d'entrée furent 
urés et gagnés par MM. Gérard 
Buodeau, Gérard Lagassé et Hu 
bert Pinsonneault. M. Mike Phi 
pps, représentant de la Fede- 
rated Co-Op', donna le rapport 
| financier, Les ventes se sont chif- 
trées à S5185,000 en 1963, soit 
|$43,000 de plus qu'en 1962, Les 
bénéfices ont été de 7,7 pour 
cent par rapport à 4.8 pour cent 
pour l'année précédente. 

M. Albert Sabourin, délégué 
à l'assemblée de la Fédération 
qui eut lieu à Saskatoon, donne 
un rapport qu'il ifustra par des 
vues fixes, A son tour, M, Mauri- 
ce Gauthier, responsable des reia- 
tions publiques, fit de même, 

MM, François Palud et Gaston 
Brémault furent réélus au comité 
| de direction qui comprend en plus 
MM. Donat Alarie, Léon Cour- 
celles, Edmond Lemoine, Hitaire 
| Gratton et Edmond Sauretle, 

Dans son mot de la fin, M, l'ab- 
bé A. Couture, curé, insista sur la 
nécessité de la coopération, Il fé- 
licita les directeurs pour leur bon 
travall, se dit très heureux du 
progrès de la Coopérative et il 
encouragea tout le monde à conti- 
nuer dans cette bonne voie 

Assemblée 

Jeudi soir, à l'Institut Coliégial 
avait lieu l'assemblée des Dames 
de Ste-Anne, Elle fut mtéressante 
| et profitable pour les dames pré- 


sentes, 
Club 4-H 
Vendredi soir, au même en- 
| droit, fut tenue la deuxième us- 
|semblée de l'année des Clubs 
4-H. Après la routine habituelle 
on décida de changer la bannière 
et d'envoyer une contribution à la 
| marche des dix sous 
| M. Blatta présenta un souvenir, 


stylo et crayon avec inæription 
4-H, à M. Gérard Beaudoin en 
reconnaissance pour ses bons ser- 
vices aux clubs, Au nom de tous 
les membres, à tour de rôle, MM. 
L.-D, Nolette et Emmanuel Le- 
moine exprimèrent des remercie- 
ments à M. Beaudoin pour l'inté- 
rêt et le dévouement qu'il a té- 
moignés à tous et à chacun des 
membres durant son terme com- 
me chef du Club, 

Dans sa réponse, M. Beaudoin 
s'est dit très touché de toutes ces 
marques de gratitude, et dit qu'il 
resterait attaché au mouvement el 
continuerait à le suivre avec inté- 
rêt. Il encouragea fortement tous 
les jeunes à faire partie des Ciubs 
et à participer aux concours ora- 
toires afin de développer leurs 
aptitudes de chef et enir des 
fermiers progressifs, 11 félicita son 
fils, Pierre, d'avoir eu la bonne 
fortune d'être choisi comme délé- 
gué du Manitoba dans l'échange 
interprovincial des membres. 

Ceci sera une occasion unique 
pour Pierre de visiter la Nouvel- 
le-Ecosse, I] se propose de s'appli- 
quer à trouver tous les renseigne- 
ments possibles sur la province 
du Manitoba susceptibles d'inté- 
resser les jeunes de là-bas et d'en 
rapporter autant pour ceux de 
cette province Le voyage s'effec- 
tuera en avion du 13 au 24 juil- 
let prochain, 

M. Breyfogle présenta M. Mar- 


Haywood 


Bonspiel 

Les gagnants au bonspiel de Ja 
Coopérative furent: 1ère compé- 
ttion, ler prix, Georges Fay, 
Mme Cécile Rey, Cecil Major et 
George Edingborough; 2e prix, 
Richard Lapointe, Léon Dagesse, 
Hervé Rémillard et Louis Picton, 
2e compétition, ler prix, Louis 
Dedieu, Roland Déquier, Paul De- 
dieu et Mme Madeleine Poirier: 
2e prix, Marc et Laurent Dupras, 
Omer Poirier et Victor Massinon. 
3e compétition, ler prix, Denis 
Picton, Maurice Rouire, Mmes 
Jeanne Dedieu et Dorothée Dé: 
quier; 2e prix, Marcel Bernard, 
Georges Souque, Camille Dextraz 
et Jos. Debuschère. 

Chambre de Commerce 

Le comité de la Chambre de 
Commerce fondée dans la parois- 
se le mercredi 4 mars, est compo- 
sé de MM. Ernest Montsion, pré- 
sident; Louis Hébert, vice-prési- 
dent; Arthur Gautron, secrétaire- 
trésorier; Arthur Rouire, Romain 
Bazin, Arthur Marchand, Mauri- 
ce Rouire, Joseph Labossière et 
Maurice Massinon, directeurs, 

Félicitations aux membres du 
comité et voeux de succès à cette 
| organisation. 

Avis 


La Ligue des Femmes Catholi- 
ques de la paroisse tiendra sa pro- 
|chaine assemblée le mardi 17 
| mars, Invitation à toutes les da- 


| mes. 
Malades 

Prompt rétablissement à Mme 
Adrien Souque et à la petite Lu- 
cille Marchand, hospitalisées à St- 
Claude, et M. Guy Souque, pa- 
tient à l'hôpital de Carman, où il 
a subi une opération. 

Baptèmes 

Le 9 février: Loraine, fille de 
M. et Mme Omer Poirier. Par- 
rain et marraine, M. et Mme Mi- 
chel Picton, de Somerset, oncle et 
tante de l'enfant, 

Le 16 février: Richard, file de 
M. et Mme Edouard Melvor, Par- 
rain et marraine, M. et Mme Ja- 
mes Melver, grands-parents de 
l'enfant. 

Le 8 mars: Gilbert, fils de M. et 
Mme Louis Dheilly, Parrain et 
marraine, M. et Mme Guy Rey, 
oncle et tante de l'enfant. 

Kéunion de l'APM 

Un bon nombre de parents se 

| sont réunis dans l'auditorium de 
l'école pour une rencontre de 
l'Association de Parents et Mai: 
tres. 

M. l'abbé J. Choiselat, curé, 
donna une conférence, Les ma- 
mans décidèrent en faveur d'un 
| nouveau costume pour les petites 


filles. Le tout se termina par un | 


goûter. 

Retour de voyage 
| M. Joseph Allec est revenu 
d'un voyage à Calgary, Alta, et 
| Vancouver, C.-B., où il visita des 
| parents 


Un Carrico, de Selkirk, qui donna 
une conférence sur les caracléris- 
tiques et la qualité des veaux à 
élever pour les expositions. Au 
moyen de diapositives prises à 
différents endroits, il fit bien com- 
prendre ce qu'il avait émis. 

Ensuite, M. Blatia fi tourner 
aussi des vues. On était si intérew- 
sé qu'on ne voyait pas l'heure 

suce. 11 était tard quand on mit 
in à l'assemblée 

Hockey 


Le club de hockey, qui avait | 


été vRtorieux la majeure partie 
du temps, s'est fait baitre en qua- 
ire parties consécutives des fina- 
les, par le club Facon de St- 


Pierre, Félichations à ce dernier. | 9 à # Hamiota fut battu 


Les joueurs de Ste-Agathe re- 
mercient leurs défenseurs et s'ex- 
cusent de leur maladresse; ils se 
proposent de les mieux satisfaire 


dans les joutes qu'ils pourront or. | troisième joute, St-Lazare se fai- 


faniser en fin de saison, 


Voyage 
Mme Ernest Bourbonnière et 
M. et Mme Adolphe St-Onge sont 
partis par train le lundi 2 mars 
pour un voyage de quelques se- 
maines en Californie 


Malades 


Prompt rétablissement à Mme 
Jean Sorin, d'Otterburne, à Mme 
Marie-Ange Joyal, au jeune Clau- 
de Dorge, patients à l'hôpital gé- 
néral St-Boniface, à M, Albert 
Péloquin, à l'hôpital Deer Lodge, 
et à Mme Edmond Lemoine, qui 
a fait un séjour à l'hôpital de 
Morris, 

Prompt retour à la santé à Mile 
Denise Nolette qui a fait un sé- 
jour à l'hôpital général St-Boni- 


face, 


Exposition 


Les jeunes de la JEC de l'éco- 
le élémentaire de Ste-Agathe ont 
organisé une exposition des plus 
originales sur le passé, Jeunes et 
vieux en jouiront, 

Voulez-vous revoir ou connai- 
tre un la vie, les coutumes, 
les modes de l'âge du ‘buggy 
à celui du ‘spouinic”? Venez à la 
salle paroissiale le vendredi 13 
mars de 2 h, à 5 h, p.m, et de 7 
h. à 9 h, pm,., ou le samedi 14 
mars, de 2 h, à 5 h. pm, 


Baptèmes 


Le 11 janvier: Yves-René-Jo- 
seph, fils de M. et Mme Maurice 
Rocan, né le ler janvier, Parrain 
et marraine, M. et Mme Henri 
Audette, oncle et tante de l'en- 
fant, } 

Le 2 février: Raymond-Joseph- 
Edmond, fils de M. et Mme Ed- 
mond Courcelles, né le 31 jan- 
vier, Parrain et marraine, M. et 
Mme Albert Courcelles, ondle et 
tate de l'enfant. 

Le 2 mars: Michel-Paul-Joseph, 
fils de M. et Mme Donat Alarie, 
né le 23 février, Parrain et mar- 
raine, M, et Mme Paul Léger, 
oncie et lante de l'enfant, 


| 


PTT TU 
GNE 


DE GENERAL M 


ES NOUVELLE 
ENSIONS NOUVELLES 


St-Lazare 


Hockey 


Le ler mars, les “18 ans” reu- 
contraient Inguis. André Hayden 
compla trois points et Clarence 
Haney un contre Inglis qui comp- 
la Lrois points. 

Le 5 mars, Angusville compta 
sept points, tandis qu'André Hay: 
| den, Mervin Haney et 
| Bulger ne firent qu'un point cha: 
| eun 

Les “12 ans” furent batius par 
les jeunes d'Angusville au compte 
de 6 à 4. Les points chez les jeu- 


nes furent faits par Daniel Trem- 
blay (2), Louis Guay (1) et Way: 
1ne Haney (1), 


| Le 6 mars, les “10 ans" batti- 
| rent Foxwarren au compte de 5 à 
KR Carl Haney compla quatre 
buts, et Pierre Tremblay un. 

|. Au tournoi des “12 ans, Si- 
| Lazare défit Russell au compte de 
r Dau- 
phin 9 à O0. Dans une deuxième 
rencontre, St-Lazare remporta la 
victoire au bompie de 5 à 4 con- 
itre Foxwarren. Enfin, dans une 


sait battre par Dauphin au comp- 
|te de 9 à 4, En bons futurs Che- 
| valiers de Colomb, les jeunes 
n'ont aucune excuse pour atté- 
nuer leur défaite à la dernière 
joute, 

| Tous sont anxieux de connai 
{tre l'heure précise où les Cheva- 
| liers de Colomb authentiques ase- 
ront, en 1964, rencontrer à nou- 
veau les Clercs servants de St. 
Lazare, Vont-ils avoir le courage 
de cette rencontre avant lu fer- 
meture de la patinoire, le 15 
mars, 


N'oubliez pas d'être présents au 
carnaval le 15 mars: des artistes 
attendent une nombreuse assis- 
tance, 


Malades 


Prompt rétablissement à Mme 
Hervé Plante, retenue depuis trois 
semaines à l'hôplial général St- 
Boniface, et à Mile Georgette Pé- 
pin, hospitalisée à Birtie, 

Çù et là 

Mlies Jacinthe Tremblay, Alice 
et Marie-Anne Fenez et Noëlla 
Lemoine ont passé la fin de se- 
maine avec leurs parents, 

MM, Lazare et Arthur Fouil- 
lard, Jacques Guay et Ted Du- 

ont sont allés à Winnipeg, ces 
ours derniers, 

Mmes Marie Fleury, Rose-An- 
ne et Irène Fleury sont de retour 
d'un court voyage à Brandon, 

M, Denis Simard et son frère, 
Alfred, ont visité un optométriste 
à Brandon, 

M, Benoit Fouillard, de Winni- 
eg, vishtait sa mère, Mme Ben 
ouillard, 

Mme Marguerite Dupont, de 
passage à St-Lazare, visita son 
fils, Raymond, Elle est en route 
vers peging. où elle visilera son 
fils, M. le Dr Jean Dupont. 

Mile Anna Deschambault est de 
retour de Winnipeg, 

MM. et Mmes Lucien Trudeau, 
Jean Desrosiers et Laurence Za- 
we ainsi que Miles Simone 

esrosiers et Marielle Clermont, 


Pone ? 
9e 


MM. Claude Gosselin et Reynak 

Trudel, visitèrent M. et Mme Ai- | se vit décerner le premier prix, le 

mé Trudei | deuxième fut attribué au ‘Pres 
Mme Fabien FPerreault et ses |teega Brothers" de Lundar, et 

enfants, René et Damien, ainsi | le troisième à la jeune chanteuse 

que M, el Mme John Winowich, ! Annie Belzk, d'Oak Point 

ont visité M, Fabien Perreault et | à et là 

M, ét Mme Lucien Péloquin, à | 
andon. | 


L'orches le For \ exandre 


Il y aura retraite pour les hom 
mes, du 23 au 25 mars, et pou 
Le 8 LL ma uns ! les dames du 21 au-03 avr 
mars: ne, [ns 


| Les mariages en préparation 
|sont ceux de M, Georges Dueha: 
me à Mile Camélia Allard, et de 
M. Hervé Chartrand à Mlle Isa 
| belle Coutu 
FL, On apprend le décès de Mme 
St-Laurent Eva Coblou, soeur de Mine Alexis 
Coiliou, la semaine dernière 
Soirée d'amateurs | CORRE ous gg sg 1 
Le dimanche soir 8 mars, Si. | POUF 18 Kuon de :eflise 
donn uma. fixée au 24 mai, la statue du pa 
AI. EAPRERE tron de la paroisse, Ce sont M. et 
delà de 35 numéros se succédé. | Mme Alexis Colliou qui en sant 
rent. Il y avait des concurrents de | les donateurs 
St-Laurent, Oak Pol, Clark- 
leigh, Lundar, Winnipeg et Fort | 
Alexandre, | 
M, F, Gration, Mme H, J. Hunt, | 
Mlle A Forsight et M, Tay- | 
lor se distinguèrent par des jeux 
d'orgue très mppréciés des audi- 
teurs, Chaque concurrent et con- 
currente fut chaleureusement ap- | 
plaudi. | 


“ACHETEZ CHEZ VOTRE PHARMACIEN" 


e Prescriptions 
+ Vitamines 
«+ Articles de toilette 
+ Cartes de souhaits 
e Service de films 


PHARMACIE ST-PIERRE 


René Mulaire, pharmacien 


de M. et Mme Maurice Belhu- 
meur, né le 17 février, Parram et 
marraine, Maurice Houle et Al. 
bertine Belhumeur. 


DR. P, ZIMANI, 


D.V.M, 


Chirurgien vétérinaire 


Sur appel 
24 heures por jour 


Téléphone: Morris 430 


RÉALISME 


Il ne suffit pas d'économiser. 1! im- 
porte de placer ses épargnes dans 
un grand établissement de crédit qui 
favorise le développement agricole, 


industriel et commercial du pays. 


Banque Canadienne Nationale 


QUATRE SUCCURSALES AU MANITOBA: 
St-Bonitace — St-Jeon-Baptiste — St-Pierre — Winnipeg 


er ML 


la prochaine déosslor, regardez attentivement 
la Beaumont, Remarquez ses lignes pures et d'un 
 gaibe parfait, Son nouvel empattement plus long 


” {115 pouces) lui donne une silhouette fuyante qui 


me 


CL 
NOUVEAU* 


$3 * 


UNE VALEUR GENERAL MOTORS 


attire partout l'attention. Ni trop petite ni trop 
grande, la Beaumont présente les justes dimensions 
qui la rendent aussi pratique que confortable, 

Voyez aussi l'intérieur de la Beaumont, il offre 


toute la place dont la famille a besoin. La courbure 


des glaces de portières donne beaucoup d'espace 
- en largeur à hauteur des épaules. Et l'aménagement 
intérieur est aussi élégant que les lignes de la 
carrosserie. Les garnitures et lès tapis ont des 
- couleurs assorties avec un goût parfait, et 
les sièges sont rembourrés de mousse, Le choix 
de moleurs comprend deux six-cyl. économiques 
et deux brillants V8. Lés avantages offerts par la 
‘Beaumont n'ont vraiment pas leur pareil cette 
année! Et son prix est bien inférieur à ce qu'on 
_ croiraitdevoir payer pour une telle voiture. Demandez 
son prix au concessionnaire, vous en serez surpris. 


SEDAN BEAUMONT CUSTOM 4 PORTES 


L'économie nouveau style, 
le chic nouvelle vague! 


Ne manquez pas l'émission télévisée ‘Rue de l'Anse'’ dont l'heure et le canal figurent au programme local 


“ 


A8-1044C 


Voyez le concessionnaire ACADIAN BEAUMONT de votre localité 


Poge 8 


la séance 


du Conseil de ville lundi soir 


dernier 


urice 


8. H. le maire Joseph-P, Guay a remis à M, Damien Giordani, consul de France, au début de 
hebdomadaire ( un certificat de citoyenneté honoraire | 
reconnaissance des nombreux services qu'il a rendus à St-Bonitace, soit par ses généreux dons de 

livres français à la bibliothèque municipale, soit par sa présence active à tant de nos manifestations 


patriotiques et culturelles, soit par son ardeur à 
M. Maur 


partout ailleurs de notre ville-cathédrale”, As- 
sistalent à cette cérémonie tous les échevins, 


Prud'homme, greffier, et ses trois assisiants, 


MM, Fernand Marion, Albert Bonomo et Roland Belot, des journalistes, un groupe de contribuables, 


En guise de remerciement, M, Giordani exprima son 
firma que dès son arrivée au Manitoba il se sentit chez lui à 5 

revenir à chaque occasion propice, Il 
‘honneur dans son bureau au Consulat 


jours naturel d' 
perait la place 


de recevoir un tel honneur, af- 


peut 

-Boniface et done que ce lui fut tou- 
romit que ce certificat de citoyenneté oceu- 
e France et constituerait sans cesse un rappel 
des excellentes relations qui l'unissent ‘à cette fortesse française des Prairies”, L'atmosphère de cette | 


cérémonie était toute de cordialité et de camaraderie, ce qui poussait sans doute M, le maire à s'adres- 


ser au “citoyen Giordani', On est républicain quoi! 


Le Pas 


Le 17e festival 

Le 17e et le p'us grand testival 
des Trappeurs du Nord eut lieu 
ici à Le Pas les 20, 21 et 22 fé- 
vrier, Il y avait des visiteurs d'en- 
droils é'oignés: tous ont été très 
intéressés à suivre les événements 
des trois jours durant lesquels M. 
Roger Carrière, surnommé le roi 
des trappeurs, à su garder son 
litre en remportant presque tous 
les premiers prix. La course des 
traines à chiens sur une distance 
de 150 mes a été ga par M. 
Gilbert Lavalée, qui reçut en 
prix une bourse de $1,000, ainsi 
que le trophée Labatt, 

Mile Ilona Woods, de Snow 
Lake, fut couronnée reine du fes- 
tival, et Miles Jocyin Wilson et 
Zaria Mcinychuk furent les prin- 
cesses, Tlne jaquétte de vison fut 
Eh ar à la reine, et chacune 

es princesses reçut une étole de 
vison, Toutes trois bénéficièrent 
d'un beau voyage à Winnipeg. 

Un concert vocal et musical, 
sous la direction de Mme Denise 
Morrish (née Guyot)) a été gran- 
dement applaudi. 

Visiteurs 

M. Damien Glordani «a 
une semaine ici, durant le 
va! des Trappeurs. 

Mlle Lilianne Labelle vint pas- 
ser la fin de semaine chez ses pa- 
rents, 

Mile Gale Morrish visitait aussi 
ses parents en fin de semaine, 

Mie Sandra Armstrong, de 
Winnipeg, était aussi de passage, 

Mile Sandra Morrisson, de 
Thompson, vint assister au festi- 
val 

Mmes Pauline Hanna, Wilma 
Pas'uck, Mary Solowski et son 
fils, Albert, ont visité, entre au- 
tres, Mme Nellie Saskoski et M. 
L. E. Herman. 

Départ 

M. et Mme Doug Flannigan 
sont partis mardi pour aller de- 
meurer à Winnipeg. 


assé 
esti- 


LI 
Ste-Amélie 
Assemblée de la L.F,C, 

L'assemblée de la Ligue des 
Femmes Catholiques eut lieu Le 
mercredi 4 mars à la résidence de 
Mme Adrienne Vandenbosch, 
Qualorze membres et le direc- 
teur étaient présents Après les 
prières et l'acte de présence, les 
minutes de la dernière assem- 
b'ée, ainsi que la correspondance 
et les rapports des différents co- 
mités furent lus, Les bulletins de 
vote furent remis à trois mem- 
bres qui devront les distribuer, 

Les dames ont décidé de faire 
le ménage de l'église le 25 mars, 
dans l'avant-midi, Il fut aussi dé- 
cidé que la vente d'articles usagés 
avec Mme B, Denis en charge, 
aurait lieu le 24 avril et que trois 
dumes s'occuperalent de por 
le café pour les soirées de bingo 
et autres, 

Les cartes de Noël et timbres 
usagés furent recueillis. La pré- 
sidente a bien voulu rappeler aux 
membres que le premier diman- 
che après la réunion est celui de 
la communion en groupe. 

M. l'abbé A. Gervais donna un 
message spirituel suivi de sa 
nédiction, Mme Yvette Verhue- 

he clôtura l'assemblée, Le prix 

‘hôtesse donné par Mme J, Ver- 
haeghe, fut gagné par M. le curé. 
Le goûter fut servi par Mmes 
Alice Pinette et J, Vandenbosch, 

Çà et là 


Prompt rétablissement au jeu- 
ne Gérald Beheyt et à la petite 
Rose-Marie Labelle, hospitalisés 
durant la semaine du 3 mars, ain- 
si qu'à M. Lucien Neault, qui dut 
retourner au Sanatorium de Ni- 
nette, où il doit subir une: opéra- 
tion. 

MM. Emile Pinette, de Winni- 
eg, et Eddy Debeucklaere, de 

auphin, oni passé la dernière fin 
de semaine chez leurs parents et 
amis. 

M. vt Mme C, Berthelette et 
leur fille, Patsy, de Neepawa, et 


La Sauvegarde 


Lo plus ancienne Compagnie d'Assurance-Vie 
canadienne-française 


Siège Social: 152 est, rue Notre-Dame, Montréal. 


Actif: $ 55,315,640 


Assurance en vigueur: $270,000,000 
Payé aux assurés et bénéficiaires 


en 1961:$ 3,359,000 


Cest nous qui payons pour vous assurer 


Si vous avez 30 ans, vous déposez, chaque année 5131.40 
à peine 36e par jour (le prix d'un paquet de cigarettes) 


Si vous vivez à 65 ans, vous 


iurez fait, 


en tout 35 dépôts de 5131.40, soit... POI 


Vous retirerex en capital garanti 
c'est-à-dire 5400 de plus que vous aurez 
déboursés avec, en plus les dividendes 


accumulés qui, sur la base actuelle, 
donnent 


Vous recevrez donc en tout . 


soit un bénétice de 


et vous ourex été protégé pour $5,000 gratuitement durant 35 ans. 


Pour à peine ?6c par mois, 


vous pouvez taire ajouter à votre 


police les deux elauses d'invalidité et de double indemnité que tous 
nos agents se feront un plaisir de vous expliquer 


NE TARDEZ PAS! 
Demain il sera peut-être trop tard! 


‘Les dividendes me sont jamais garantis par aucune compagnie 
Ceux que nous indiquons ici ont été exlculés sur La base de 1961-62 


00-0-0-0-0-0-0-0H0-0-D-D 


Voyes nos représentants 


MANITOBA 


Philippe-Arsène 
Ludovic-A.-J. 
Edouard Lachance 
Philippe Perron 


Perron Gérant 


Agent 


Ferraton Agent spécial 
Agent spécial 


St-Eustache. 
581, Lengevin, $t-Boniface. 
208, Broemar, St-Bonitace. 
St-Norbert, 


SASKATCHEWAN 


Hervé Leblone 
ZLénon Lepage 


Géront 


Agent spécial 


Vonde, 
Vonde. 


ms 


M. Armand Rivard, de Camp 
Shilo, ont passé la fin de semaine 
du 7 mars chez M. et Mme E, 
Soucy, 

M, et Mme René Verhaeghe et 
leurs enfants, Bryan et Mariene, 
de Dauphin, ont visité M, et Mme 
F. Pinette et autres parents, le di- 
manche 8 mars, 

M, et Mme Pete Bijous et 
leur fils, de MeCreary, visitalent 
M, et Mme J. Leperre et leur fa- 
mille, dimanche dernier, 

M, et Mme René Muguet, de 
Winnipeg, ont passé la dernière 
fin de semaine chez leurs parents 
à Kergwenan et Ste-Amélie, 

M, Benwit Pinette et son frère, 
Gérald, accompagnés de MM. Al- 
bert Verhaeghe et René Dénis ont 
passé la dernière fin de semaine 
chez des parents et amis à Winni- 
pes, et St-Boniface, 

endant ce temps de pénitence, 
en plus de la messe du matin à 
7 h, 15, il y en a une le vendredi 
soir à 9 h., et le Chemin de Croix 
et le salut du Saint Sacrement, le 
lundi soir à 7 h, 30, La messe du 
soir a lieu à l'église et le salut du 
Saint Sacrement à la chapelle du 
couvent, 


Petits cours en 
électricité donnés 
en divers centres ruroux 


Le Département d'Agriculture 
et de Conservation du Manitoba 
a organisé de petits cours sur des 
sujels divers, qui sont donnés dans 

lusieurs centres ruraux manito- 

ins, ce mois-ci, 

Celle semaine, soit du 10 au 
12 mars, à Ste-Rose-du-Lac, ce 
fut un cours au sujet de l'élec- 
tricité sur la ferme, On projette 
un cours intitulé “L'électricité 
dans la maison”, qui aura lieu à 
St-Pierre-Jolys, le jeudi 19 mars 

rochain, Un cours très sombla- 

le à ce dernier sera ensuite don- 
né à St-Claude le jeudi 26 mars, 


Ste-Rose-du-Lac 


Assemblée annuelle 

Le lundi 9 mars avait lieu l’as- 
semblée annuelle de la Caisse po- 
pulaire de Ste-Rase sous la prési- 
dence de M. Auguste Pineau, La 
réunion débuta par la prière des 
coopérateurs dite par le R, P., J, 
Alarie, O.M.I. Le président sou- 
haita la bienvenue aux visiteurs 
et aux sociétaires, puis le'gérant, 
M. Emile Lepine, fit la lecture des 
minutes de la dernière assem- 
blée, 

M. Auguste Pineau donna le 
rapport des directeurs qui fut sui- 


————__———_—_——— 


rant. Ce dernier rappurt fut très 
mtéressant et démontra une aug- 
mentation considérabic dans les 
affaires de la Caisse, M: Léon Pi- 
neau présenta le rapport du co- 
mité de crédit, suivi du rapport 
du comité de surveillance, Cha- 
que rapport était bien présenté, 
précis et encourageant. 

Après les rapports et les discus- 
sions eurent lieu les éections des 
nouveaux officiers, Furent élus 
au comité de direction: MM. Au- 
guste Pineau, A. Brunel, J.-B, 
Maguet, A. Guilkas et F, Lecom- 
té, Au comité de crédit: MM. 
Léon Pineau, N. Plamondon, KR. 
Kaminsky, G. Bishop et J.-L. 
Brunel, Au comité de surveillan- 
ce: MM. G. Guillas, M. Vaicourt, 
J. Roche, A. Tucker et le R, P. 
J. Alarie, O.M., curé. 

M. René Toupin, propagandiste 
du Conseil de la coopération du 
Manitoba, adressa la parole et 
insista sur la nécessité des Caisses 
scolaires. Il faut que les parents 
enseignent aux enfants comment 
épargner, car si ceux-ci l'appren- 
nent immédiatement, ils pourront 
plus tard diriger adéquatement 
| leur budget. Une des plus grandes 
| faiblesses chez les jeunes est ce 
| manque de volonté de se priver 
| de quelques petites <élicatesses. 

M. Pierre Frossais, chef des 
inspecteurs des Caisses, félicita 
ies membres de la direction pour 
eur beau travail, le gérant, M. 
| Emile Lepine, pour son dévoue- 
ment, ainsi que Mme Wilson, se- 
crétaire, qu'il nommerait gérante- 


premier but des Caisses est l'é- 
| pargne. Il est nécessaire de com- 
mencer tôt à faire des petites 6- 
pargnes, surtout celles qui exigent 
un budget, de la volonté et des 
| sacrifices. Il termina en donnant 
lun mot d'ordre: Soyons honné- 

s en étant à date dans no# paie 
ments, en renconirant nos ©bli- 
gations 


| LeR, P. curé remarcia lous les | 


vi du rapport financier par le gé- 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


membres de l'exéculif pour le 
Wavail bénévoe pour le 
bien commun de tous, [ remercis 
M. Emile Lépine pour son dé. 
Vouément # s0n empresenent à 
collaborer à loutes occasions. 


N.-D.-de-Lourdes 
Bonspiel 


Le 8 mars dernier eut Leu le 
premier bonspiel annuel des pom- 
piers. Quatre équipes y prirent 
part, dont deux de Noire- Dame. 
de-Lourdes et deux de Samerset 
ere le bonspie, M, Ra »e 

Uignier, assistant-pumpier à No- 
A med D ve proma eo invita 
lous à visiler la nouvelle salle à 
feu et salle municipale, dont la 
construction sera bientôt achevée 

Ensuite ces personnes se ras- 
semblèrent pour discuter les à- 
vaniages et les problèmes concer- 
nant les pompiers. Ce premier 
bonspiel fut un succès et les par 
tieipants furent enchanmtés du bel 
après-midi qu'ils passèrent en- 
semble. 


Bingo 

Le dimanche 15 mars aura lieu 
une soirée de bingo à 8 h. 30 
pe avec une cagnotte de 8375, 
M. Pierre Mabon, président du 
Lourdes-O.Club, vous rappelle 
que ces soirées om pour bul de 
venir en aide à l'amélioration de 
la salle paroissiale et il invite for- 
tement chaque paroissien à y as- 
sister, “C'est par la coopération 
que nous avancerons'”, 


EN SASKATOHEWAN 


Prud'homme 


Reunion 

Le lundi 2 mars il y eut une 
intéressante réunion entre M, 
l'abbé P, Carrier, les enfants de 
choeur et leurs parents, la Rév, 
| Sr Alfred-Joseph, directrice des 
|enfants de choeur, et M, Laurier 
Lepage, assistant des Clercs-Ser- 
vanLs, 

Li y eut prière d'ouverture, sui- 
| vie d'une introduction par Roger 
Loiselle, Ensuite Georges Jean- 
neau lut l'Evangile du dimanche 
de la Septuagésime, mimée par 
les jeunes servants., La morale fut 
expliquée par Jean Lévesque, 

Reymond Beauregard donna 
une allocution sur l'année liturgi- 
que; Paul Hounjet décrit la bel- 
le journée que les jeunes passè- 
rent lorsque M. le curé les con- 
duisit à Outlook, et Clarence 
Proulx remercia leur bienfaiteur 

ur cette journée ainsi que M 

udger Painchaud, qui avait éga- 
lement conduit un groupe de ser- 
vants à celle occasion. 

Le beau film ‘La nuit paxale'” 
fut tournée par M, Gilles Rin- 
quette, M, le curé donna quelques 
mots d'appréciation de cette réu- 
nion et invita les jeunes et leurs 
parents à discuter le fllm et tou- 
les autres suggestions qui pour- 
raient aider les servants et les 
paroissiens à mieux suivre la 
messe, La soirée se termina par 
un. goûter, 


Bazar 


Le dimanche 8 mars, il y eut 
une partie de bingo et une vente 
de paniers organisées par le grou- 
pe no 4 de la paroisse, Les prix 
de bingo allèrent à Mmes Denise 
Grimard, Edna Evaniuk, Thérèse 
Jeanneau, Mlle Gisèle Normand, 
MM. André Lepage (deux prix), 
René Proulx, Dollard Blain, Jean 
Lévesque et Robert Lepage, Les 
prix de la loterie, un miroir, don 
de M, François Normand, alla à 
M. Edouard Lafrenière et une 
balance, don de M, Wiebe, de 
Cudworth, à E, Myskoilzi, Le bil- 
let de $10 offert par la Caisse po- 
pulaire alla à Mme Edmond Pe. 
ut, 

Les dames qui avaient prépa- 


ré les plus beaux paniers étaient 
Mmes Edouard Painchaud, Jo- 
seph et Hervé Poilièvre, 
Durant l'après-midi il y eut 
pêche, bingo et vente de bonbons 
pour les enfants, Ceci fut très 
apprécié par les parents venus 
avec leurs jeunes enfants. Cette 
organisation remporta la belle 
somme de $475, 

Malades 
Prompt ré«blissement à Mmes 
Léon Lévesque et Ludger Fontai- 
ne, hospitalisées. 
Attention 


Il y aura une clinique de vac- 

cin oral contre la poliomyélite à 

l'école le 26 mars, de 10 h, a.m. 

à midi, et de 1 h, pm. à 3 h. 

p.m. (heure avancée), Ceci est ré- 

7 pour les enfants de 1 an à 
ans, 


Li . 
Maillardville 
Décès 

M. Alcide Gamache est décédé 
subitement à sa demeure le 24 
février, à l'âge de 76 ans. 

Né le 24 juillet 1887, à St- 
Etienne de Botion, Qué., M. Ga- 
mache vint demeurer avec ses 
parents à Laurier, Man,, en 1895, 
Îl passa plusieurs années à Fisher 
Branch, Man, Après avoir épousé 
Mlle Joséphine Raymond, de 
Pautucket, Rhode Island, en 1914, 
il passa 11 ans à Laurier et vint 
s'élablir à Maillardville, en sep- 
tembre 1936. 

Le défunt ‘ass dans le deuil, 
outre son épouse, sept fils, Aimé, 
de Haney, C.-B., Léo, de Clover- 
dale, Roland, de Kamloops, Emi- 
le, de Toronto, Ont., Lucien, de 
Maillardville, Armand, de New 
Westminster, et Gilles, de Bur- 
naby; deux filles, Rita (Mme Joe 
Laieune), de Maillardvilie, Es- 
telle (Mme Wally Drumel), de 
Burnaby; un frère, Jos. Gamache; 
une soeur, Alice (Mme Ernest 


—_—_—_———————————— 


Décès de M. Oscar Lemay, 


——_——_————— 0 0 


âgé de 56 ans, 


PONTEIX — M. Owar Lemav 
en décédé le jeudi 27 février à 
l'hôpital Gabriel de Ponteix, à 
l'âge-de 56 ans, après quelques 
semaines de maladie 

M. Lemay naquit à Lac Noir 
Que en 1907, et vint dans Le 
district en 1918: ses parents à 
Vaient acheté une terre à spi mui- 
les au sud-est du village 

Son départ laisse un grand vi 
de au choeur de chant, Pendant 

us de 40 ans on entendit sa 

Île voix de ténor, soit le diman- 
che, aux services funèbres, ma- 
riages, pratiques de chant et dans 
les événements sociaux, Tous 
ceux qui l'ont connu le regrette 
ront, même les gens des paroisses 


environnantes, OÙ li à également | 


chanté en diverses occasions 
Les funérailles eurent lieu le 2 


mars dans l'église de Notre-Dame | 


d'Auvergne, L'officiant était Mgr 
Gérard Couture, P.D., V.G., curé 
assisté de MM. les abbés Oscar 
Lemay, de Val Marie, et Lucien 
Poulin, de Lisieux, comme diacre 
et sous-diacre, La maison funérai- 


re Lemieux était en charge des | 


arrangements 
Les porteurs étaient MM. Al: 
bert et Alcide Auger, Gérard 


Fourny, Amédée Robitallle, Do- 
minique et Antonio Monette, M 
Roger Lemay portait la croix 
Le défunt laisse dans le deuil 
son épouse (née Eugéme Monet. 
te, de Lac Pelletier, qu'i avait 
épousée en 1933); trois flls, Louis, 
de Val Marie, Lucien, de Swift 
Current, et Alfred, à la maison; 
quatre filles, Cécile (Mme Paul 
umonceaux) et Jeannine (Mme 


Prince-Albert 


Malades 
Tous sont heureux d'appren- 
dre que l'état de santé des pa- 
tients suivants s'améliore sensi- 
blement: Mgr J, Cybart, du Mont 
St-Joseph, Mme Aibert Dupuis, 
Mme A.-L, Pagé et son fils, Mar- 


cel, 
Çà et là 

Mmes Ulric Charlebois et Her- 
cule Dansereau sont retournées 
dans leur foyer respectif, chacu- 
ne d'elles ayant subi une opéra- 
tion chirurgicale à l'hôpital Ste- 
Famille, où elles furent patientes 
pendant plusieurs semaines, 

M, le Dr et Mme Bernard 
Chappuis, de cette ville, accom- 
pagnés de Mme L.-J, Fournier et 
son fils, Pierre, se rendaient à 
Saskatoon pour assister au réci- 
tal de piano de M, Garth Beckett, 
tenu à la “Convocation Hall”, le 
ler murs, Ce concert était sous les 
auspices du Département de mu- 
sique de l'Université de la Sas- 
katchewan. 

Mlle Michelle Fournier, qui vi- 
sitait sa mère ici, se rendit aussi à 
Saskatoon pour assister à ce con- 
cert avant de retourner à Edmon- 
ton, Alta, où elle continuera ses 
études, 

M. et Mme René Dansereau et 
leurs deux enfants, de Senneterre, 
sont venus passer un mois 
chez leurs parents, M. et Mme 
Hercule Dansereau, 

Mile Agnès Roy, de Toronto, 
directrice de l'exécutif du YWCA 
du Canada, visita Prince-Albert 
durant quelques jours et rencon- 
tra les membres de l'exécutif lo- 
cal, Elle était accompagnée de 
Mme Ida Livingstone, de Moose 
Jaw, Mile Roy adressa la parole 
comme invitée d'honneur au 
cours d'un diner-causerie du Club 
Kiwanis, mardi dernier, 

Concours oratoire 

Les participants aux finales du 
concours oratoire, classe jurtior, 
furent Gérald Parenteau, Léonard 
Sevic, David Schemanaeur et Ce- 
cil Schewchuk, tous de la 9e an- 
née, Deux autres élèves de 10e 
année, Ken Klein et Maurice 
Dansereau, prenaient aussi part à 
ce concours, 

Pour la classe senior, Robert 
Régnier se classa premier; les au- 
tres concurrents étaient Dough 
Charharyn et Ron Jacobs, lle 
année, et Graham Foster, Ray 
Fournier et Albert Joubert, 12e 
année, Les juges pour la classe 
senior étaient MM, Ralph Himsi 
et R. C. Sienart, surintendants 
des écoles séparées et des écoles 

ubliques, respectivement, Pour 
a classe Junior, la Rév, Sr Thé- 
rèse-Marie, Mme F, Foster et Mlle 
M. Pavelic. M. l'abbé C. Trem- 
blay ,principal du collège, fit la 
présentation des trophées. 

Ecole séparée 

L'école séparée de St-Michel 
aura sa bibliothèque sous peu, a 
déclaré Mme H. Deters, présiden- 
te, à la réunion de l'Association 
de Foyer-Ecole auquel assistaient 
32 membres. Il fut décidé de don- 
ner une coupe aux gagnants du 
concours oratoire qui aura lieu le 
8 avril et auquel participeront les 
élèves des 7e et 8e années, 

Attention! 

Tous sont invités à se rendre à 
l'auditorium de la cathédrale du 
Sacré-Coeur le mercredi 18 mars 
à l'occasion du souper de fèves au 
lard préparé par les Dames Pa- 
tronnesses du collège Notre-Da- 
me à l’occasion du 10e anniver- 
saire de la fondation du collège. 
Le souper sera servi de 5 h. à 7 
7 h. p.m. (heure avancée), Prix 
d'entrée: adultes 75c; enfants 35c. 

A 8 h. p.m., ce même soir, 20 
parties de bingo seront jouées. 
Dix-huit beaux prix d'une valeur 
moyenne de $15 seront distribués, 
Le gros lot sera de $100, et un 
deuxième de $50; ce dernier don- 


Bouchard), de Maillardville, et|né par le poste CFNS. Un bon 


34 petits-enfants. 


nombre d'autres prix ont été don- 


La dépouille mortelle fut expo- !nés par des marchands de cette 


sée dans l'église Notre-Dame-de- 
Lourdes le jeudi soir jusqu'à 
l'heure des funérailles, à 10 h. 
am., le 28 février, Le R. P. A. 
| Fréchette, O.F.M., chanta la mes- 
|se de Requiem, assisté des RR. 
PP. G. Michaud, O.M.L, et T, Be- 
noîit, O.F.M. 


| Les porteurs étaient MM. René | 
| adjointe. Puis y démontra que le | Gamache, Eugène Bouchard, Gé- | 
| gent écolière 


rard et Félicien Camiré, Salomon 
Hamelin, tous neveux du défunt, 
tet Laurie Oxford, un ami. 
Remerciements 
Mme Alcide Gammache et sa fa- 


mille désirent remercier tous ceux | Prince-Aïbert, 


qui leur ont témoigné de la sym- 
pathie, soit par leurs prières, of- 
frandes de messes et fleurs ou 
par leur assislance aux funérail- 
Le: 


| 


| 


vikie, 
Retraite paroissiale 

Voici l'heure des exercices à 
l'occasion de la retraite pour da- 
mes et demoiselles: 6 h. 45 a.m,, 
sermon, 7 h. 10, messe; 7 h, 45, 
sermon, 8 h. 10, messe; 8 h. 45 
p.m.,, srmon et bénédiction du 
Très Saint Sacrement, I] y a aussi 


une messe à 4 h, pm. pour ja | 


Festival 
Un festival organisé par le co- 
mité diocésain Ad Hoc, fut offert 
à Son Exc. Mgr Morin, évêque de 


le dimanche ler 

mars, au théâtre Orpheum, Un 
programme très Varié fut présen- 
par différentes par es, L 
maître de cérémonies était M 


abbé G. Lachance, 


——_———_—————…————— “ro UT 


à Ponteix 


1ve, Madeleme (la Réèv. Sr St 
| Louis-Marie, des religieuses de 
| Notre-Dame), de Ponteix, et Ber 
nadette, à la maison: son père, M 
Napoléon Lemay, du Foyer St. 
Joseph de Pontelx: deux frères, 
Armand, d'Edmonton, Alta, et 


ligieuses de Notre-Dame), de Ma 
08, Qué. et Rose.Alma 
Atide Auger), de Frenchville: et 
cinq petits-enfants 

NL a êté précédé dans la tombe 


leune, en 1940, un frère, Alfred, 


ma (Mme Albert Auger), en 
1944, et Marie-Rose (Mme Ernest 


| Béliveau), en 1953, ainsi que ss | 


mère en 1961 

Les parents ei amis de l'exté- 
rieur venus aux funérailles & 
| talent M, et Mme Armand Lemay 
et 
d'Edmonton, Aka; M. et Mme Do: 
minique Monette, ‘de Saskatoon; 


Jean Chénard, M, Noël Robitaille, 
M. et Mme Alphonse Chabot, M, 
Gérard Chabot, M. et Mme Irvin 
Studer, Mme Edgar Spence, Mlle 
lrène Monette, MM. Joseph Du- 
meani, Georges Pellerin et Aj- 
shonse Pelletier, de Lac Pelletier; 
M. et Mme Théodore Koch, de 
Simmie, MM, et Mmes Amédée 
Robitaille et Wayne Dawson, de 
Neville, MM. et Mmes Alcide Au- 
| ger et Gérard Fourny, MM. Guy 
et André Chelle, de Frenchville; 
M, et Mme Paul Dumonceaux, 
Mme Barbara Schmaltz, M. 
Christian Schmalz, de Port 
Reeve; MM, et Mmes Lucien Le- 
may et Jean-Paul Béliveau, Mme 
Anne-Marie Martin et M. . 
phaël Larochelle, de Swift Cur- 
rent; MM. et Mmes Louis Lemay, 
Albert et Arthur Dumonceaux, de 
Val Marie; les Rév, Srs Louis- 
Marie, de Regina, et Marie-de-la- 
Providence, de Ponteix; M. et 
Mme Rosaire Béliveau, MM. 
Louis-Philippe et Ernest Béliveau, 
M. et Mme Jean Matanko, de 
Moose Jaw: M, et Mme Roméo 
Fradette, de Willow-Bunch; MM, 
et Mmes Denis Boire, Lionel 
Bourgeois, Léo Bouvier et Alfred 
Gauthier, de Gravelbourg; MM. 
et Mmes Médelger Chabot et Lu- 
cien Beaudoin, de Ferland; MM, 
Ludovic Lacelle et“Laurent Roy, 
de Cadillac, et Mme Albert Geor- 
ge, de Bellegarde, 


Çà et là 


M. Charles Gauvin a assisié à 
une exposition d'objets de quin- 
quaillerie, à Regina, pour les gé- 
rants des magasins C atifs, 

M. et Mme Oscar St-Cyr, M. 
Aldéma Lalonde et M, Hubert Jo- 
doin sont revenus de Vancouver, 
C.-B, où ils ont passé l'hiver, 

M, et Mme Gérard Vallée, de 
Naicam, Sask., sont les heureux 
parents d'un fils, Marc, né le 10 
février. Les parrain et marraine 
sont M, et Mme Gilbert Vallée, 
qui se sont rendus à Naicam, le 
23 février, jour du baptème, 

M. et Mme P, Kouri ont assisté 
à un tournoi de bridge à Calgary, 
Alta, Mme Cliff Dixon les accom- 
agnait et visitait sa soeur et sa 
amille, M, et Mme Eugène No- 
gue et leurs enfants, 

Mme Irène Hoppe, de Ste, Ca- 
tharines, Ont., est en visite chez 
sa soeur, Mme Annette Stringer., 

Mme Gabriel Mondor accom- 
pagnée de son fils, Lorenzo, de 
Willow-Bunch, a visité sa fille, 
Mme Ernest Ferland, à l'hôpital, 
ainsi que M. Ferland et sa famille 
et M. et Mme Jean Mondor et 
leur famille, 

M. et Mme Lucien Michel sont 
les heureux parents d'un fils, De- 
nis-Lucien, né à l'hôpital de Pon- 
teix, le 27 février, 

M. et Mme R, Aurat et leur 
bébé, de Swift Current, ont passé 
une semaine avec leur mère, 
Mme G, Aurat. 

M. et Mme Roger Clermont, de 
Lafièche, ont visité M. et Mme 
Arthur Vallée, 

Mme Yvonne Tourigny, son 
fils, Jean, et sa fille, Lilranne, ont 
passé quelques jours à Edmon- 
ton, Alta, pour visiter leur fils et 
frère, M, Guy Tourigny, patient à 
l'hôpital à la suite de sérieuses 
brûlures aux mains et à la figure, 
subies dans un laboratoire, où à 
est employé. Un autre frère, Mar- 
cel, de l'Université de Saskatche- 
wan s'est aussi rendu le visiter. 

M, et Mme Dan St-Julien ont 
fêté leur 55e anniversaire de ma- 
riage, le 22 février, Ils se sont 
mariés à St-Victor-d'Alfred, Ont 

M. et Mme Ernest Thomas 
(Claudette Levasseur), de Saska- 
toon, ont vis} leurs parents, M. 
et Mme Armand Levasseur., 

La retraite paroissiale fut un 
grand succès, L'assistance nom- 
breuse était même composée de 
personnes des paroisses environ: 
nantes. Sincères remerciements 
aux RR. PP, Tremblay et Ga- 


gnon. 
Debden 
Cà et là 

Le dimanche 23 février eut 
lieu une soirée de chants et say- 
nètes par les enfants qui fréquen- 
tent l'école du village, Cette soi- 
rée qui se termina par un bingo 
fut un réel succès car les recettes 
s'élevèrent à $629.80. 

M. Ronald Parent fut transpor- 
té d'urgence à l'hôpital de la 
Ste-Famille de Prince-Albert, où 
il a subi une appendectomie, 

M. et Mme Eugène Labrecque, 
| de Rosetown, sont venus visiter 
leurs nombreux parents et amis. 

M. et Mme Lawrence Gibncy 
sont allés à Carrot River, où avait 
été transporté Mme Gustave 
Mandin (mère de Mme Gibney), 
à l’occasion d'une grave maladie, 
On rapporte que son état de san- 
té s'est amélioré. 

M. Marius Tisserand est parti 
en Colombie-Briiannique accom- 
pagné de M. Dominique Lehouii- 


ner 


SE 


notre génération vient 


le; mais il n'est que de s'enfermer, 


deux heures chaque jour, dans | 


bibliothèque pour acquérir 
quelques sagesse et modestie 
Tristan Deréme Le violon des 
|muses, Grasset, 1935, p. 127. 


une 


| 
Christian Schmaltz}, de Port Re | 


Albert, de Ponteix: deux soeurs, | 
Lumina (la Réèv. Sr Léon, des re: | 


{Mme | 


par une fille âgée de 7 ans, Made. | 


en 1936, deux soeurs, Marie-Al- | 


Mme Rose-Anna L'Heureux, | 


MM. et Mmes Antonio Monetie et | 


St-Bon toce, le 


13 mors 1964 


Assemblée générale annuelle 
de 


LA SAUVEGARDE 


Avis est donné, par les présentes, que l'assemblée 
générale annuelle de la Compagnie d'assurance sur la 


vie La Sauvegarde aura lieu le jeudi 


ll h. a.m., à l'hôtel Windsor 


Des amendements aux règlements de la Compa- 
gnie, ci-après indiquès, y seront soumis 


26 mers 1964, à 


1160, rue Peel, Montréal 


Règlements concernant le Fonds de pension du 
personnel et le Fonds de pension des instructeurs- 
gérants et des représentants 


= ce ce ee 


Assemblée générale spéciale 


A l'issue de cette assemblée générale annuelle 
une assemblée générale spéciale aura lieu ayant pour 
but de procèder à la ratification du Règlement no 43 
autorisant la Compagnie à opérer dans le domaine de 


Nous pensons toujours que no- | 
tre siècle a tout découvert et que | 
de dé-| 
brouiller le chaos, comme on par: | 


l'assurance-accident et l'assurance-:maladie 


Montreal, 
le 6 mars 1964. 


Pierre Camu, 
secrétaire. 


jubilé d'étain à Prince-Albert 


PRINCE-ALBERT — Les per- 
sonnes el les circonstances ont 
bien changé depuis le jour où 
Mgr Léo Blais portalt le diocèse 
de Prince-Albert acquéreur du 
vieil édifice du haut de la côte 
Cette oeuvre fut conçue en vue 
du recrutement sacerdotal, Elle à 
commencé bien pauvrement, elle 
continue bien humblement mais 
i semble que ce soit le début pro- 
videntiél d'une oeuvre prometteu- 
se et florissante, Voilà qu'elle 
compte ses 10 ans d'existence! 


Comment souligner ce jubilé” 
Tous les anciens élèves et Lous les 
amis du collège sont chaleureuse- 
ment invités le mercredi 14 mars 
à un souper canadien aux fèves 
au lard, servi au sous-sol de la 
cathédrale par les Dames Pairon- 
nesses, De 5 À 7 h, pm, (heure 
avancée), vous aurez votre place 
autour des tables moyennant 75 
sous le couvert, 


Chronique de CFRG 


Dans la même salle, vers # à. 
Lous sm attendus au bingo géant. 
HN faudra sans doute verser $1,00 
pour Y parniciper, mails des ca- 
deaux-souvenirs inoubliables vous 
seromt offerts, D'abord un billet 
de $100 au gagnant de la cagnot- 
Le, el pour soutenir l'espérance 
des joueurs, une pelle Cagnotte 
de $50, De plus à chaque partie 
de bingo, les gagnants pourram 
choisir des prix-souvenirs magni 
fiques tels que lampe de salon, 
lampe de table, table à café, cen- 
drier et miroir de salon, charliail 
d'hiver sans oublier d'autres prix 
en argent et une dizaine de beaux 
gros jambons préparés pour los 
prochaines fêles de Pâques par 
Intercontinental Packers, Le tout 
sera suivi de la proclamation des 
heureux gagnants du tirage, 

Le 18 mars, venez encourater 
votre collège diocésain, Venez 
partager la joie de ce 10e anmi- 
versaire de fondation, 


. Il est bon de rappeler à l'atten- | à être attentifs, À chaque début 
tion de nos auditeurs, à ce temps- | d'un mois nouveuu, pour connaji- 


ci, en plus de la publicité faite 
plusieurs fois sur les ondes le di- 
manche, les causeries de M. Ro- 
doiphe Laplante, du Conseil de la 
Vie Française en Amérique, Tous 
auront remarqué que les sujets de 
ces causeries sont d'une brûlante 
actualité: rôle joué par la radio 
française, la presse française, la 
famille, l'école, etc, M. Laplante, 
qui a fait un stage dans l'Ouest à 
“La Survivance” d'Edmonton, et 
qui est maintenant rédacteur à 
Montréal, s'est toujours intéressé 
aux minorités françaises de 
l'Ouest, C'est le pourquoi de ses 
causeries du dimanche: rendre 
service à la Saskatchewan fran- 
çaise, 

M. Laplanite nous a donné de 
belles pages d'histoire: celle de 
la Radio-Ouest française et celle 
de l’évolution de la loi scolaire 
en Saskatchewan, Nous lui en 
sommes infiniment reconnuis- 
sants, 

Les causeries de M, Rodolphe 
Laplante passent en ondes lous 
les dimanches après-midi, à 4 h. 
30, heure centrale. 

Nous profitons de cette chroni- 
que pour remercier le Conseil de 
la vie Française en Amérique de 
son chèque de $10,000 qui servira 
à des fins d'expansion du poste 
CFRG. C'est un solide coup de 
fraternité, Mille mercis, 

A l'ile aux Coudres 


Tous les samedis matin, à 11 
h. précises, un poète du nom de 
Pierre Perrault nous convie à la 
poésie rude et vraie des habitants 
de l'Ile aux Coudres, C'est une 
demi-heure enchanteresse! I y a 
12 ans que cet avocat devenu 
poèle côtoie les colons, les naviga- 
teurs, les pêcheurs, les agricul- 
teurs de ce coin de terre perdu 
entre ciel et mer, le plus pittiores- 
que et le plus vrai qui so au 
Canada français, L'ile aux Cou- 
dres, en face de Baie St-Paul sur 
la rive nord du fleuve, revit pour 
nous Chaque samedi matin avec 
l'auteur qui dit lui-même les tex- 
tes qui relient les témoignages 
d'Alexis Tremblay (78 ans) et de 
sa femme Marie, de leur fils, Léo- 
pold, d'Abel Harvey et du pro- 
phète à Joseph de l'Anse, ie 
Grand Louis; Louis Harvey, les 
acteurs de ces Chroniques de ter- 
re et de mer, Une émission à ne 
pas manquer; c'est l'une des 
mieux faites qui, avec Le Mar- 
chand de sable (en ondes tous les 
soirs. à 5 h. 15), vient jusqu'à 


Le Dr Jacques Baron 

Tous les jeudis, de 12 h, 15 à 
12 h. 25 p.m., un médecin vétéri- 
naire, originaire du Québec et 
maintenant établi à Swift Cur- 
rent pour le compte du gouverne- 
ment fédéral, M. le Dr Jacques 
Baron nous entretient de divers 
sujets de son champ d'action 
Nous invitons donc tous les éle- 
veurs de bestiaux, de volailles, et 
tous ceux que le sujet intéresse, à 
syntoniser CFRG le jeudi à 12 h. 
15 p.m, Ce sera sûrement au pro- 
fit de tous! 

Le chapelet en famille 

Nos auditeurs éloignés peuvent 
maintenant se joindre à nous sur 
| les ondes de CFRG pour le cha 
| pelet du soir, Il en sera ainsi jus 
| Nous les inviton 


— 


tre la nouvelle heure à laquelle 
CFRG quittera les ondes le soir, 
Nous sommes, heureux de vous 
avoir avec nous le plus longue- 
ment possible ces mois à venir, 
Impôt 

La feuille d'imposition sur le 
revenu des particuliers pour la 
Saskatchewan est maintenant im- 
primée en français et peut être 
oblenue du bureau de poste, Nous 
incitons tous les Franco-Cana 
diens de la Saskatchewan à se 
prévaloir de ce droit, Si votre bu- 
reau de poste n'a pas de feuille 
d'imposition en français (décla- 
ration d'impôt sur le revenu), de- 
mandez à voire préposé aux pos- 
tes d'en faire venir de Regina, Il 
y a longtemps que nous insisions 
auprès des autorités fédérales 
pour obtenir des formules fran- 
Çaises, Maintenant que nous les 
avons oblenues, à nous de nous 
en servir, 


Et de un, et de deux 

L'une de nos camarades, Mme 
Lorraine Archambault, est main- 
tenant la fière maman d'un joki 
poupon, Il parait que le bout- 
d'chou ressemble à son papa, Un 
futur Maitre, quoi! Toutes nos fé- 
licitations aux heureux parents. 

Et le camarade Marcel s'en 
vient ciopin-clopant, (ranquiile- 
ment, lentement, C'est comme ça 
uand on refuse de vieillir et que 
l'on s'en Va se balader en trail, 
neau, La cheville n'a pas l'âge du 
coeur, c'est le cas de le dire! Pa- 
raitrait qu'i voulait simplement 
continuer une tradition à CFRG 
. celle des pattes cassées, Et 
le voici à l'âge vénérable de la 
canne! 


Montmartre 
Soirée 

La partie de cartes et l'heure 
des amateurs qui eurent lieu au 
soubassement de l'église le ler 
mars eurent un franc succès, La 
coopération de l'assistance prou- 
val l'intérêt que l’on sait appor- 
ter aux oeuvres paroissiales, Un 
cordial merci à tous, Mlle Paulet- 
te Lachambre, fille de M, et Mme 
Hervé Lachambre, fut l'heureuse 
gagnante du trophée, Félicita- 
tions 

Sympathies 
Sincères condoléances à lotte 
les membres de la famille Perras, 
à l'occasion du décès de Mme 
Madeleine Hiighi, survenu la se- 
maine passée, Cette dernière était 
la soeur de M. François Perras, 
Mmes Léger O'Shaunessy et Ka- 
thie Lapierre, 

Va-et-vient 
M. et Mme Emilien Labrèche 
se rendirent à Viking visiter M. et 
Mme Roger Labrèche 
MM. Bert Gensorek et Henri 
Giroux, de Preeceville, passèrent 
a fin de semaine chez leurs pa- 
renis 


Dr Paul Gélinas 
DENTISTE 


117 — 2e Rue 
WEYBURN, SASK. 


Tél.: 842-3154 


Désirez-vous prendre résidence 
au Manitoba français? 


Si oui, écrivez avec détails 


à FERNAND VIAU, agent, 


C.P, 186 


innipeg, Man. 


St-Bonitoce, le 13 mors 1964 


Saint-Front 


Cu «tt 

Les prolemeurs et les élèves 
de l'école St-Front donnaient un 
intéressant concert et une belle 
exhibition de leur travail en cias- 
se, Le dimanche soir 23 février, 
dans le soubassement de l'église, 
les paroisment pouvaient admirer 
l'excellent ouvrage en composi- 


tion, écriture, diciée, + 
desnn, accompli Lous e 
lers des lère à 10e années, 


monologues, démonstrations du 
travail en clause, Le] que épella- 
on et mathématiques, ag, 
par MM, J. Bari et Aurèle Du- 
fault, Tout le monde était ravi du 
beau travail accompli par les 
élèves et leurs profressurs, sous 
la direction de la Mév. Mère Ma- 
re-Heine, F4lFP 

Le dimanche matin ler mars, 
maigré la température menaçan- 
te, l'autobus scolaire de M, Ar. 
mand Moyen se dirigeait vers 
Prince - Alber!, emportant trois 
professeurs, 23 élèves de l'école 
et Mme André Le Slral, pour as- 
“ater au festival de ba 
Chanson, Tous revenalent le soir, 
enchantés de leur beau voyage 
Mme Le Sirat a rencontré ses 
filles, la Rév, Mère Marie-André 
et Aline, aing que sa nièce, Mlle 
Yvette Phamo 

Depuis quelques dimanches, la 
célébration de la messe entre dans 
l'esprit religieux désiré par je 
Concile Vatican Il: l'Evangile, 
l'Epitre, l'Offertoire et la commu- 
non sont lus en français par un 
membre du choeur de chant 

Le 29 février, M. et Mme Lau- 
rent Plamondon recevalent la vi- 
site de leur file, Lorraine, de 
l'Institut Collégial du Sacré-Coeur 
de Regina. Celle-ci était accom- 
agnée de Mle Elise Goulet, de 
Dollar 

MM. Alphonse Syrenne et Léo- 
nard Bourque, de Saskatoon, é- 
taient en visile chez leurs pa- 
renls et amis dans la paroisse, le 
dimanche ler mars. 

Le service postal dans la ré- 
réduit à deux 


M. Lucien Moyen, de Zenon 
Park, a amené sa mère, Mme Ma- 
rie Moyen, chez M. et Mme Mau- 
rice Bussière, ses et fille, 
où elle ra la fin de l'hiver. 
Mme Boire et son fhls, Ar- 


udet 


Dr E.-J, Ga 


DENTISTE 
Chambre 210 Mitchell Block 


Prince-Albert 
Téléphone: 763-7815 


Cuelenaere & Hall 


AVOCATS ET NOTAIRES 
101, Toronto-Dominion Bank Building 


J. M. Cuelensere, QC. 
R N. Hal, QC 


Téléphone: ROger 3-7441 


Prince-Albert, Sask, ’ 


Lamontagne & Schmit 
BA, B.CL,, LLB., BA, LL, 
Avocats — Notaires 


Bureau: tél: RO 3-9691 
Résidence: tél: RO 3-6969 


240 Mitchell Block Prince-Albert 


MacKenzie 
Salon funéraire de lPrince-Albert 
W., T, Beaton, 
H, J, Jordan — Roger Piché 


138, Je rue Est Tél.: 763-8488 
lei on parle français 


J.-R. Pellerin, B.A. 
OPTOMETRISTE 
Examen de la vue 

15, lie rue Est, Prince-Albert, Sask. 
EDIFICE MITCHELL 


Téléphone: RO 3-7744 


PRINCE ALBERT 
FUNERAL HOME 
(DALZIEL'S) 


Arrangements en Français 
Anglais et Ukrainien 


H.-R, Boucher D. J. Maclourin 
Tél.: 763-6444 25, lle vue Est 


mo 
oo 


que, 


Chevaliers 
de Colomb 


Conseil evin 4250 
Rerins, Sa 


Félicitations 
Au frère Alison et à Mme 


à l'occasion 
Germaine. 
et à Mme 
de le nais 
sance d'un fils, Bernard. 
Au frère Dave et à Mme Me. 
Cormiek à l'occasion de la nais- 
sance d'une fille, Brenda 


Au frère J h et à Mme Fy- 
eau, qui ant bré leur 25e an- 
niversaire de mariage dernière. 
ment; ils ont eu alors la visite de 
leurs fille et re, le frère et 
Mme Horace Jalbert, de la Co- 
lombie-. Britannique, 

Aux officiers et membres du 
nouveau Conseil de Macklin no 


Bonne | 5474 à l'occasion de l'institution 


de leur nouveau Conseil. 
Annonces et nouvelles 

La Convention d'Elat cette an- 
née aura lieu à Saskatoon les 16, 
17 ei 18 mai 

Pour votre information, le Con- 
soil organisera une partie de car- 
les pour le dimanche 22 mars, à 
la salle St-Jeun-Baptiste, 2517, 
25e avenue, Regina, ez cet- 
le date sur votre calendrier, 

Nous sommes heureux d'avoir 
des nouvelles du frère Patrick 
Halpin, du Congo, et nous offrons 
nos Voeux sincères à lui et à sa 
farnille en espérant les voir bien- 
tôt encore parmi nous, 

Vente de trèfles 

La vente de irèfles (shamrock 
sales) aura lieu le dimanche 15 
mars. 

Bons succes 


Le frère Dr Jean Dupont nous 
quittera bientôt pour résider dans 
la capitale fédérale, Nous lui sou- 
haïtons entière prospérité et suc- 
cès dans sa nouvelle position, 

Prochaine assemblée 


La prochaine assemblée régu- 
lière mensuelle du Conseil aura 
heu le vendredi 13 mars à 8 h., à 
la nouvelle salle St-Jean-Baptis- 
te, 2517, 25e avenue, Regina. 


BATISTE, 


LI L2 
Lisieux 
Ça et la 

M. et Mme Théodore Prétontai- 
ne, de Saskatoon, ont visité M. et 
Mme Philippe Préfontaine, der- 
nièrement. 

M. et Mme Emilien Préfontaine 
sont partis le jeudi 5 mare 
Vancouver, C.-B,, où ils te- 
ront des ents. 

M, l'a L. Poulin a assisté à 
une réunion du clergé à Swift 
Current, le lundi 2 mars, 

M, Georges Sabourin et Mme 
Adrien Lamontagne ont fait un 
voyage à Regina, cette semaine, 

. tt Mme Claude Préfontaime 
ont conduit leur fille à l'hôpital 
de Regina, dernièrement, 

La réunion des Dames de Ste- 
Anne eut lieu le vendredi 6 mars, 
Sept dames ainsi que M, l'abbé 
Poulin étaient présents, Après un 
court rapport financier, une vive 
discussion se lançait au sujet des 
fréquentations de la jeunesse et 
des sorties des parents. Toutes 
les dames assistaient ensuite à la 
messe chantée à leurs intentions. 

M, et Mme Ron Hoffart et 
leur bébé, Joanne, ainsi que Mme 
Germaine McCann et sa fille, 


Darlene, ont visité M. et Mme 
Paul Lamontagne, le dimanche 
ler mars. 


M. Jos. Bellefleur, de Willow- 
Bunch, membre de l'unité scolai- 
re Borderland, a parlé à une réu- 
nion des commissaires d'écoles 
centralisées, le jeudi 5 mars. 

M. Joseph Chrétien est actuel- 
lement putient à l'hôpital d'Assi- 
niboia. 


Sécurité 
familiale 


L'A.C.F.C, désire souhaiter un 
heureux anniversaire aux mem- 
bres de la Sécurité Familiale dont 
les noms suivent: M. André Bau- 
che, d'Antler, Mme Ombéline 
Huot, de Makwa, et M. Marcel- 
Albert Blézy, de Storthoaks, 


Service 
de 
Securité Familiale 


Protection accordée :' 


$330.170.00 : 


Voilà ce que l'A.C.F.C. par son 
Service de Sécurité Familiale 
a procuré à la population 
canadienne-française 
de la Saskatchewan. 


L'A.C.F.C. est en mesure de vous offrir 
ce plan et tous ses avantages, grâce à 
une entente avec la compagnie 
Assurance-Vie Desjardins. 


* Ce montant n'inclut pas la protection accordée 
aux enfants des membres ossurés. 


Pour tout renseignement au sujet du 
"Service de Sécurité Familiale” de 
l'A.C.F.C., adressez-vous à 


M. Cleas Duperreault, propagandiste, 
1902, Broadway, Saskatoon 
Tél.: 653-144] 


È Lafrance, mère de Mme L,. 


Vawn 


Assemblée de la L.F.C. 

M. l'abbé G, Aumont et neuf 
membres étaient présents à 
réumion de la 
Catholiques, le 
bytère 


Mars au pres- 


25 mars. Que chacun 
inærive son nom sur la liste à 
l'entrée de l'église, La journée se 
lerminera par le rosaire et une 


couvent. 


De l'argent fut envoyé à di- 

verses organisations: Croix-Rou- 
, #10; Fonds du Loeur, $6; 
lé mentale, $6. 


chisme ont collecté et envoyé $5 
à la Marche des Dix Sous. 

Le directeur donna les nou- 
Veaux règlements sur la liturgie, 
après les prières 1 donna sa bé- 

Klon. Les responsables pour 
le goûter à la réunion le e 
8 avril, sont Mmes Ernest Blais et 
8, Harty : 


Un bingo organisé par les Che- 
Valiers de Colomb sera tenu dans 
la salle locale le lundi 3 murs 


oo 


Zenon Park 
annuel 
Il y a quelque temps, 21 Da. 


. 


la | sou consirui une A | 
des Femmes |au village et 


L 
: 
L 


peure d'odoration de 8 à 9 D. au} Le 


| 
| 


de 
Les élèves de la classe de caté. | QUes semaines de vacarvies 


| sont les 
| “Chez Margo” ouvurt à Gravel- | caux. 


| 
} 
| 


mes Auxiliaires, accompagnées de | 


leurs époux, se réunissaiegt chez 
M. et je Gérard Chabot, à l'oc- 
Casion de 


| sn, 


leur souper annuel, Au | 


cours de la soirée, M, Laurier 
MeCrea fit tourner des films de 


ses voyages et un autre des fêtes | 
du cinquamenaire de la paroisse, | 


Çà et 
Mme Maurice Larezu est de 
retour chez Mme Victoire La- 


reau, heureuse de revoir ses deux 
fs, Gérald et David, restés chez 
leur grand-mère durant son voya- 
ge de 10 mois à Diyarbakir, Tur- 
quie, où M. Maurice Lareau est 


em ne 

M, Martin Lalonde, de l'Avia- 
tion canadienne, stationné à Cal- 
gary, Alta, est venu chez ses pa- 
rents, M. et Mme Omer Lalonde, 
et, accompagné de ces derniers, 
il a visité son frère, Georges, au 
collège Notre-Dame de Prince- 
Albert, sa grand-mère, Mme Ro- 
sanna Fortier, au Mont St-Joseph, 
et ses oncle et tante, M, et Mme 
Roland Brisebois, 


M. Dolphin Michaud est de re- 
tour chez lui et se remet d’une jn- 
tervention chirurgicale subie à un 
ns de Saskatoon, 

talent en visite dernièrement: 
M. Eugène Leblanc, de Domremy, 
chez ses frère et belle-soeur, M, 
et Mme Gérard-A, Leblanc, et 
leur famille; M. Michel Favreau, 
chez ses parents, M. et Mme Eu- 
gène Favreau (Michel fait sa pre- 
mière année d'un cours en agri- 
culture à l'Université de Saska- 
toon); MM. et Mmes Frid et Miro 
Moniuk, Mme Helen Lisitza et 
M. E. Robert, de Prince-Albert, 
chez Mme Victoire Lareau, 

M. Marcel Roy a complété ré- 
cemment un cours en réfrigéra- 
tion à Saskatoon. 

Un de fèves au lard eut 
lieu dernièrement à la salle pa- 
roissiale et fut suivi d'une soirée 


de patinage à l'aréna local; tous 


se sont bien amusés et le profit 
alla au Conseil Etudiant, 

Se sont rendus à Prince-Alber, 
pour affaires, ces se- 
maines: MM. et Mmes Laurier 
McCrea et Edmond Hudon, Mrrys 
Yvonne Poulin, Maurice Lareyu 
et Gérard-A, Leblanc. 

M. et Mme Julien Haudeg: nd 
et leur fils, Denis de Humbcÿdt, 
ont gun jours chez M. 
et e Marcel Hudon, récam- 


ment, 

M. et Mme Raymond Poulin et 
leurs deux plus or enfants, 
de St-Boniface, … ont ‘visité 
Mme Yvonne Pouli et sa fa- 
mille; Mme R. Poulin a aussii ren- 
du visite à sa religieuse à 
l'hôpital Notre-Dame et à d'au- 
tres et amis. 

. et Mmes André et J2osaire 
Bussière, de Vonda, étaient de 
passage chez M. et Mme Jbs. Bus- 
sière et leurs enfants, le, diman- 
che 16 février. 

Mme Marie Moyen, qui a passé 
quelques mois chez ses fille et 
gendre, M. et Mme Maurice Bus- 
sière, de St-Front, est depuis quel- 
que temps en visite chez ses fille 
et gendre, M. et Mme Jean Cour- 
teau, et autres parents, 

Quarante et une &@quipes ont 
pris part au bonspiel et au ban- 

uet annuel de curlirng, au cours 
de ia semaine du 16 gt v 
usieurs personnes out suivi 
régulièrement pendant une se- 
maine un cours des charpentier 
donné à la salle paroissiale. 

MM. Bernard Fewreau et Ur- 
bain Moyen ont æmssi suivi un 
cours d’une semaine en apicul- 
ture, 

Le dimanche après-midi 9 fé- 
vrier, # y avait jonte de gouret à 
l’aréna, entre les “Melfort Ju- 
niors” et les “Alouettes” de Ze- 
non Park. Le pointage fut de 9 à 
7 en faveur des “Alouettes”, L'as- 
sistance était nombreuse et les 
profits de cette joute furent ver- 
sés au fonds de construction de 
la patinoire d'Arbortfield, qui s'est 
écroulée en décembre dernier, en- 
traînant la mom de M. James 
Tulloch. 

M, et Mme Marius Bernard 
sont de retour d'un voyage de 
deux mois en Colombie-Britanni- 
que, où ils omt visité leurs en- 
fante: MM. et Mmes Roger et 
Henri Bermard, Roméo Parent et 
Aurel Pertas, à Prince George, et 
M. et Mme Adolphe Roberge, à 
Victoria. : 
| M. et Mrne Léon Leblanc et 
| leur fille, Diane, sont revenus 
| d'un voyage de quelques mois 
dans l'Est, Ils-ont visité leurs 
nombreux mæarents dans la pro- 
vince de Québec; leur fils, Roger, 
et son épouse, M. et Mme Omer 
Raby, leuns neveu et nièce, M. et 
Mme Raby et leurs fillet- 
tes, en Ontario; leurs frère et 
belle-soaur, M. et Mme Albert 
Leblanc, et leur famille et autres 
parents, à Winnipeg et St-Boni- 
face, Man; leur fus, Royal, et 
son épouse, à Melfort. Mme Si- 


Leblanc, qui les accompagnait 
dans là belle province, est demeu- 
rée chew ses autres enfants et re- 
viendra probablement un peu 
plus tugl au printemps. 


Et 7 


| 


| y eul ée 


LA LIBERTE.ET LE PATRIOTE 
I 


lage, la maison de Mme Jessne 
Daoust, décédée au cours de l'e.n- 
née dernière, | 

M, et Mine Octave V 


l'habitent dapu.s 
l'automne dernsæer 


Gravelbourg | 


Ça et là 


urèéte Piché, de Graw ) 
sont revenus de la Calfmwenie, où 
ls ont passé quelques semaines. 
M. Dollerd Muriel est revenu 
l'Est après y avoir prissé quel- 


Les samedi et dimans'he 7 et 8 
Mars avait lieu le quavrième car- 
naval de gince. Plusieurs jeunes 


files de Gravelbourg et des envi- à 


rOns Y participalent Miles Shir- 
ley Krause et Alice Fontaine {u- 
rent les reines du pitinage, 

MM, Dollard et Denis Fauchon 
ropriétaires du magasin 


RUE depuis le 7 rears, Le poste 
CFRG est venu laterviewer les | 
pure et plusieurs clientes. | 

disques de |# bibliothèque | 
Parent et des oeuts de Pâques de | 
l'épicerie LeBlanc furent donnés 
à toutes les personnes présentes. | 
M. l'abbé D, Duras, curé, bénit 
l'édifice et encors'agea les dames 
à venir acheter à ce beau maga- 


LI 
St-Erieux 
Mariage /Kayner-Allen | 

Le 8 févrien, en l'église de St- 
Brieux, dans wne cérémonie où il 
e d'anneaux, le R, P, 
JA, Riva 4 P.S.M., bénissait le | 
mariage de "Mile Shirley Marie 
Allen, fille de M, et Mme Bernard 
Allen, à M. George P, Kayner, 
fils ainé de M. et Mme George 
Kayner, de ’St-Brieux. 

La marife fit son entrée dans 
l'église au ‘bras de son père, Elle 
état vêtue d'une longue robe de 
satin blanG recouverte de tulle de 
nylon et de dentelle, Son voile 
court était retenu par une cou- 
ronne gaïñnie de perles et de pailt- 
lettes. Soi seul bijou était un mé- 
daillon, cadeau du marié, Elle te- 
nait un ‘bouquet de roses rouges. 

Les filles d'honneur; Miles 
Lin À /llen, Cécile Prokopetz et 
Marie f'au, portaient des robes de 
brocari bleu-saphir. Les garçons 
d'honrveur étaient MM. John et 
Frankÿ.in Kayner et Léo Thibault. 
MM. sJohn Danku et David Ba- 
ron ggissaient comme huissiers, 

Au, choeur de chant, M. Wilfrid 
Dubé, accompagné à l'orgue par 
Mle Eva Gauthier, chanta le 
“Pays Angelieus” et “On This 
Day We Give Thee Our Love”, 
parent la messe, et ‘Mother 

or, O Pray For Me”, lorsque 
les; jeunes époux signèrent le re- 
gidire au pied de la statue de la 
saïnte Vierge, 

Il y eut réception chez les pa- 
rents du marié, puis un souper à 
# h. p.m,, à la salle paroissiale, 
auquel quelque 180 invités pri- 
trent t, Le maitre de cérémo- 
nies élait M. George Danku, Un 
toast à la mariée fut proposé par 
A À Rivard, auquel nv 

I en termes appropriés, 
Un télégramme de M, et Mme 
Roland Motut, de Mission City, 
fut lu. 

M. Wilfrid Dubé et ses compa- 
gnons, accompagnés au piano par 
Mile Eva Gauthier, ainsi que M. 
Leslie Bédard, s'accompagnant de 
sa guitare, entretinrent les invités 
de leurs chants. Le soir, il y eut 
soirée dansante, Les jeunes époux 
remercièrent tous et chacun puis 
partirent en voyage de noces en 
Alberta, où ls visitèrent deux 
soeurs de Mme Kayner, et en Co- 
lombie-Britannique, les oncle et 
tante de M. Kayner, M. et Mme 
Roland Motut, 

A leur retour les nouveaux ma- 
riés résideront à St-Brieux, où M. 
Kayner est au service du garage 
“Dubé”, 

Parmi les invités de l'extérieur 
on remarquait des gens de Mes- 
kanaw, Yellow-Creek, Lake Le- 
nore et Alsack. 

Départ 

M, et Mme Frank Bagyinski, 
M. et Mme George Duclaux et 
leurs trois enfants, Wilfrid, Fran- 
cis et Mary Ann, ont quitté la pa- 
roisse pour élire domicile à Hum- 
boldt, où M. Duclaux devient 
propriétaire de ‘“Skyline Service 
Station”, Mme Duclaux était 
membre des Dames de Ste-Anne 
et fut très active comme secrétai- 
re-trésorière pendant deux ans, À 
une réunion-surprise, 21 dames se 
réunirent au presbytère le 11 fé- 
vrier pour lui dire aurevoir et lui 
souhaiter bonne chance, 

Nouveau club 


Un nouveau club fut formé à 
St-Brieux au début de février, Ce 
sont les “Lions”, ayant comme 
président M. Arsène Gallays. 

Baptêmes 

Le 9 février: Dale Harry, fils 
de M. et Mme Wilfrid Piatt, Par- 
rain et marraine, Maurice Piatt 
et Lois Rohel, . 

Le 6 janvier: Katty Jane, file 
de M. et Mme Albert Roenspies. 
Parrain et marraime, George 
et Emma Laczko. 

Malades 

Prompt rétablissement à M. et 
Mme Frank Hint er, hospi- 
talisés à Melfort, ainsi qu'à M. 
Jérémie Aubin, patient à l'hôpital 
de Humboldt, et à M. Emile Le- 
ray à l'hôpital général de Saska- 
toon, 


_——————. 
oo 


Décès 

Le 31 janvier, à l'hôpital Deer 
Lodge de Melfort, M. Vincent de 
Goesbriand rendait son âme à 
Dieu à l'âge de 73 ans. M. de 
Goesbriand est né à New York 
L'inhumation se fit à St-Brieux. 
Le défunt fut précédé dans la 
tombe par son épouse, en 1929. 
Il laisse dans le deuil une fille, 
Béatrice, de St-Lambert, Mont- 
réal; trois fils, Louis et Jean, de 
Montréal, et Daniel, d'Outlook; | 
une soeur, Mme Marie Roy, de 
Vancouver, et un frère, Antoine, 

de Saskatoon. 
Sincères condoléances À la fa- 
mille éprouvée, | 
Autre déces 
Mme Marie Chevalier, née Le- | 
gi épouse de feu Jacques | 
hevalier et ancienne paroissien- 


M. ets Mme Alex. Guimond, de | ne de St-Brieux, est décédée le 20 
Pré Sie-Marie, ont acheté, au vil- | janvier à Kingstonville, Ont, 


Willow-Bunch 


PT ent 

Mie Gisèle Lemieux, d'Este- 
Van, à passé la fin de semaine 
chez ses amies: elle fut institutri. 


samedi 7 mars, M, set Mme | € à Willow-Bunch durant deux | 
ans. 


Mme Pierre Car alla 
Passer la semaine dern avec 
sa fille, Jeanne (Mme Marshall), 
eg À. un hôpital de Winni- 
peg, us q ue temps. 

k et Mme Philles Blais ont sé- 
journé une semaine à Bengough 
chez leur fille, Mme Foley, Du- 
rant ce temps, M. Blais se rendit 

pour examens médi- 
Caux, 


. M. A, Lafrenière et sa fille, Lu- 
cille, sont allés à Moose Jaw; éga- 
lement M, L, Couture le mardi 
25 février, pour examens médi- 


M, R, Véxina se rendit à Regi- 
ur consulier un médecin, 
Osias Bruneau à récem- 
ment Visiié sa soeur, Mme VW. 
Tessier, de Regina, 

M. Simon Beausoleil est reve- 
nu de l'hôpital de ina le 20 
février, où il subit des iraite- 
ments médicaux durant une cou- 
pie de semaines, 

Mlle Maura Boulianne est re- 
venue dernièrement de l'hôpital 
de Moose Jaw, où elle fut patien- 


LP 


| le quelques semaines, 


Les jeunes acteurs du cours se- 
condaire qui alèrent jouer la piè- 
ce “Why I Am a Bachelor”, à 
Shaunavon, la semaine dernière, 
ont gagné le prix, 

M, et Mme John Beattie et leurs 
trois enfants, de Moose Jaw, ont 
visité leurs parents les samedi et 
dimanche 22 et 28 février, 


M. et Mme Gérard Rodrigue et 
leurs enfants, de Regina, rendi- 
rent visite à leurs parents, M. et 
Mme François Rodrigue, et se 
rendirent ensuite à Assiniboia vi- 
siter M, et Mme Beaubien, pa- 
rents de Mme G, Rodrigue, 

Mie Jeanne Lapaire, en 3e 
année d'études à l'hôpital des 
Soeurs Grises de Regina, a passé 
la fin de semaine chez ses 
rents, M, et Mme Paul Lapaire, 

M. Roméo Fradetie est allé le 
mercredi 26 février chercher son 
fils, Claude, qui fut 12 jours à 
l'hôpitul des Soeurs Grises de 


PE 
. Wilfrid Benoit, employé à 
Esterhazy, est venu passer la fin 
de semaine avec son épouse et sa 
fille, Marguerite, 
Assemblées 

La Coopérative de Willow- 
Bunch tint son assemblée an- 
nuelle le jeudi 20 février au théà- 
#4 Palace, M, Jos, Bellefleur pré- 
sida, 


M, Richard Cayer et Gérard 
Lapaire furent rédhus directeurs 
trois ans M, Bernard St: 
fut élu comme nouveau 


lement monia le nambre de mem- 
bres à 141 et donna la soenme de 


Mme Robertson, de Rockgien, 
assistante directrice, assista à cet- 
te réunion. [1 y eut re de car- 
tes dom les profits t à l'hôpi- 
tal, On remercie les nombreuses 
personnes qui y prirent part, 


Lac Pelletier 


M, et Mme Conrad Hammer et 
deux de leurs fils, Richard et Mi. 
chaël, de Swift Current, rendi- 
rent visite à M, et Mme André 
Laverdière et leur famille, à Lac 
Pelletier, récemment, 


M, et Mme Marcel Perron, de 
relour de leur voyage de noces, 
ont visité M. et Mme André La- 
verdière et leur famille, dernié. 
rement, 

Mlle Edith Studer, d'Edmonton, ! 
Alta, visita des parents, M, æt 
Mme Irvin Studer, 

Mlle Mary Lynn Siuder, de 
Saskatoon, vint passer la fin de | 
semaine avec ss parents, M. et 
Mme Irvin Studer: elle était ac- 
compagnée de son fiancé, de Sas- 
katoon également. 

M, et Mme Monieif et leurs 
gere enfants, de Medecine Hat, 

Ka, ont rendu visite à des amis 
de Lac Pelletier, Ms étaient ac- 
M eg ji d de M, et Mme Cléo- 
pa étivier, père de Mme Mon- 
teif, 


Mlle Marietie Pellerin passa la 
fin de semaine du 7 mars Chez ses 
parents, Elle était accom 
de Mmes Aurore Rémill et 
Lilianne Laverdière, de Swift 
Current, qui se rendirent à Pon- 
teilx pour visiter des patients à 
l'hôphial et au Foyer St-Joseph, 

Plusieurs gens de Lac Pelletier 
assistèrent à une assemblée de 
l'Action Catholique Rurale à la- 
quelle participaient. différentes 
paroisses des environs de Ponteix. 

Mme Béatrice Monette et Mile 
Irène Monetie sont &. ve «à Cu d 
ne promenade en ri- 
tannique, où elles ont pass de 
vraies belles vacances de deux 
mois avec leur parenté, 

Plusieurs gens de Lac Pelletier 
assistèrent au service funèbre de 
M. Oscar Lemay, de Ponteix, 
et offrirent leurs sincères condo 
lances à la famille éprouvée, 


Décès 
On apprend la mort soudaine 
de M. ve St-Jacques à l'hô- 
pital de Swift Current, où il en- 
trait le 8 au matin pour y mourir 
le lundi 9 mars, D'autres détails 
suivront, 


North Battieford 
Deces 


M. W Hébert, âgé de 79 
Ans, en le 23 février, à 
l'hôpital Notre-Dame de North 


Batüetord. Le service funèbre tut 
chante y: le R, P, JA. Four. 
nier, OMI, le mercredi 26 fé. 
vrier à l'église Notre-Dame. Les 
porteurs furent cinq petits-fils du 
défunt, MM. Ben Sanders, Fran- 
cis Hébert, Louis, Roger et Syi. 
vain Lavoie, et Colin Turuk, é. 
poux d'une petite-fille, 

Le défunt laisse dans le deuil 
quatre filles, Claire (Mme D, La. 
voie), de Highgate, Bernadette 
(Mme D. Sanders), Antoinette 
(Mme L, Duhaïne), de North 
Battietord, et Thérèse (Mme L. 
Eee de Hameln, un fils, 
M, G, Hébert, de North Battle. 
ford; une soeur, Mme Anne-Marie 
Legris, de St-Grégoire de Nicolet, 
Que.: un frère, M, Octave Hébert, 
de Shawinigan, et 25 peilts-en: 
fants, Tous ceux-ci assistèrent 
aux funérailles excepté M. Octa- 
ve Hébert, qui était venu le via. 
ter durant sa maladie, Mme Fran. 
çoise Charel, de Lafièche, belle. 
soeur de M, Hébert, et sa fille, 
Mme Germaine Bouchard, de 
Ponteix, vinrent passer quelques 
jours dans la localité et assisté. 
remt aux funérailles, 

Sincères condoléances aux fa- 
malles éprouvées. 

Ça et là 

M, l'abbé À, Marchildon, curé 

» la parois Sl-André Apôtre, 
est parti le 24 février pour un 
voyage de trois semaines à Regi- 
na, Winnipeg, Man., et Montréal, 
Qué, M, l'abbé L, Meunier je 
remplace durant son absence, 

Le dimanche 9 février, le cer- 
cle de l'ACFC fétait le Mardi 
Gras par une soirée costumée 
avec chants et danses, Un prix de 
$10,00 fut gagné par M. et Mme 
A, Piché pour le costume le plus 
original, Un goûter fut servi par 
les Dames Auxiliaires de St.An- 
dré. Tout le monde passa une 
agréable soirée, 


Parmi les centres qui prirent 

art au festival régional à la salle 
Notre-Dame le 23 février, on 
compte Butte St-Pierre, Vawn, 
Delmus et North Batttleford, La 
chorale de l'école élémentaire de 
Delmas remporta la victoire, Par- 
mi celles qui se rendirent à North 
Batteford au festival de la Chan- 
son et à la fête de la cabane à su- 
cre à Prince-Albert, le ler mars, 
furent Milles T. Marchildon, M. 
Potvin et I. Brassard, Aussi plu- 
sieurs paroissiens se rendirent À 
Delmas pour assister à la présen- 
tation de ‘’L'Avare”, pièce de Mo- 
lière, jouée par les étudiants du 
collège St-Jean d'Edmonton. Par- 
mi ceux-ci furent Mme J, Beau- 
bien, MM. A. Parent et R, Forest, 
Mes Patricia Beaubien, Jackie 
Kergoat, Béatrice et Irène Forest: 
Miles T, Marchitdon, 1, Bra 
et M. Potvin accompagnèrent 
Mlies Jeanne-d'Arc Côté et Rose- 
Anne Desbiens, de Saskatoon, 


oo 


Page 9 


M. et Mme Henri Bourassa al- 
térent par avion pour un séjour 
aux manufactures John Deere, à 
Waterioo et Dubuque, lowa, et 
Moline, lilinois, du © au à février, 
M. Bourasssa est parti pour son 
nouveau distriot à Swilt Current, 
le 9 février, et sa famille alla le 
rejoindre le 27 février, On sou- 
haîte bonne chance à la famille 

rassa 


M ène Thibadeau et ses 
meurs, Mimes J.-A., Breton et A 
Shaw ot Miles Béairie et Eve- 
line Thibodeau se rendirent à Le- 
stock le 26 janvier pour assister 
aux funérailles de leur frère, M 
Noël Thibodeau. Le R. P, V. G, 
Reñly officiait à l'église de Ma- 
rie, Reine des Coeurs 


Calgary, Alta. 


Ligue des épileptiques 


A l'assmbiée du 4 février, la 
“United Appeal" laissait enten- 
dre qu'une partie des frais d'en- 
tretien de la résidence et du sa 
laire du personnel devrait être 
payee par la municipalité ayant 
des membres de la Ligue à la ré- 
sidence, qu per l'Agence de cha- 
rité locale \ annonça aussi la 
nomination d'une personne char- 
gée de l'organisation d'une sous. 
criplion pour la construction d'u- 
ne résidence plus vaste, 

La Rév, Sr Stéphen-Marie, de 
Regina, Sask., remercia M. le pré- 
sident pour avoir expliqué com- 
mem ailer une mère de famille 
épleplique à vivre une vie nar- 
male, 

On lut aussi une lettre d'un 
vietlard qui ne pouvait être ad- 
mis dans un foyer vu que sa fem- 
me était épileptique, 

Le Olub Lions, qui ne peut 
payer pour la construction d'un 
nouvel édifice, a promis de fuire 
don, soi d'un ascenseur où d'un 
autre article, 

A l'assemblée du 18 février on 
orésenta le ffm intitulé ‘Boy In 

torm'', qui raconte l'histoire 

d'un jeune épileptique qui devient 
orphelin à 2 ans et va demeurer 
chez sa lamte dans une maison 
riche mais solitaire jusqu'à l'âge 
de 17 ans, alors que m tante 
meurt, Un sociologue et son épou- 
#, qui ont perdu leur fils durant 
la guerre, le recuelllent chez-eux, 
mais la crainte que le jeune hom- 
me a en l'avenir, provoque quel- 
ques crises. 

Le film explique aussi com- 
ment traiter un épileptique à l'oc- 
casion d'une crise: entre autres, le 
tourner sur le côté pour l'empé- 
cher d'étoufter, 

A la suite des commentaires et 
des questions, M, le Dr Waddell 
se dit enchanté du changement 
d'attitude de l'auditoire qui, à y 
as ans passés, alors que le 
Dr Waddell venait de commenter 
un film, craignait de poser des 
questions directement comme au- 


jourd'hui, 
UN TEMOIN. 


L'OLDSMOBILE 64 dynamisme, 
qualité supérieure pour le prix. 


Prenez le départ au volant d'une Oldsmobile, vous 


serez immédiatement impressionné par les accélé- 
rations de son moteur Rocket, dont le modèle le 


plus puissant, le V8 Starfire, développe 


Conduisez ensuite 


345 CV. 
l’Oldsmobile sur quelques 


mauvais chemins; vous verrez les trous et les 
bosses, mais vous n’en sentirez rien au roule- 
ment, car la suspension équilibrée à ressorts à 
boudin de l’Oldsmobile absorbe tous les cahots. 

Puis, essayez l'Oldsmobile en ville. Vous re- 
marquerez sa douceur de manoeuvre qui permet 


de conduire détendu, 


Coupé Holiday Dynamic 88 


même dans une circulation 


intense, C'est que la fameuse transmission auto- 
matique Hydra-Matic, la servo-direction Roto- 
Matic et les servo-freins Pedal-Ease (livrables 
moyennant supplément dans quelques modèles), 
suppriment tout eflort et ne laissent que l'agré- 


ment de conduite. 


Tôt ou tard, vous serez enthousiasmé par les 
qualités de l’Oldsmobile, Rendez-vous alors chez 


le concessionnaire Oldsmobile 
modèles de cette voiture pleine 


présente 21 


e dynamisme et 


d’une qualité supérieure pour son prix. Acheter 
une Oldsmobile, c’est faire un placement sûr. 


4 


UNE VALEUR GENERAL MOTORS 


TOÛ CHANITE LA VIE 


LS 1 -— 


NE MANQUEZ PAS L'ÉMISSION TÉLÉVISÉE M'AUE DE L' 


"TOUS LES MARDIS SOIR; SUR LE RÉSEAU FRANÇAIS DE RADIO-CANADA! 


Voyez le concessionnaire OLDSMOBILE de votre région 


OPINIONS 


LA LIBERTE ET 


Responsables: Denis Létourneau et Georges Allaire 


LE PATRIOTE 


AU LECTEUR 


. L'Histoire se répélers-telle? 


En 1890, le gouvernement maniiobain dérobalt aux catholiques 


leurs écoles. Agrés de nombreuses 


démarches de la part des catholi- 


ques, le gouvernement d'Otlaws décida de sanctionner un ‘bill répa- 


rateur”', Ce bill était incomplet. Mais les catholiques du Manitoba | blèmes 


savaient que c'était le mieux qu'il 
étaient prêts à l'accepter 
D'un autre côté, Sir Wiltrid 


s auraient pour le moment et ils 


Laurier voulait devenir premier 


ministre du Canada. 11 parcourut Le Québec en criant que le bill était 
inacceptable à cause des lacunes qu'il présentait, Québec supporta 
Laurier et ce dernier put donc devenir premier ministre, Alors Lau- 


rer, non seulement n'accorde pas 


ce qu'offrait le “bill réparateur", 


mais, par son entente (?) Laurier-Greenway, il consomma la défaite 


des catholiques. 


Aujourd'hui le premier ministre du Manitoba, M, Duff Roblin, 


acceptant de faire face à l'hostilité 
la majorité de la législature, vient 
revenait aux catholiques manilobai 

Le plan Roblin est certainem 


d'une partie de son cabinet et de 
d'accorder un peu de ce qui leur 
ns, 

ent très incomplet, C'est ce que 


firent remarquer judicieusement les évêques du Manitoba. Mais le 
plan Roblin est la première tentative, depuis 1890, émanant d'un gou- 
vernement manilobain, pour remédier au moins partiellement au 
problème des écoles confessionnelles, De ce fait, n'est-il pas ironique | Mme moyennement intelligent peut 
de consiater combien certains opposants s'acharnent à réclamer la 
tête du premier ministre, Ont-ils eux aussi un plan “Laurier-Green- 


way à nous offrir? 

Mais l'initiative de M, Roblin 
tous les ‘’Lauriers'' contemporains 
le ternps qu'ils étaient au pouvoir? 


n'offre-t-elle pas plus que ce que 
n'ont jamais osé proposer durant 


C'est mieux que rien, C'est un commencement, 


L'INDÉPENDANCE 


e- 


Fr, —” Egalité 
Il eat théoriquement soutenable 
que le pm. 1 0 Ag co 
puisse vivre et s' uir - 
ment duns un Canada À : a- 
tif lel que défini par l'Acte de 
l'Amérique du Nord Britannique 


des moindres sautes d'humeur de 
la majorité anglophone, Or l'his- 
tobre contemporaine montre bien 


que rien n'est plus ire que 
la bonne entre deux na- 
tions, 

L'unique façon d'assurer à une 
nation une durable et 


une ex ion vraiment nationa- 
le est de lui accorder une influen- 
ce décisive dans la régie de sa 
destinée, Le canadien-fran- 
çals est certainement assez mûr 
pour se conduire lui-même, et on 
ne peut guère affirmer que les 
Canadiens anglais connaissent 
mieux que nous ce qu'il faut, Il 
convient donc que notre nation 
trouve un schème Lau qui 
sache assurer sa vitalité, son of 
noulssement et sa sécurité. L'état 
de tutelle qu'offre l'A.A.N.B. de 
1867 ne satisfait pas à ces condi- 
tions, Il faudra donc chercher 
tes une solution à notre pro- 


e, 
Remaniement 
de la constitution 

Une sorte de paresse intérieure 
— que l'ignorance et la pudi- 
bonderie nous induisent trop sou- 
vent à qualifier de prudence — 
nous pousse toujours à chercher 
les solutions à nos difficultés dans 
ce qu'il y a de plus près du statu 

uo, Ayant mis de côté l’Acte de 
l'Amérique du Nord Britannique, 
nous en venons donc à considérer 
la possibilité d'un certain rema- 
niement de l'entente entre le Ca- 
nada anglais et le Canada fran- 
çais de façon à accorder l'égalité 
politique aux deux groupes. 


Utopie 
C'est ici es se présentent los 
casse-lêles, Comment faire eccep- 


ter par une majorité aux deux 
tiers de langue anglaise, contrô- 
lant largement l'avenir économi- 
que et politique du pays, que 
l'autre tiers — noyé dans une 
Amérique du Nord à 97.5 anglai- 
se, connu seulement par ses ex- 
centricités démagogiques ou van- 
dalistiques — devienne aussi im- 
portant qu'elle à ses dépens? 

A supposer même qu'une nou- 
velle entente du genre parvienne 
à être ratifiée par Ottawa — ce 
qui tient de l'imaginaire — il est 
à peu près certain qu'elle ne se- 
rait jamais acceptée par le peuple 
canadien-anglais. “It would be 
decisive!”" Et à la suite de dissen- 
sions internes prolongées, le Ca- 
nada anglais réclamerait lui-mè- 
me une dissociation des deux na- 
tions, si possible en reprenant la 
prédominance, mais, faute de 
mieux, par ‘séparatisme". 

L'état d'équilibre entré deux 
groupes à caractères différents, 
souvent o! s, tient du rêve, 
On s'épierait inlassablement, Cha- 
que petit gain d'un côté provo- 


D 
= 


querait un éclatement de rage de 
l'autre côté, Dans une telle ja- 
lousie méfiante la paix ne serait 
que ‘guerre froide”, L'avance 
prise par l'un dans un domaine 
grâce à ses aptitudes ou à son 
organisation particulière serait 
aussitôt réclamée par l'autre au 
nom du nombre, Et la chicane 
prendrait, 
Dans le genre, des députés qué- 
bécois réclamèrent en Chambre 
nt que le tiers des em- 
ployés fédéraux soient des Cana- 
diens français parce que le tiers 
de la gr est canadienne- 
française, Que nos députés pro- 
testent contre un abus manifeste, 
tant mieux, Mais l'utilisation des 
uotas sonne faux, Les nôtres ont 
oit à une chance égale dans les 
départements fédéraux et au ser- 
vice dans leur langue d'un bout 
à l'autre du pays, C'est ce qu'il 
fallait réclamer, Mais si l'esprit 
mercantile anglais ou l'esprit lo- 
gique français et à un grou- 
pe de mieux réussir dans un do- 
maine que dans un autre, peut- 


on sérieusement réclamer que le | dien 


médiocre remplace quand même 
l'excellent? C'est pourtant ce que 
signifie le quota. 

Mais voilà; en affaires nationa- 
les il est presque nécessaire de 
jouer aux quotas, Sinon l'influen- 
ce de l'un sera dominé l'in- 
Ton F.J ani Il fa + 
sa . On ne permettra pas 
à 1'autre de monter par peur de 
devenir inférieur, Et les quotas 
squ les énergies de tous, 

biculture, voulant que deux 
nations vivent ensemble sur le 
même territoire, ne peut réussir, 
Tout au plus gardera-t-on une si- 
tuation précaire d'équilibre qui 
ne tardera pas à faire place à la 
domination d'un groupe par l'au- 
re, 

Union 

Nous avons déjà vécu l'expé- 
rience de l'Union (1840), Le Qué- 
bec et l'Ontario avaient été fu- 
sionnés en une seule colonie, Cha- 
que province avait le même nom- 
bre de députés, Au début nous 
avions l'avantage®l'une plus gran- 
de population. Alors nous récla- 
mions la représentation à base 
de population. Les Anglais nous 
l'ont refusée, Dès que ceux-ci de- 
vinrent plus nombreux que nous, 
les rôles ont été tout simplement 
renversés, Ils voulaient le ‘‘rep. 
by pop.” et nous, le statu quo. 
Les luties acerbes continuèrent 
jusqu'à la dissociation des deux 
rovinces qui s'incorporèrent dans 
e Canada de 1867, 

En effet, l'état d'équilibre ne 

fait que mettre l'emphase sur les 
différences culturelles et main- 
tient un constant état d'hostilité, 
L'air se charge de tension que 
fait éclater le moindre incident 
malsain. 
Evidemment, il arrive parfois 
que les nécessités économiques ou 
la faiblesse d'un groupe le con- 
traigne à la tutelle, Mais ceci n'est 
as le cas du Canada français. 
ous possédons un territoire dé- 
fini et riche. Nous avons une po- 
pulation homogène — sauf pour 
ce qui en est de la minorité an- 
glaise du Québec — et vigoureu- 
se. Ne QE pou donc pas 
contempler sérieusement l'indé- 
pendance? 


Georges ALLAIRE, 


Bili . 

ilinguis 
B et } 

Pour moi 

source 


le 
pourvu que 


gouvernements 
ensuite à agir, Ce- 
pendant, il ne faut pas penser et 
même es que ces deux idéals 
se concrétisent du jour au len- 


| demain, Non! car pour que l'en- 
[semble du pays soit bilingue et 


bieulturel, la mentalité de chaque 
Canadien devra être refondue et 


ce travail pourra facilement durer | elle 
vingt ans, Les Canadiens devront | soit 


comprendre el accepler que, dans 
leur pays, règnent deux langues 
et deux cultures principales. 

Il a été prouvé, et la Suède 
en est la preuve, que tout hom- 
parler au moins deux langues, Je 
ne dis pas qu'il y est également 
habile, mais il peut s'exprimer 
convenablement, Je suis certain 
que chaque Canadien, avec un 
peu d'effort, pourrait parler les 
deux langues officielle: de son 
pays: le français et l'anglais, Mais 
pour que le bilinguisme puisse 
se réaliser complètement, il fau- 
drait que tout notre système d'é- 
ducation soit repensé, Il faudrait 
que le français et l'anglais soient 
reconnus par toutes les provinces 
et que les gouvernements voient 
à ce que cette législation soit 
respectée dans leurs provinces 
re ves. Dans les écoles pu- 
bliques chacun des écoliers aoit 
non seulement avoir la possibilité, 
mais bien l'obligation d'étudier 
les deux langues du pays, Evi- 
demment l'étudiant apprendrait, 
d'une façon ges poussée, sa lanr 
gue maternelle et entreprendrait 
une étude plus pratique de la 
deuxième langue, De cette façon 
l'étudiant possèderalt sa langue 
et pourrait s'exprimer dans l'au- 
tre, Je crois que ce système pour- 
rait donner de bons résultats, car 
c'est plus ou moins celui que l'on 
utilise au Collège de St-Boniface 
et jusqu'ici les résultats ont été 
satisfaisants, Je ne vois aucune 


raison pourquoi une façon de fai- 
re semblable ne pourrait être 
introduite au cours secondaire si- 


non primaire, En affiemant cela 
je ne crois pas être idéaliste. Je 
mets plutôt beaucoup de confian- 
ce et d'espoir en une nouvelle 
mentalité chez le peuple cana- 


, 


| 


Le problème du biculturalisme 
LC pe beaucoup plus trou- 
\, car je ne parviens qu'avec 
difficulté à trouver les deux eul- 
tures en question, Evidemment 
la culture française existe et est 
reconnue comme telle, mals y 
at-il une cuiture anglaise qui 
existe au Canada? J'en doute sou- 
vent et je ne vois iei comme ‘“eul- 
ture anglaise” qu'une culture 
américaine ou anglo-américaine, 
La ‘culture anglaise” que nous 
connaissons au Canada est plutôt 
le sous-produit de la cullure amé- 
tqs ou KL moins une culture 
tellement influencée nos voi- 
sins qu'on peut se Loander si 
possède un caractère qui lui 
propre, J'aimerals bien com- 
parer le nombre de Canadiens Ce 
om une véritable culture vd 


et ceux qui omt une culture fran- 
aise, 
Su qu'au Canada 


existe une cullure anglaise; je 
suis persuadé qu'une personne 
peut être biculturelle; non pas 
dans le sens que celte personne 
possède les deux cultures; mais 
elle en a une et connaitra 
l'autre, C'est la seule façon pour 
notre pays d'être biculturel, 

Un autre problème qui se pré- 
sente avec la question de la dua- 
lité des cultures au Canada est 
le problème des groupes ethni- 
ques qui veulent être reconnus à 
l'égalité des deux cultures origi- 
nelles, Ont-ils le droit de deman- 
der certains privilèges à cause de 
leurs origines? Une réponse est 
un non catégorique, Ce sont les 
français, vaineus ensuite par les 
anglais, qui ont découvert le Ca- 
n et l'ont colonisé. Aussi il 
est stipulé à l'article 133 de l'Acte 
de l'Amérique du Nord Britanni- 
que que l'anglais et le français 
sont les ‘'seules” deux langues 
reconnues officiellement dans no- 
tre pays, Du coup, ceci devrait 
effacer toutes les prétentions des 
autres groupes ethniques. 

Cependant voici la raison prin- 
cipale pour ma réponse négative: 
ces groupes n'existent presque 
plus au Canada; ves groupes sont 
divisés entre eux et la plupart 
ont perdu leur langue et leur 
culture, Les Ukrainiens, les Po- 
lonais, les Chinois, ete, , , par- 
lent-ils leur langue? Non! ils par- 
lent l'anglais et ont été d ou 
moins assimilés par l'anglais, Les 
deux La ge les plus puissants 
du Canada au double point de 
vue de la culture et de la langue 
sant les Français et les Anglais. 
Aussi, ce qui me révolte, en tant 


La voix des jeunes 


Les films et les parents 


Je remplis aujourd'hui, chers 
ts, l'humble rôle d'avocat de 
a Couronne au procès des mau- 
À ere re qu'avec 
votre aide, je gagnerai ma cause, 
Ai-je besoin de vous informer 
sur les genres de représentations 
auxquelles on convoque nos jeu- 
nes dans les salles de cinéma, 
vous les connaissez: le film le 
pue sensuel, le plus sentimental, 
e plus “sexy” l'année! Bref, 
on y présente les films les ge 
osés avec la plus grande désin- 
volture, Et personne ne réagit de- 
vant une telle désintégration de 
notre jeunesse, 
Car, il faut bien l'avouer, vos 
jeunes ne pas, quoi 
qu'ils disent, du phénom de 
l'imperméabilité. Au contraire, ils 
ne péuvent résister à ceite intoxi- 
ca nocive qu'on leur ingurgite 
presque inconsciemment, mais a- 
vec non moins de succëx, Croi- 
rait-on tous les désastres qu'o- 
pèrent certains films, les résultats 
alarmants qu'ils comportent? 
Sans danger apparen‘, ces spec- 
taclkes  étourdissent, orment 
l'esprit, le plongent dans une sor- 
te de coma, emprisonnent ses fa- 
cultés à tel point que les jeunes 
deviennent esclaves de cet an 
où sont projetées des images agui- 
chantes qui les conduisent aux 
pires vices. 


ne 


Tous ces tacies sensuels, 
ces déshabillés effrontés, ces 
moeurs sauvages, cette façon er- 
ronée de faire voir la vie autre 
qu'elle doit être, cette fausse con- 
ception de l'amour, ces divorces 
sous le moindre prétexte, bref, 
toutes ces orgies déroutent 
eunes et les désorientent pour 

vie entière, 

Un psychologue sérieux atteste 
en effet que la projection de cer- 
tains films immoraux introduit 
un déséquilibre chez le jeune et 
l'empêche de s'épanouir saine- 


ment, Ces films où les jeunes 
nourrissent leur esprit de fausse- 
tés ou de demi-vérité, ces scènes 
de sensualité dégoûtante, de bru- 
talité inouïe, constituent une at- 
mosphère viciée qui e isonne 
l'âme insensiblément. C'est une 
école du mal où jl'on affiche le 
hé: conséquence, déséquilibre 
moral, C'est un défilé de person- 
nages déshumanisés et désabusés 
de la vie: conséquence, déséqui- 
libre psychologique, 
Si donc le cinéma en e de 
+ à ga ren la qe 
es’ r énergiquement à ces 
excès Hosts ar l'office ca- 
tholique des techniques de diffu- 
sions, et de réclamer une réforme 
de nos cinémas de quartiers, si- 
non à vous, parents, premiers 
éducateurs des jeunes? N'est-ce 
pas Pie XII qui vous rappelait ce 
devoir en ces termes: ‘Le cinéma 
est devenu pour: la génération 
présente un problème spirituel et 
moral d'une immense portée: il 
ne peut être négligé par ceux qui 
ont à coeur le sort de la meilleure 
pue de l’homme et de son ave- 
af 
D'autre part, un certain journal 
ubliait récemment un article sur 
censure du cinéma au Québec 
ui “devient plus intelligente”, 
, affirmait-il, elle laisse au 
gras le choix de ses films et 
traite ainsi ‘‘en adulte”. Qu'on 
traite notre peuple québécois en 
adulte, d'accord, Mais, en vérité, 
qu'entendons-nous par ces mots 
tre adulte”? Serait-ce par ha- 
sard le privilège de se vautrer à 
sa guise 


puter la première place avec la | cette situation ne changera ja- 


| 


brute? Ou serait-ce plutôt la pri- 
se de conscience de sa dignité 
d'homme, la main-mise sur ses 
instincts charnels, la véritable 
maitrise de soi dans le r! t de 
la hiérarchie des valeurs? Si donc 
l'on considère cette dernière dé- 
finition comme la plus authenti- 
que, combien, en fait, comptons- 
nous d'adultes véritables dans no- 
tre province? Soustrayons les dé- 
linquants, les bandits, les buveurs, 
les viveurs, les émateurs, 
les dévoyés, les aliénés mentaux, 
les inadaptés sociaux, et nombre 
d'autres anormaux, et voyons le 
résultat effarant où nous condui- 
sent ces statistiques. 

Nous concluerons ensuite à la 
nécessité évidente d'un bureau de 
censure et d'un contrôle strict de 


c'est à vous lag la tâche 
de la formation de vos jeunes, 
Vous êtes responsables de notre 
bien-être physique, unissez-vous 
et donnez-nous aussi une saine 
alimentation morale par la bonne 
orientation du cinéma. De bons 
films, ?l en existe, et ce sont les 
seuls qui nous intéressent vrai- 
ment. 

Je vous remercie de voire at- 
tentive compréhension et vous as- 
sure de la collaboration d'une 
foule de jeunes qui désirent un 
monde meilleur, 


Rachel DUBREUIL, 
Ecole Eymard (1le année), 
Sherbrooke, Qué. 


(L'Action, le 19 février 1964) 


il! des 


TT 


dans le bourbier, de se | de l'anglais comme langue de tra- 
nourrir de pourritures, de se dis- | vail, Que nous le voulions où non, 


me et biculturalisme 


re comme de pellls poussins, Je 
le répète, on ne peut accorder 
aux groupés ethni- 


biculturalisnse, il ne faut pas ou- 
blier de mentionner la commis 
sion royale qui a été établie pour 
Le led sur ce sujet, Cette en- 
quête sera-l-elle profitable? Ap- 
end ra-t-elle des résultats tangi- 

les? Selon moi celte enquête a 
déjà rempli son rôle; elle a ré- 
velllé un peu les Canadiens de- 
vant le problûäme existant, mais 
je doute fortement qu'elle amène 
réactions du gouvernement, | 
Cette commission a découvert le | 
proies, mais elle ne fera pas 

aucoup plus, Je la vois plutôt 
comme un moyen fort coûteux 
de pacifier le Québec séparatiste 
pendant un certain temps, Mais 
cette pacification ne pourra du- 
rer élernellement, Pourquoi ne 
pas laisser le Québec se séparer 
immédiatement plutôt que dans 
trois ans? Pour pouvoir fêter le 
centenaire de la Confédérption 
peut-être! La commission propo- 
sera certainement des solutions 
au problème, mais comme d'or- 
dinaire on ne les mettra pas en 
pratique et le Québec mécontent 
se séparera, , 

En terminant, je voudrais ré- 
péter que je crois fermement et 
Bud ue le bilinguisme et le 

icultura À mryrge exister au 
Canada; ce ant la réponse dé- 
pendra d'Ottawa, des gouverne- 
ments provinciaux et mame, com- 
me je l'ai dit, de tous les Cana- 
diens, Maiheureusement, mon es- 
pos est mince et je n'aime pas 

dire, Je crains que la culture 
française, dans neuf des dix pro- 
vinces canadiennes, sera wnterrée 

r la culture anglo-américaine, 

ésultat: le Canada, sans le Qué- 
bec, deviendra, sans la culture 
française qui l'a préservé jus- 

u'ici, le 5le Etat des Etats-Unis 


dalles, | 
Michel MONNIN. 


Exilés. 
rotournons 


ches nous! 


Vous croyez peut-être que cette 

hrase ne s'adresse pas à vous! 

xilé, vous l'êtes, tout comme 
moi, Larousse donne comme 
finition d'exil: Séjour hors de sa 
patrie (par analogie), Si vous fai- 
les partie de la nation can - 
française, oui, vous êtes un exilé. 
Vous vivez hors de votre patrie, 
car l'endroit où vous vivez n'est 
pas le patrimoine de votre nation, 

On m'a souvent traité de dé- 
faitisie à cause de mes opinions. 
Ceux qui me considèrent ainsi 
sont les vrais défaitistes, vu qu'ils 
se ferment les yeux à la seule 
solution réaliste à notre problè- 
me national, en la qualifiant d'ir- 
réalisable, ou même d'indésirable, 
Cette solution, c'est l'indépendan- 
ce économique et politique de la 
nation canadienne-française, 

Les Canadiens français ne sont 
pas chez eux en dehors du Qué- 
bec, Ils n'y sont que tolérés, et 
encore avec réserve, Les preuves 
abondent en ce sens, Pensez seu- 
lement aux ennuis des Canadiens 
{rançais, et par co uent des 
catholiques, au sujet des écoles 
séparées, Au Manitoba, nous ne 
pouvons nes en notre lan- 

ue, sauf au oège de St-Boni- 
ace, Tout comme 
cette institution doit se payer Pt 
mi les nôtres, Sommes-nous donc 
chez nous? Et le serons-nous? 
Permettez-moi d'en douter très 
fortement, car il est loin d'être 
prouvé que le gouvernement pro- 
vincial est prêt à offrir une aide 
uelque peu substantielle à nos 
les, ou même à leur accorder 
l'enseignement en français, 

De plus, même si le gouver- 
nement nous accordait ce droit 
ou ce privilège (à votre goût), 
serions-nous bien plus chez nous? 
Dans tous les secteurs de l’indus- 
trie, une personne doit se servir 


mais, On n'est chez soi lors- 
qu'on doit se faire autre pendant 
la moitié de sa journée active. 

Aussi, jusqu'où pouvons-nous 
espérer monter dans l'industrie? 
Il peut y avoir des divergences | 
d'opinions à ce sujet; mais le! 
témoignage de gens très fiables, 
ainsi que les attitudes rencontrées | 
chez piusieurs entreprises finan- 
gères et autres de notre province ! 
m'ont assez convaincu que l'accès 
aux positions élevées est quasi- | 
interdit aux Canadiens français. | 
Les médecins, les avocats et les! 
autres membres des professions | 
libérales ne rencontrent pas ce 
genre de problème, vu le mode 
d'exercice de leur art, Mais les | 
autres! Est-il surprenant que tant | 
des nôtres, qui ont les capacités | 
voulues pour occuper des positions | 
responsables, s'en vont au Qué-| 
bec? Dans la mesure où certains | 
seraient capables de changer le| 
l'statu quo dans l'industrie, ils n'y | 
sont pas voulus. Ensuite, si ces | 
gens quittent le Manitoba pour | 
le Québec, on les traite de défai- | 
tistes, ou même de renégats. C'est 
fort! 

Réveillons-nous, plutôt! Qu'es- 
pérons-nous de plus de cette pro- 
| vince où. nous avons tout à per- 
dre, et rien à gagner? Si nous 
tenons à notre langue et à notre | 
culture, prenons les mesures vou- | 
lues pour les garder. Assurons | 
d'abord le sort de la nation ch 
nadienn4-française dans une pa- 
trie canadienne-française. Sans | 
cela, la partie est perdue d'avance | 
| pour une minorité franco-mani- | 
tobaine en exil. | 
| Claude BOILY, ! 
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« rences? 


Chronique sportive 


La saison tire à sa fn dans la 
ligue Nationale et 0,5 que les 
Canadiens paraissent fucigués des 
efforts tentés pour déloger les 
Black Hawks de la première 
place, les Red Wings de Detroit 
affichent une tenue vraiment 
spectaculaire, Nous n'en voulons 
comme exemple que le fait que 
si les Canadiens ont déjà accu- 
mulé 35 points pour la deuxième 
moitié de la sa au 11 mars, 
les Red Wings en ont 33 et les 
Black Hawks 30, tandis que New 
York suit avec 25, Toronto avec 
23 et Boston avec 22, Poussons 
plus loin notre analyse du jeu 
des Red Wings et constatons que 
ont partagé leurs victoires et 8 
défaites en nombre égal avec To- 
ronto et Chicago, et ont conservé 
une marge de trois victoires con- 
tre le Tricolore, Il ne faudrait 
donc pas tfop se surprendre 

voir l'équipe de la ville de l'au- 
tomobile continuer à causer des 
embétements aux meneurs du 
circuit, surtout s'ils parvenaient 
à se hisser en troisième place, 


Les Canadiens sont fatigués et 
le reste du calendrier ne leur 
fournit pas de trop nombreuses 
occasions de se reposer, Ils doi- 
vent disputer encore six joutes 
en deux semaines et à moins d'un 
revirement total il semble bien 
que les Hawks vont enfin gagner 
le championnat. Ce ne serait pas 
une tragédie Montréal, une 
équipe qui devait terminer au 


En faveur d'une année 
scolaire de douze mois 


EDMONTON — Une journée 
#olaire plus longue et une année 
scolaire de 12 mois sont presque 
mécessaires aujourd'hui, en raison 
de la vaste somme de connaissan- 
cas que les étudiants doivent ac- 
uérir, a dit le professeur H. KR, 
iel, directeur du département de 
‘enseignement industriel à l'Uni- 
versité d'Alberta, 

Ï a ajouté qu'il faut améliorer 
les méthodes, mieux payer et 
mieux entrainer les professeurs, 
leur donner moins d'élèves à cha- 
cun, recruter des personnes plus 
compétentes pour former les fu- 
tures professeurs, si l'on veut ré- 
pondi'e aux demandes de plus en 
plus exigeantes du monde moder- 
ne, Pour accélérer l'acquisition 
du savoir, il accorde son appui à 
l'emploi de toutes les méthodes 
possibles, notamment les métho- 
des visuelles et les machines à en- 
seigner, 


école séparée, | 


J'ai été surprise de voir que vous 
31 comptiex 73 livres dons lu Bible, J'ai 
chez moi l'édition de la Traduction de 
Pirot et Clamer, sous la Direction du 
Rév, Père Doxois, o.m.i., qui en indi- 
que 72. Comment concilier ces diffé- 


(Mme Albert L., PAT.) 


La plupart des Bibles catholiques 
41 comptent 73 livres. Quelques traduc- 


5 = LISEZ LA BIBLE me LISEZ LA BIBLE = LISEZ LA BIBLE 


me LASEE LA BUBLE me LIBRE LA BUBLE me LINE LA BUBRE men LISE LA MUBLE = LIMEX LA BUBLE — LIQUE LA BIBLE 


Combien de livres dans 


la Bible ? 


Ecrivez-nous, 


Il faudrait peut-être surveiller de près 
les étonnants Red Wings de Détroit 


par Jacques LEMOYNE 
Exclusit à ‘’La Liberté et le Patriote" 


cinquième rang dans le classe- 
ment de la ligue Nationale cette 
saison! Un des artisans possibles 
de la ture du club de 
Blake sera peut-être l'énigmati- 
que Jacques Plante, Ce dernier a 
brillé d'une façon toute spéciale 
en fin de semaine contre Moni- 
réal et on a l'impression que loin 
d'être découragé par la mauvaise 
Le Er M a, co-équi- 

ers Plante est p reprendre 
k travail dès les débuts de la 
saison prochaine, Les échanges 
conclus par les Rangers avec les 
Leafs semblent maintenant jouer 
en leur faveur et si on consulte 
la liste des compteurs, on verra 
qu'ils ont quand même pas si mal 
fait avec Goyette et Marshall. 
Mais nous croyons que les Red 
W demeurent le club clé d'ici 
la fin de l'hiver et qu'il faudra 


de | s'en souvenir lors des séries éli- 


minaloires, 
Situation scandaleuse! 
Nous avons ris avec très 
ande surprise la nouvelle vou- 


t que les jeunes Canadiens qui 
sont allés représenter leur pays 
aux Jeux lympiques avaient 
4 ” leur année d'études! C'est 
là une bien belle récompense à 
offrir à ceux qui nous ont repré- 
sentés avec courage et c'est un 
peu comme le prix de consolation 

u'on nous a offert aux Jeux! 

ette situation nous parait ridi- 
cule et il nous semble que le gou- 
vernement canadien se devrait de 
voir à ce que ces étudiants aient 
une chance de reprendre le temps 
perdu, Il s'agirait de leur donner 
une bourse substantielle qui leur 
permettrait d'é tu d ie r jusqu’en 
septembre afin de pouvoir se pré- 
senter aux examens de reprise 
et de ne pas perdre une année 
complète, Dans la vie d'un étu- 
diant cette perte de temps peut 
être fatale. 

On vient de nommer le Père 
Bauer au bureau de direction de 
l'organisme fédéral régissant l'a- 
mateurisme au Canada, C'est une 
bonne nomination et nous espé- 
rons qu'on tentera de trouver une 
formule capable de régler le pro- 
blème des joueurs étudiants et 
capable aussi de favoriser l'envoi 
en Europe des meilleurs joueurs 
canadiens, Nous avons déjà pro- 

é un système en vertu duquel 

gouvernement pourrait utiliser 
ce Conseil des sports pour former 
une équipe olympique canadien- 
ne digne de ce nom, Nous avons 
déjà reçu des réponses à cette 
suggestion et il nous semble que 
la majorité des gens qui nous ont 


teurs ou éditeurs énumèrent cepen- 
dant 72 livres seulement, pour la sim- 
ple raison, valable et acceptée, qu'ils 
ont réuni en un livre Jérémie et les 
Lomentations (qui ont le même au 
teur), alors que ces deux livres sont 
généralement séparés 


Vous avex des questions à poser ? 


Le Courrier Biblique, 
SOCIÈTÉ CATHOLIQUE DE LA BIBLE 
5225 av. De Gaspé, Montréal 14 


mn LISEZ LA BIBLE = LISEZ LA BIBLE — LISEE LA BIBLE 


St-Boniface le 13 mars 1964 


rs Ts 


…— LISEZ LA BIBLE — LISEZ LA BIBLE -— LAISLE LA OISLE -— LISEZ LA GIeLE 


| fait des commentaires sur celle 
| proposition solent d'accord avec 
nous en principe, D'autres vont 
beaucoup plus loin et recomman 
dent même que le gouvernement 
porte son ootroi à $1 maällion par 


| année afin de former des mon: 
|teurs dans loutes les disciplines 
| Ce serait Jà un pas dans la bonne 


| direction et nous appuyons tous 
|les projets de ce genre qui nous 
| permeltrment de rapporter plus 


qu'une image des Jeux olympi- 
| ques et de former des gens utiles 
lau reste de la nation, 


Le baseball 
Nous recommencerons bientôt 
| à reparler du baseball majeur et 
|mineur, Contentons - nous tout 
simplement de souligner à ceux 
de nos lecteurs qui vivent de 


baseball douze mois par année 
que les nouvelles émanant des 
camps d'entrainement se ressem 
blent tellement d'une saison à 
l'autre qu'il est bien inutile de 
les commenter, On a l'impression 
de lire un communiqué publici- 
taire chaque fois qu'un joueur 
signe un contrat, ou chaque fois 
ue quelqu'un tape la balle par 
essus la clôture, Répétons une 
fois de plus ce que nous avons 
déjà écrit cependant à savoir que 
dans la ligue Américaine les Yan 
kees vont l'emporter à cause de 
la faiblesse des autres, tandis que 
dans la ligue Nationale la lutte 
sera chaude et que rien n'indique 
ue les Dodgers soient capables 

gagner un autre championnat, 
S' fallait qu'un autre lanceur 
se fasse mal au doigt que ferait 
Wally Alston, se demande-t-on? 
La situation n'est pas aussi criti 
que que cela mais il est certain 
qu'un affaiblissement du person- 
nel des lanceurs des Dodgers 
pourrait se solder par un échec 
dans leur course au championnat, 


Le baseball nous a souvent don- 
né des exemples de courage; il 
vient encore de nous en fournir 
un autre, Fred Hutchison souffre 
d'un cancer ce qui ne l’a pas em- 
pêché de se présenter au camp 
d'entrainement des Reds et d'an- 
noncer qu'il n'était pas mort, loin 
de là, et que ce ne serait pas une 
pe chose comme le cancer qui 
e forcerait à déposer les armes, 
Voïlà un bel exemple de courage 
et de sang-froid, Hulchison sait 
sans doute qu'il lance un défi à 
la mort, mais il sait que tout hom- 
me a son destin et au lieu de se 
réfugier dans la peur il accepte 
de lui faire face et même de le 
défier, Si on parvient à le guérir, 
il faudra certainement attribuer 
une partie de cette guérison au 
courage et à la ténacité de celui 
qui fut un très bon joueur de 
baseball et qui a toujours accep- 
té avec une humeur égale les 
bons et les mauvais coups du sort, 
Fred passe à travers une période 
difficile et il devrait nous servir 
d'exemple quand la même chose 
nous arrive, Bravo Fred et vive 
un sport qui peut nous donner 
des hommes comme lui, 


REGARDONS BIEN ... 


Etes-vous vraiment intéressés à conserver 
le Canada canadien? Nous disons tous que 
nous le sommes, mais que faisons-nous 


pour construire notre pays — pour conser- 


ver sa liberté? 


LE CANADA! 


Le Canada ne peut demeurer vraiment canadien 
à moins que les Canadiens eux-rnêmes n'exploitent 


leurs propres industries et les ressources de leur 
pays. Les coopératives sont vraiment propriétés 


canadiennes et administrées par des citoyens de 
l'endroit comme nous-mêmes. 


Un commerce appartenant à des consommateurs canadiens nous profite 
à tous — à notre pays tout entier. Les membres de la Coop aident le 
Canada en s'aïdant eux-mêmes. Votre coopération est aussi nécessaire 
pour prouver que le nom ‘Canadien’ vous importe quelque peu! 


St-Bonifoce, le 13 mors 1964 


uête faille en ce moment 


par le pathétique mystère 
visage, ls vous déclareront qu'elle 
est laide ,., 

C'est done Csngreten qui 
compile avant tout, 


ne saurait analyser. 
Une telle uetion dépasse de 


cour! 
d'être jolie et de posséder en mé- 
me lermps cet atirail rare, 

Mais cetie belle expression, qui 


Billet du vendredi 


qui ne vous maliraile pas plus 


Futures mamans, soyez toutes 


à la félicité 


N'imitez surtout pas celles qui 
considèrent cette période com- 
me une rmaladie, c'est bien au 
contraire, un état normal, d'où 
vous ressortirez plus resplendis- 
sante que jamais, avec Un sang 
neuf, un équilibre affermi. 


Pour cette période, il vous fau- 


Luc Lacoursière et le folklore 


Spécial à La Liberté et le Patriote 


Personne, ou à peu près, ne 
lu cette publication annuelle et 
rangise de la Société Royaie 
du Canada: Présentation, (1) 

Pas même, sauf de louables 
exceplions, les mernbres eux- 
mêmes de la société, qui con- 
naissent les textes qu'elle offre 
pour les avoir enteriu débuter, 
a s'en désimtéressemt lout à 
ait 

Ce qui est dommage, parce 
qu'on y trouve des choses et 
une documentation qu'ailleurs 
on cherchera en vain, 

Ainsi son dernier numéro, 
dix-septième d'une série qui 
commença en 1943-44, présente 
quatre hommes aussi peu sem- 
blables que le Père Noël Mañ- 
loux, de l'ordre des Domini- 
cains, MM, Louis-Edmond Ha- 
melin, Lue Lacoursière, Roger 
Duhamel, qui oeuvrent, chacun, 
en des domaines différente l'un 
et l'autre, 

Différents, mais qui se tien- 
nent de loin et de haut, sollici- 


(1) Le Bien public, Trois-Ri- 
vières. 


Numéro du patron: 517 
Prix: 35e 


(Paiement en monnaie seulement, 
les timbres ne sont pas acceptés.) 


Envoyez votre commande à: 
Laura Wheeler Dept. 
La Liberté et le Patriote, 
60 Front St, West, Toronto, Ont, 
(non à Winnipeg) 


Ecrire lisiblement le numéro du 
patron. votre nom et votre adresse. 


lant ceux-là qui voient, en la 
Curiosité intellectuelle, plus que 
la définition du dictionnaire 

En ce qui regarde, par exem- 
ple, la profession de Lacoursiè- 
re, on ne saurait dire que le 
Larousse grand ou petit se mon- 


tre Intariamable 


M, Lacouraière ext un foiklo- 
rise de bonne trempe, de la 
haute qualité de M. Marius 
Barbeau, qui fut d'ailleurs son 
maitre et qu'il ne cessa d'admi- 
rer, 

C'est même de lui qu'il tient 
sa vocation, Il la lui révéla a- 
lors qu'elle était en lui, et qu'il 
ne l'avait découvert de façon 
certaine, 

C'était en 1948 et À 
vingt-huit ans, 

De passage en Beauce, son 

ays d'origine, il y surprend M, 

arbeou et Mie Evelyn Bol- 
duc, en flagrant délit de 1olk- 
lore, comme dit M. Léopold 
Lamo né, qui eut l'agréable 
tâche de le présenter à ses col- 
lègues de la royale Société, 


“C'est le coup de foudre, 
continue Lamontagne, ou plutôt 
survient, après une longue pé- 
riode d'incubation, l'éclosion 
d'une vocation naturelle qui ré- 
Frs parfaitement aux goûts 

nés et préférés du sujet." 


Peu après, nanti d'une bour- 
se de recherches, Lacoursière 
: nt un travail CRE 
C uis longtemps, travaillant 
à Ottawa, New York, Philadel- 
phie, Washington, en attendant 
d'aller piquer une pointe vers 
l'Europe, comme dirait un folk- 
loriste qui sait parler, 

L2 LJ L] 


Entre temps, li enseigne, 
mnt ÿ le Cokège Bourget à 

aud pour entrer à l'Univer- 
sité Laval, où d'abord il orga- 
nise et dirige les cours de fran- 
Çais aux étrangers. 


Dès lors il n'a plus de repos, 
Il a déjà enseigné la littéra- 
ture française en Suisse, avant 
les cours de latin à Rigaud, et 
le voilà en donnant d'auires, 
sur les aspects du folklore au 
Canada, aux Etats-Unis et en 
France, dans le Maine et l'In- 
diana, à Paris et à Lyon, à 
Poitiers, à Caen, 
conférences suivent les 
cours, les articles s'ajoutent 
aux préfaces, des livres parais- 
sent, des recueils de docu- 
mens. 

Ses multiples enquêtes, à tra- 
vers les diverses régions du 
pays, amènent la création de 
ses Archives de Folklore, où se 
trouvent plus de 18,000 pièces: 
contes et anecdotes, chansons, 
proverbes, recettes, 


Luce Lacoursière a encore 
d'autres occupations, mais c'est 
assez de ce qui précède pour 
qu'on ne le classe point parmi 
les paresseux, 

Ajoutons que, pour ne pas 
gaspiller ses loisirs, il visita 
une dizaine de pays d'Europe, 
dont la Yougosiavie, la Tur- 
quie, la Grèce, 

L'ILLETTRE, 


avait 


de l'attente 


dra une garde-robe spéciale, car 
très vie vos vélements len- 
dront inutilisables, 


| N'en soyez pas contrariée, vous 

les retrouverez avec plaisir quand 
votre taille sera redevenue nor- 
male, ds vous sembieront neufs 
alors. d 

Vos vélements seront 4onc étu- 
diés pour s'adapter graduellement 
à voire corps; au cours des der- 

niérs mois Vos vêtements !rès 
souples auront suffisamment 
d'ampleur et dissimuleront le plus 
possible votre laille, Rien ne de 
vra vous gêner, ni vous compri- 
mer, 

Voici quelles seront les pièces 
essentielles de votre garde-robe 
durant l'attente de l'hsureux évé- 
nement, 

Jupes et blouses: Ne commet. 
| 
| 
| 


lez surtout pas l'erreur de porter 
des jupes larges du bus, Choisis. 
sez-les au contraire assez étroites, 
mais en ménageant dans le haut 
des pinces et des bonnes coutures 


qui permeltront un élargissement |! 


progressif, 

Ayez sur la jupe une de ces 
blouses marinières vagues, arri- 
vant au bas des hanches et dissi- 
mulant votre taille, 

La robe: Votre robe °xtensible 
sera réalisée dans un fin lainage 
à l'exception du jersey qui adhé- 


re trop au corps, le haut sera 
blousant, cela vous permettra 
longtemps ‘de n'avoir l'air de 


rien’; l'ampleur de la jupe assez 
importante sera massée de cha- 


ou deux robes d'intérieur longues 
et souples, soit croisée devant et 
avec beaucoup d'ampleur donnée 
par des fronces de l'empiècement, 
soit au contraire taillées en biais 
et boutonnées d'une façon prati- 
que de l'encolure à l'ourlet, Vous 
pourrez ainsi vêtues, recevoir vos 
amies sans fatigue, tout en de- 
meurant agréables à regarder, 


Ne vous fatiguez pas 


ossesse fatigue, Vous ne 
onc pas 


Une 
devez 
repos. 

uit heures de sommeil par 
nuit vous seront nécessaires, 

Essayez de gs du temps 
dans la journée, dès que vous 
ressentez le besoin de dormir, fai- 
tes-le, Si vous ne pouvez dormir, 
astreignez-vous à vous allonger, 

Ne vous fatiguez pas en fai- 
sant de gros travaux comme les 
carreaux, les grosses lessives, les 
parquets, ete, . ,, Evitez de por- 
ter des filets trop lourds ou des 
valises, 

Vos distractions 


Les promenades au grand air 
sont particulièrement re:omman- 
dées, la lecture faite étendue sur 
une chaise longue, les jambes su- 
rélevées, certains spectacles, cer- 
tains jeux, enfin tout ce qui dé- 
tend, Si vous pratiquez des sports 
comme la natation, le tennis, l'é- 
quitation, le ski, supprimez-les, 


liger votre 


Moi, ton Dieu, je t'enseigne ce 
qui t'est salutaire, je te fais che- 
miner sur le chemin où tu mar- 
ches, Ah! si tu avais été attentif à 
mes commandements! Comme ur 
fleuve eût été ton bonheur! (ls 
48, 17-18) 


La Défense Civile dit: 


oo 
———————— 


LA LIBERTE 


des 
dmsahe M € 
nn” 


RAT OR 


* 


(pour 24 brioches) 
le lasse de jait 


beurre 
la de tasse de sucre granulé 
©, à thé de sel 
la tasse d'eau tiède 
€, à thé de sucre granulé 
2 sachets de levure sèche rapide 
1 oeuf, bien balu 
3 tasses (environ) de 
tout-usage prétlamisée 
Margarine eu beurre ramolili 
W de lasse de cassonade bien 
e 


- 


farine 


% de tasse de miel liquide 
3 c, à table de margarine ou de 
beurre ramoi 
1 lasse de cacahuèles finement 
hachées 
4 lasse de cassonade bien tassée 
Chauffer le lait jusqu'à frémis- 
sement, Lui incorporer 4 de tasse 
de margarine ou de beurre, 4 de 
tasse de sucre granuié et le sel, 


Laisser tiédir, 

Entre-temps, verser la 12 tasse 
d'eau tiède dans un grand bol, Y 
faire dissoudre les 2 c, à thé de 
sucre, Répandre lu levure sur le 
dessus, Laisser reposer 10 minu- 
tes, puis bien brasser, Ajouter 


en remuant le mé:ange de lait tiè- 
de et l'oeuf, Ajouter 1% tasse de 


petit suffisamment de farine pour 
obtenir une pâte souple, soit 14% 
tasse environ, 

Renverser la pâte sur une plan- 
che ou une toile légèrement enfa- 
rinée, Pétrir jusqu'à ce que sou- 
ple et élastique, Mettre dans un 
bol légèrement graissé, Badigeon- 
ner le dessus avec la magarine ou 
le beurre ramolli, Couvrir, Met- 
tre dans un endroit chaud à l'a- 
br: des courants d'air, et laisser 
lever des eu double du volume, 
soit 45 minules, 

Enire-lemps, mélanger 44 de 
tasse de cassonade, le miel et 3 c. 
à table de margarine ou de beurre 
ramolli, Incorporer 3 tasse de 
cacahuètes, Diviser ce mélange 
également entre les 24 moules de 
2%" de diamètre et 1%" de pro- 
fondeur, 

Mélanger le reste des cacahuè- 
tes et la l2 tasse de cassonade. 
Mettre de côté, 

Dégonfler la pâte avec le poing. 
La renverser sur la planche ou ja 
toile légèrement enfarinée. Abais- 
ser au rouleau une moitié de pà- 
te, de manière à former un rec- 
tangle de 9” sur 12”', Graisser le 
dessus avec la margarine ou le 
beurre ramolli et y répandre la 
moitié du mélange de cacahuètes 
et de cassonade. Partant d'un des 
grands côtés, rouler la pâte sur 
elle-même, comme pour un gä- 
teau roulé. Souder le bord long 
dé la pâte en pinçant avec les 
doigts, Couper en tranches d’un 
pouce et les coucher dans les 12 
premiers moules, 


Un abri préparé maintenant dans votre soubassement et muni 
de couvertures, d'aliments et d'eau peut sauver vos vies dans un 


cas d'urgence, Le vôtre est-il prêt? 


Défense Civile Métropolitaine, 
1767, avenue Portage, Winnipeg 12, 
Téléphone: TUrner 8-2351, 


que côté et disciplinée par une 
ceinture faite du même tiseu que 
la robe et souplement nouée, 
Pour l'intimité: Ce que vous 
devez avoir également c'est une 


ET LE PATRIOTE 


Brioches au miel et aux cacahuètes 


k de tasse de margarine ou de |le reste du mé 


farine et battre, Rajouter petit à | 


— ee me 


| Procéder de la mème manière 


avec l'autre moitié de la pâte et 
ange de cacahuè- 
tes et de cassonade, Couvrir, Met- 
tre dans un endroit chaud à l'abri 
des courants d'air, et laisser lever 
jusqu'au double du volume, soit 
environ 45 minutes, 

Mettre au four préchauffé à 
350" F,, et faire cuire pendant 15 
à 18 minutes, Au sortir du four, 
renverser immédiatement sur des 

rilles à gâteaux et laisser refroi- 

ir, 


Bijoux et bibelots 


| 
| 
| 


| 
| 


! 


| 


La jupe fourreau, épousant é- 
troitement les hanches et les cuis- 
ses, a presque totalement disparu 
de la scène de la mode, La sil- 
houeite droite a éclaté en de mul- 
tiples plis, sous la taille, Le résul- 
tat? Une jupe à l'allure jeune fa- 
cilitant la marche, à l'ourlet plus 
large et un peu plus courte que 
cellés des saisons passées, consa- 
crant le principe de la liberté de 
mouvement, La jupe à plis tout 
le tour n'est qu'un des modèles 
en vogue. À l'avant-garde de ces 
jupes libérant le mouvement, on 
trouve la jupe portant des plis 
seulement devant; deux plis in- 
versés à l'avant et à l'arrière; un 
large pli creux, à mi-hauteur, de 
chaque côté, le pli profond in- 
crusté dans un panneau central 
devant, 

nm ue 


Chez un grand couturier, une 

dame fort élégante entre; elle s'a- 
ite, se fait remarquer, parle tres 

ort ,., Que désire-t-elle? 

— Une robe, s'il vous plait, 
pour le soir, mais une robe extré- 
mement originale, qui sorte com- 
plètement de l'ordinaire, que per- 
sonne n'a jamais eue , , , enfin 
vous voyez? 

— Oui, je vois! s'écrie en riant 
la vendeuse, une robe payée 
comptant! ,., 

CR 0e. 


Si l'on doit déranger quelques 
personnes pour obtenir de passer, 
on dit, dans un salon: “Voulez- 
vous me permettre de passer?" El 
on s'excuse, Dans la rue, on dit: 
“Pardon”, Et il est une manière 
de dire ce ‘pardon’ qui en im- 
pose et qui est presque un ordre, 

+ # + 

Infusés, tous les zestes d'oran- 
ges et de citrons, frais ou séchés 
font de délicieuses boissons chau- 
des surtout si vous leur ajoutez le 
jus de fruit. 
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NOS HORLOGES PARLENT 


Est-il dans la maison, un meu- 
ble pius vivant, plus expressif 
| orioge 
| Pie préside à toutes les phar 
ses de la vie familiale, elle en sou 
ligne les moindres joues, comme 
les plus grandes épreuves. Elie 
æmble chanter l'heure des nais- 
| sances, carillonner au soir inou- 
| bliabie des fiançailles, tinter dou 
| loureusement aux jours de deuil, 
et surtout à l'instant solennel en- 
tre tous, ou l'âme de l'un des nô- 
tres franchit le seuil mystérieux 
de l'éternité, Oui, elle sembie 
moduler selon les vibrations de 
| notre âme, et pouriant, elle mar- 
que, de son pas rythmé et lou- 
| jours pareil, les moindres de nos 
instanis, Les heures de joie, « 
douces soieni-elles ne sauraient 
trouver grâce devant sa marche 
impitoyable. 


Sa voix monotone, mais in- 
flexible, semble dire à l'écolier: 
“Enfant, profite bien du temps 
| qui s'envole, Pour toi, c'est le 
Le à de la vie, ence 
| jen le champ fertile de ton intel- 
| ligence et de ton coeur; et sour 
viens-loi que le temps perdu ne 
revient plus”, À la jeunesse ar- 
dente, elle apprend la modéra- 


| | tion, Elle invite l'homme plus à: 


vancé en âge, à bien employer 
l'été de la vie époque de la mois 
son, Et le vieilla 


| venirs, en regardant la vieille 
| horloge de sa maison, ne peut se 


| défendre de songer, en répétant | 


en lui-même: ‘Comme dans leur | beaucoup aidée par vos renseignements et votre encourage- 


fin d'une année, époque ou cha- 
cun se surprend, maigré li, à 
regarder en arrière, par la pen- 
ste, en disant: “que le temps pus 


m vile , , !” En eftet, plus on 
avance en âge, plus les ans sem 
bent se avec rapidité 


Bientôt il viendra, l'instant suprè- 
me qui marquera la fin de notre 
pèlerinage ici-bas 
Profuons done des grandes le- 
que nous enseigne l'horloge. 
Eos les heures précieuses 
qui nous sont données, à rendre 
heureux ceux que la Providence 


Q. — Je vous envoie le texte d'un 
aux cheveux | à ba radio: “The Hour of St, Francis”, 
| blancs, lui qui vit surlout de sou- | anglais, j'espère qu'il pourra vous aider à cut 


mes affligées comme 


à placés près de nous, tout en à- 
massant des trésors pour celte 
autre vie, ou la mystique hortoge 
de l'Eternité sonnera pour nous 
des heures d'un bonheur sans mé 
ange et sans fin 
Marthe LEMAIRE-DUGUAY, 
De touie parole sans fondement 
que les hommes auront praférée, 
is rendront comple au jour du 
jugement, Car c'est d'après tes 
paroles que tu seras justfié, et 
c'est d'après tes paroles que tu 
seras condamné, (M1 12, 36-37) 


Eh gp entendu 
algré qu'il soit en 
er les fem- 


moi, Vous me reconnaissez peut-être, 
car je vous ai écrit il y a environ deux ans et vous m'avez 


course, pourlant si réguilère, elles ment. J'apprécie toujours le “courrier” à chaque semaine, 


ont fui rapides les heures 

Lt 

L'hor:oge de nos demeures, elle 
tient souvent bien peu de place. 
On la remarque à peine, question 
d'habitude, Les unes après les au- 
tres, elle sonne les heures qui, 
gouile à goutte, larissent le cours 
de notre existence, Et nous n'y 
songeons pus, Pourtant, mieux 
que tout autre, son langage paisi- 
ble et discret offre un sujet de s- 
lutaires réflexions, surtout à la 


è ma 


Coffret 


de 
PDosette 


Pour netioyer parfaitement un 
peigne et lui rendre l'aspect du 


our y prendre des pommes de 
re ‘crues” et d'en rapporter 
une ‘cuite’! 
+ # + 
Une sauce tomate a un goût 
plus fin si vous l'assaisonnez avec 
du sel de cu, 


Une remarque que l'on peut 
faire c'est que le mot vin se rend 
à peu près par les mêmes mots 
dans toutes les langues anciennes 
et modernes: en grec, vinos: en 
latin, vinum; en allemand, Wein; 
en anglais, wine; en flamand, 
wijn, 

+ # + 

Dès qu'une écharde s'est intro- 
duite sous votre peau, enlevez-la 
même si vous n'en souffrez pas; 
une écharde loujours plus ou 
moins propre risque de provoquer 
des flegmons. Pour la retirer em- 
ployez une petite pince ou une 
aiguille soigneusement flambée, 
Au besoin, faites saigner un peu 
la petite plaie, stérilisez-la avec 
de la teinture. d'iode ou de l'alcool 
et faites un pAERERR 


+ 

Pour dire vite: 

Le commis du commissaire de 
Commercy dit au commissaire 
des commissions: “Comment va le 
commerce des commerçants de 
Commercy ?” 
none ça, comme ci, mer- 
€ L°? 

FRAC MN, 

Ce qu'on dit: fl occupe une bel- 
le position. 

e qu'on doit dire: Il occupe 
une belle situation, un bon poste, 


Ed 


neuf il suffit de le plonger dans 
l'essence minérale, 
+ * + 
L'illustre X .., pilier de caba- 
ret, déclare qu'il à constaté un 
fait épatant: 
. C'est de descendre à la cave 


Si ce n'était pas de la 


les croix que le Ciel m'a 


prière, je n'arriverais jamais à porter 
envoyées, — Lectrice fidèle, 


R. — Oui, je me souviens de vous, chère Madame, et je vous 
remercie de tout coeur de votre appréciation et du lexle envoyé, 
Je connais très bien ce programme ot y ai souvent puisé des liées 
précieuses pour venir en aide aux lectrices et aux lecteurs aus, 


car Ï y a des hommes qui mènent des vies conjugales bien tristes, 


vous savez, Je suis heureuse de savoir que vous tenez bon et que 
votre courage augmente en mesure de votre besoin, Encore une 


# Nue 
R. — A Désespérée, Une lectrice m'envole une lettre d'en- 


fois merei, 


nière à tout âge? Une 


dent les qualités nécessaires, 


couragement, Je n'en reproduis que les grandes lignes, “De nos 
jours, sous plusieurs rapports, la vie est beaucoup plus facile, 
par contre, elle offre un nombre grandissan‘ de tentations et la 
morale baisse beaucoup même sans qu'on s'en rende compte, Les 
épouses et mères doivent subir la concurrence des compagnes de 
travail de leurs maris, qui sont généralement jeunes et pimpan- 
tes et malheureusement parfois peu scrupuleuses, dans leurs re- 
lations avec les hommes, surtout mariés, Souvent, avec leurs 
multiples occupations familiales, les épouses n'arrivent pas à 
avoir l'apparence soignée et l'air gai qu'elles souhaiteraient avoir 
pour le retour de leurs maris, Ceux-ci, souvent sans s'en rendre 
compte d'abord, font des comparaisons et finissent par se laisser 
séduire, Dans la majorité de tels ons, la femme et mère fait des 
efforts héroïques pour conserver l'unité de la famille, Elle cher 
che à bien élever ses enfants, ne les gâÂtant pas afin de tremper 
leur caractère, pour qu'ils souffrent le moins possible de la con- 
duite de leur père et que forts moralement et physiquement, ils 
ne l'imitent pas plus tard, Cette femme cherchera aussi à ne pas 
se laisser abattre par ses épreuves, travaillera, dans la mesure du 
possible, à se perfectionner moralement et physiquement en se 
cultivant, en pratiquant un art, un métier où même un sport, En 
ce qui concerne ce dernier, elle pourra en choisir un que toute la 
famille pratiquerait ensemble et essaiera d'attirer son mari à y 
prendre part, Si elle ne réussit pas à le faire, elle aura au moins 
la satisfaction d'avoir fait son possible, ses enfants l'entoureront 
de leur affection et si leur père revient plus tard à de meilleurs 
sentiments, ils sauront, parce qu'ils ont été bien élevés, lui té+ 
moigner au moins le respect qu'ils lui doivent coûte que coûte”, 


ON 

Q. — Pourriez-vous me donner les renseignements sui- 
vants: Faut-il un diplôme de douzième année 
chef de gare, architecte, vétérinaire et membre de la Gendar- 
merie Royale Canadienne? Peut-on être admis à cette der- 
nne 
ès arts mettra{-elle moins de temps à l'université pour obte- 
nir son diplôme de médecin ou de dentiste? Dans quelle com- 
munauté accepte-t-on des candidats à tout âge? 

Une qui aime le courrier, 


R. — Pour obtenir les renseignements au sujet des qualifi- 
cations nécessaires afin de devenir chef de gare, il faudrait vous 
adresser à une compagnie de chemin de fer, Pour devenir &rchi- 
tecte ou vétérinaire, il faut faire plusieurs années d'études à l'u= 
niversité, Je crois qu'on exige au moins une onzième année sco= 
laire et l’âge minimum de 18 ans pour l'admission à la CGrendar- 
merie Royale Canadienne, De plus amples renseignements vous 
seraient donnés aux bureaux de l'avenue Portage à Winnipeg, 
Certains cours professionnels tels que les deux que vous mention 
nez exigent des connaissances scientifiques plus avancées que cel. 
les qu'otfre le baccalauréat ès arts et je ne crois pas que ceux qui 
possèdent ce diplôme puissent terminer leurs études plus rapide« 
ment que d'autres, mais un de ses avantages est d'avoir l'esprit 
plus formé à l'étude, Les autorités universitaires sauraient vous 
le dire mieux que moi, On me dit que toutes les communautés 
religieuses acceptent des sujets d'âges variés pourvu qu'ils possè- 


Longtemps éprouvée, 


r devenir 


son baccalauréat 


LOUISE, 


L'ÉTRANGE AVENTURE 


de JEAN DESCHAMPS 


par Christiane AIMERY 


NUMERO ? 


— Ce sont eux qui ont eu la 
veine de te rencontrer, Nos peti- 
tes réunions, sans toi, seraient 
moins agréables et moins gaies, 
lis ne savent pas quelle recrue ils 
vont faire, à Tréfontaines, par 
Lacaune, Tarn! 

Jean se mit à rire. 

— Oh! je n'ai pas fini d'être 
“blagué”, je m'y attends. Cette 
invitation était tellement impré- 
vue ,.. et la rédaction de la let- 
tre plutôt cocasse, Ce vieil oncle 
de maman ne serait pas, par ha- 
sard, un peu loufoque? S'il était 
timbré, cela enlèverait tout le 
sel: les histoires de fous ne m'ont 
jamais fait rire. 

— Quand il dit qu'il est temps 
pour de mettre ordre à ses 
sentiments autant qu'à ses affai- 
res et de faire litière des vieilles 
rancunes, il ne pourrait mieux 
s'exprimer. 

— Mais cette façon de me par- 
ler de Sottie ou de cette Belinda 
que je dois accompagner, comme 
s1 j'avais voisiné avec elles à la 
nursery ,,, 


ut 


— Mais, dit Luc, peut-être est- 
ce volontairement qu'il te parle 
comme si tu n'étais pas étranger 
à cette maison où les enfants ont 
grandi, Peut-être veut-il t'aider et 
s'aider lui-même à oublier que, 
pendant vingt-deux ans, il a omis 
de t'y inviter, Après tout, c'est 
à lui Ca a porté tort ainsi. 

— Oui .,, s'ils font une fa- 
meuse reèrue, comme tu veux 
bien le dire, qu'est-ce que je ga- 

e, moi? Tréfontaines est peut- 

tre une vieille maison ruinée où 
les piverts trouent les contrevents, 
où les chauves-souris entrent et 
sortent par les lucarnes béantes 
du grenier ,,, et lui, il s'est privé 
de maman qui était délicieuse et 
de son fils qui n'a pas un caracté- 


re infernal, qui ne boit ni ne joue | 


ù et qui, prétendez-vous tous, 
n'engendre pas la mélancolie, 
CHAPITRE II 
Le jour était tombé depuis 
longtemps lorsqu'un brusque ar- 


rêt réveilla Jean Deschamps qui | 


somnolait sur sa dure banquette 
et qui se leva d'un bond 


Cette petite gare lui faisait plu- 
ot l'effet d'un abri de bergers 
dans la montagne et aucun autre 
voyageur ne descendait du train. 
Une femme, qui servait d'équi- 
pier, brandissait une lanterne, 

Il avait vu passer, comme en 
une rapide cavalcae, de petites 
montagnes pressées, inégales, et 
qui semblaient se chevaucher l'u- 
ne l'autre, creusant parfois entre 
elles pourtant des gorges sauvages 
et profondes, des amas de rochers 
chaotiques, et c'était seulement 
lorsque la nuit avait effacé ce 
paysage mouvementé qu'il s'était 
décidé à fermer les yeux. 

Les alentours de la station é- 
taient déserts et il ne voyait bril- 
ler ni les phares d'une auis ni les 
lanternes d'une cariole. Evidem- 
ment, personne ne l'attendait. 
réfontaines n'est pas loin, 
| j'espère? demanda-t-il à la fem- 
me à qui il remettait son billet. 

— Les raccourcis, il faut les 
| connaître, dit-elle, Moi, à votre 

lace je prendrais par la route, 

ous ne mettrez pas beaucoup 
plus d'une heure, si vous allongez 
le pas, Mais vous n'étiez donc 
pas attendu par M. Alban? 

Il eut envie de rire, malgré sa 
déconvenue. Les prédictions qu'a- 
vaient faites en s'amusant, ceux 
de sa bande, commençaient à se 
réaliser: des chemins pleins de 
fondrières et l'église à une lieue 
let demie (la station eussi). La 
neige seule manquait au tableau. 

Il pensa que si Marie-Claude 
ou Luc le voyaient à cet instant, 
ils ne se priveraient pas de se 
moquer, La route qui semblait 


jour, il eût admiré la belle cou- ! à ‘votre’ train, l'oncle Raymond 


leur du pain doré au four. Sa va- 
lise pesait à son bras et s'il y a- 
vait un carrefour de chemins, 
saurait-il se diriger? .,. Les pha- 
res d'une petite auto ne l'aveugiè- 
rent pas, car ils éclairèrent à pei- 
ne l'arrière-train blaric d'un japin 
de garenne qui traversait la rou- 
te, mais ils l'obligèrent à se garer 
au bord du fossé. Le conducteur 
de la voiture le dépassa, puis fit 
machine arrière pour le rejoindre 
et les freins grincèrent bruyam- 
ment, 

— Etes-vous Jean Deschamps? 
| dit une voix jeune qui avait l’ac- 
Loue du pays d'Oc. Ici, Rick Fon- 

tainier, Je n'arrête pas tout à fait 
|ma voiture, parce qu'avec ce sa- 
cré gel, cette pauvre vieille est 
un peu essouflée et son moteur 
ne voudrait peut-être pas repar- 
tir . .. mais votre bagage n'est 
pas assez important pour que 
nous ayons besoin de le mettre 
dans le coffre, à l'arrière , . . 
Bon! je vois que vous êtes assez 
sportif, pour un Parisien 
ourquoi riez-vous? , , . Peut- 
tre se/comportent-ils, dans les 
championnats, aussi bien que les 
montagnards? , .. Je n’ai jamais 
franchi ce que, pendant la guer- 
re, on appelait ‘la zone” . 
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Fontainier et la tante Agathe qui 
venaient de Bordeaux. C'est tout 
juste si mon coffre arrière pou- 
vait contenir leurs “menus” co- 
re mais la malle, j'ai dû la cor- 
Mid 

— Je regrette de vous déran- 
er ainsi, Monsieur, puisque vous 
tes, dites-vous, surmené. 


— Je suis Kick Fontainier, je 
vous l'ai dit tout à l'heure. Nous 
sommes donc cousins issus de ger- 
mains, 


Bien que le jeune conducteur 
de l'auto eût un visage ouvert et 
avenant, le fait semblait admis 
sans chaude cordialité, Jean re- 
garda avec regret ce compagnon 
de route un peu courtaud qui 
avait des yeux clairs et ressortis, 
comme ceux d'un bull et des 
joues rondes et rouges de garçon 
bien nourri et bien portant. I] eût 
aimé obtenir de lui le sourire jo- 
vial qu'annonçaient ses lèvres 
pleines, mais elles gardajent un 
pli morose. L'oncle Alban lui a- 
vait écrit: “Tes cousins t'accueil- 
leront comme si tu avais grandi à 
Tréfontaines”, mais, évidemment, 
il ne manoeuvrait pas à son gré 
l'humeur de ses neveux. 


— Est-ce que vous habitez a- 


ne m'excuse pes d'être en retard, |vec Monsieur , , , avec l'oncle 


mais ayez la bonté de n'en rien 
dire à l'oncle Fontainier, qui se- 
| rait mécontent, Il ne se rend pas 


compte qu'il me surmène. Ce ma- | 


| Fontainier”? 


— Pas du tout, Mon frère Fre- 
do et moi, nous vivons chez nos 
parents qui ont, pour résidence, 


tin, j'ai dû aller à Castres pour | une vieille maison que l’on appel- 


ramener Gusta ve-et-Joséphine 
... Vous ne savez pas de qui il 
est question? Mais ce sont des res- 
taurateurs réputés: ils font, à do- 


le “La Pierre Fendue” et qui est 


taines. L'oncle Alban, qui ne sort 


( deux bonnes lieues de Tréfon- 


plus de chez lui à cause de ses 


il n'arrête pas de m'envoyer en 
courses depuis que l'on a com- 
mencé les préparatifs pour le ma- 
riage de Sottie. Ainsi, demain, je 
suis réquisitionné, le matin, pour 
apporter de Castres la robe et la 
couronne de fleurs d'oranger, et 
l'après-midi pour porter les ma- 
riés ou les témoins à la mairie 
du village pour le mariage civil 
.. . Alors, c'est entendu? Vous 
ne direz pas que vous avez fait 
un kilomètre à pied sur la route, 
avec votre bagage? ,,, Ma paro- 
le, j'avais eu juste le temps de 
casser la croûte après avoir ra- 
mené Gustave-et-Joséphine, 

— Je vous remercie d'avoir in- 
terrompu, pour moi, votre diner, 
dit Jean, Une seule chose m'é- 
tonne: c'est de me trouver sur la 
route de Tréfontaines , . , à pied 
ou en voiture. Et je suis certain 
que vous devez en être surpris 
aussi. Heureux encore si vous ne 
me considérez pas comme un in- 
trus, 

Ce dernier membre de rase 
appelait, de toute nécessité, une 
réponse, du moins, Jean le pen- 
sait, Rick Fontainier lutia visi- 
blement entre une bonne hurneur 
naturelle et de mauvaises disposi- 
tions occasionnelles et ff enten- 
dre un “heu!” qu'il jugea lui-mé- 
me peu explicite, car il ajouta: 

— Mon oncle est chez lui et y 

|invite qui il veut . ,, et puisque 

vous êtes son neveu, il ne pouvait 
vous laisser de côté pour la noce 
de Sottie, Cela, nous le pensons 
tous. 

“Evénement plus important à 
leurs yeux que le mariage de 


“On prétend qu'aucun mort ne 
pourrait ressusciter, au bout de 


quelques années, sans gêner les 


intérêts de quelqu'un . , , sauf de 


sa tErr mère qui se réjouirait, 
malgré tout; de son retour à 
l'existence, Moi, je reviens sur 
l'eau inopinément pour eux, après 
mes vingt-deux ans de vie, puis- 
qu'ils avaient fait abstraction de 
Jean Deschamps depuis sa nais- 
sance , , , Mais en quoi puis-je 
gêner leurs intérêts? ,,, E'es à 
moi de le découvrir," 

La petite voiture s'arrêta avec 
une secousse — une petite ruade, 
eût-on dit — devant trois mar- 
ches de pierre qui formaient un 
perron, et un visage rose et rieur 
parut devant la porte, 


— Bonsoir, toi! dit Rick Fon- 
tainier à la jeune fille dont Jean 
distinguait la silhouette élégante. 
Pour cette fois, ce sera au tarif de 
jour et j'espère que je n'aurai pas 
de course à fournir au tarif de 
nuit, Ne dis pas à l'oncle Alban 
que je suis là, il m'enverrait jus- 
qu'à Toulouse, 

— Ce sera tout pour ce soir, je 
pense, Rick, dit la voix chantante 
et légèrement moqueuse, Va dor- 
mir, tu as gagné ta botte de paille, 


… Mais comme picotin, ce fut 
| faible, J'ai dû partir à moitié du 
| diner, de peur de manquer l’heu- 

re de ce damné train. (NH ne dit 
pas qu'il l'avait manquée.) Papa, 
tu sais, refuse de se presser lors- 
qu'il est à table, 

— Veux-tu du pain et du pâ- 

té? 

— Oui, A 


sans façon, “La 


peu sûre à la nuit, serpentait en- | micile, les noces et banquets, on | rhumatismes, croit sans doute à |i’héritière de la couronne royale | Pierre Fendue”, ils seront lous 


tre des amas de grosses pierres 


es connait dans toute 


a région 


‘existence d'un téléférique 


enire 


— Mon Dieu! C'est ma station. | rondes et polies dont, en plein | Hier soir, il avait fallu chercher | Tréfontaines et mon terrier, car 
P ! 


d'Angleterre”, constatdit Jean, 
Mais il se disait 


! couchés, Ils sont au lit avant 
| poules, tu sais, 


les 
l 


Jean Deschamps descendit lui- 
même sa Valise, puisque personne 
ne prenait ce soin, et s'encadra 
dans la porte ouverte, 


— Oh! purée, Monsieur, dit 
la jeune fille, qui avait des che- 
veaux très moirs coiffés en gros- 
ses boucles lourdes, des yeux 
sombres aux longs cils, des sour- 
cils bien dessinés et un nez qui 
ne semblait un tantinet trop court 
que pour découvrir davantage 
une belle bouche amoureusement 
fardée, Nous sommes dans un é- 
pouvantable chaos et je ne gais 
où vous faire entrer, Na‘urelle- 
ment, vous avez diné? 


— J'avais emporté assez de 
sandwiches pour ne pas tomber 
d'inanition dans le train ,, , dans 
les trains, plutôt, car j'ai essuyé 
la molesquine de trois wagons 
depuis hier soir, dit Jean, décon- 
fit de cet accueil, Je suis Jean 
Deschamps ,,, 


— Un cousin, je crois? Je me 
demandais si vous étiez “du cô- 
té” des Le Spencer , , , le fiancé 
de Sottie. Je suis Belinda Fontai- 
nier, Eh! les deux! , . , Si vous 
vous occupiez un peu moins l'un 
de l’autre et davantage de vos in- 
vités? 

Ceci s'adressait à un grand jeu- 
ne homme, beau comme un ar- 
change, pensait Jean, qui parlait 
bas à l'oreille d'une jeune file 
que l'on voyait mal, car elle bais- 
sait la tête. 

— Pas étonnant, n'est-ce pas, 
que l'on ait quelques petites cho- 
ses à se dire en particulier l'a- 
vant-veille de son mariage” ju- 
gea la jeune personne à la voix 
mordante, 

ià suivre) 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


St-Boniface, le 13 mars 1964 
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vous soufires de Mhumatisme où blée, Avec commodités de cuisine, 
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Kerivez “ ge gratuits || Jiatement, Signaler: bouger A7 7 
. ©. Jamieson —— 
Boite postale 22, Transcons, Man, || A LOUER — St-Honiface, M5, rue 
Téléphone: CAstle 24402 Langevin, Logis: 4 pièces. Entrée et 
salle de bain privées, Libre: ler 
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A7-l0-TF, 
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|A LOUER …— St-Bonitace, 177, rue Des 
Dufault Electronics | Meurons, Logis moyenne grandeur: 
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Radio et TV = Vente et Service 


Techniciens bilingues 
Travail garan 
Service d'une journée 
M1, rue Cathédrale 
Visite à domicile: #2,50 


6145, 417-151-4800, 


A LOUER — St.Boniface, Logis: 2 piè- 
ces meublées, Facilités de cuisine, 
Entrée privée, Idéal pour jeunes fil- 
les, Signaler: CEdar 3-4546, 

417-152-4000, 


A LOUER — Grande chambre meu- 


blée, Près hôpital St-Boniface, 8i- 

Signalez 2417-4188 gnaler: CEdar 3-4017, 47-153-48C, 

A LOUER — St-Boniface, rue St-Jean- 

Transit rvice Baptiste, Grand logis: 3 pièces avec 
le et réfrigérateur, Tout ivé 


arage, Signaler: CEdar 3-5584, 
46-12-4800, 


A LOUER — St-Boniface, rue 
tels, Logis: à pièces, Salle de bain 
et entr privées. Poële électrique, 

Signaler après 6 h: CHapel 17-5963, 

417-143-4900, 


567, rue Marion, $t-Bonitace 
(près de l'hôtel Tranait) 
Gabriel Tétrault, propriétaire 


Entretenons automobiles 
de toutes les marques 


Lubrification - Réparation de pneus 


Desau- 


A LOUER — St-Boniface, Chambre 
meublée, Libre: ler avril. Signaler: 
Chdar 3-4252, 48-165-48C, 


A LOUER — Angle Taché et chemin 
Ste-Marie, Chambre avec pension, 
Dans maison privée. Signaler: GLobe 
2-4825, 48-169-49 


Réparations et ventes 
de toutes machines 
et articles de bureau 


RELIANCE 


OFFICE EQUIPMENT 
& SUPPLY CO. 


278, ave Taché, St-Boniface 
Téléphone: 233-1654 


ROGER-A. SABOURIN 
propriétaire 


MME LILLIAN EVANS est votre 
représentante pour supports et 


gaines “Spencer”, Faits sur mesure 


Créés individuellement pour hom- 
mes et femmes, Pour rendez-vous 
signalez 247-4507 — 47, chemin Elm 
Park, St-Vital, Man. 


ROVATZOS 


*“Flowerland” 


Spécialité: fleurs pour mariages 
Bouquets de corsage et autres 


Couronnes mortuaires 


Téléphone: GLobe 3-6471 


PHARMACY 
Maintenant située à 
243, rue Marion, Norwood 
A l'angle de la rue Traverse 
À mi-chemin entre les rues 
Taché et Des Meurons 
Téléphone: CHapel 7-3533 


Nous livrons À domicile 


PIANOS ET ORGUES A VENDRE 
Agent exclusif pour les pianos 
Heintzman et Sherlock-Manning et 
les orgues Hammond, 
Communiquez avec notre représen- 
tant français, M. Jean Carignan, 


J. J. H, McLeon & Co. Ltd. 


Angle des rues Graham et Edmonton 
Winnipeg - Tél: WHitehall 2-4231 


Affilié à la Procure Générale 


ON DEMANDE 
FILLES OU FEMMES 


Travail délicat — Meilleurs gages 


Femmes inexpérimentées 
demandées pour apprendre 
le métier de 


COIFFEUSES 


Les offres d'emplois pour les 
cotffeuses diplômées sont plus 
nombreuses que celles-ci, 


Horloger suisse 
Louis Matile 
& Fils 


maintenant au no 237, rue Garry 
visà-vis le nouvel Hôtel] des Postes 


Téléphone: WhHitehall 2-6625 


Jamais auparavant y a-t-fl eu tant 
d'occasions pour les jeunes filles 
ambitieuses 


GUERTIN Frères 
MARCHANDS DE PEINTURES 
— Gros et détail — 
Accessoires pour peintres 
270, ave Assiniboine, Winnipeg 


Téléphone: SUnser 3-7258 


Ecrivez pour obtenir un catalogue 
gratuit 


MARVEL BEAUTY 
SCHOOL 


309, rue Donald, Winnipeg, Man. 


Succursales: Megina, Saskatoon, 
Calgary, Edmonton, Toronto 


Entreprise Générale d'Electricité 


Fontaine & Compagnie 
165, avenue Provencher, St-Bonitace 
Téléphone: 247-1425 


ASSURANCES — IMMEUBLES — HYPOTHEQUES 
ADMINISTRATIONS DE PROPRIETES 
100, éditice Paris — Téléphone: WhHitehall 3-5408 — Winnipeg 2 


ke) Ent Lait & Wal La 


Dr 


Votre cimetière catholique 


Le Jardin du Saint Sépulcre 


Avec l'approbation de l'Autorité de l'Archidiocèse 
de Saint-Bonitace 


Bureau: 707 - 356, rue Main 
Great Western Building 


Tél.: WH 3-7425 
Winnipeg, Man. 


A LOUER — St-Hontitace, 240, rue No- | 


| Langevin. Logis spacieux € piéces, 
| 4 chambres à pouther. B125 par mois 
(CATENTT 


{ Mignaler: 233 11I 
LA LOUER — St-Hontisce Logis mew: 
ble, 2 piéces Bale de bain et entrée 


porvées. Signaler: WMitehall }-4180, | 


da-1Th ami 
A LOUER — St-Bonitace, ii 


rue No 

tre-Dame. Logis’ à pièces #10 Sta- 

lionnement et éleetriieté inclus Bi 

pales: Chapel 17-4073, 4s-1179-480 

A LOUER — St-Hontiace, Logis meu- 
ble: 3 pièces. Mignaler: Cfdar 34227 

CLOS LI EE ©: 


A LOURR — St-Bontiacu Un logis 
L piéces et Un de à piéces signaler 
Chapel 1-16, LUE LES À 2 


A LOLER St-Hontiace, 491, rue De 
a Morénie. La h pièces Entié- 
: ent ‘ Place de stationne 
ment. Libre: ler avril. Signaler: CE: 
dur 2-01 LL LEE à 4 
A LOUER — St-Bonifmx, rue Des. 
| chambault Log à pièces entière. | 
ment privées, 865 par mais, Libre 
| ler avril Signaler: CEdir 23-5718, 
| ds-136- 480 
A LOUER — St-Boniface Chambre 
meublée trè »ropre. Factiltés de 
cuisine. Pour La rselle seulement 
| Possession: ler avril. Signaler: CB- 
dar 32-474, 4187-40. 
1 A LOUER — St.-Bonifsce, Bungalow 
| moderne: 4 pièces, Chauffage: wa 
| Signaler: 217-7889, 4n-188-480, 


Depuis le ler mars, tous les po. 
perches et bols de construc- 
devant être vendus par un 
local sont traités 


teauix 
bon 


chantier de bois 
par pression osmotique. Obtenez des 


renseignements directs de: Morton 
Timber Preservers, Bolssevain, Man, 


| Man, Maison: 2 chambres À coucher, 
salle de bain, Chaufilage: huile, S'a- 
dresser À L,-3, Houire, 53%, 26e rue, 
Brandon, Man, 47-141-40C, 


A VENDRE — Deux lots de cimetière 
| à prix raisonnable, Signaler: CEdar 
| 3+-63M, 


|A VENDRE — Norwood, Maison: 4 


gnaler: CEdar 32-4155, 47-137-480, 
A VENDRE — Winnipeg “West End" 
| Maison: 11 pièces, Désirerait un cou- 
ple 
des pensionnaires, Revenu mensuel: 
5500 et plus. Pas d'agents, svp. 8#i- 
| gnaler: SPruce 2-5540,  45-115-40C, 
|A VENDRE — St-Claude, Man, Mai- 
son: & pièces. Très bon état, 4 lots 
Garage, Arbres fruitiers, 
h: Ludovie Philippot, 804, avenue 
Notthingham, Winnipeg 15, Télépho- 
ne: 0613-4860, 43-70-TF. 


A VENDRE — St-Boniface, 297, rue 
Horace, Bungalow: 6 pièces, 3 cham- 
bres à coucher, Chauffage: huile 
Soubassement complet, Près de tou- 
tes commodités. 88,500, $1,000 comp- 
tant, Signaler: CEdar 3-5317, 

47-160-TF, 


A VENDRE — GARAGE SPACIEUX, 
50 milles, sud de Winnipeg, Bon dis- 
triet de culture, grain et générale, 
agence de machines aratoires, Bu- 
reau et ameublement compris ainsi 
qu'étalage de pièce de rechange, Lo- 
is attenant, S'adresser à Bolte 118, 
A Liberté et le Patriote, 619, avenue 
MecDermot, Winnipeg 2,  45-118-48C, 


{| A VENDRE — Haywood, Man, Pour 
cause de santé, Restaurant avec 
| logis, salle de billard et salon de 
barbier, Très bon commerce pour 
M. Massi- 
Haywood, Man, Té- 


Tr. 


barbier 
non, CP, 90, 
léphone: St-Claude 311-31. 


S'adresser à 


ALEXANDER AGENCIES LTD, 
Avons clients qui 
duplex où bungalow dans St-Boniface, 
Norwood et St-Vital. Si vous désirez 


rès écoles, Bungalow: 4 pièces, Sal- 
e de bain: 4 unités. Salon: 15' x 21", 
Tapis mur à mur, 3 jardinières (plane 
ters) au salon, Cuisine: 11' x 14 
avec tuiles blanches, Beaucoup de 
décorations. Le tout on bon état, 
Bien isolée, Soubassement équipé 
pour laveuse automatique. Pas d'a- 
gents, Prix: 87000, Signaler: CEdar 
3-1828 ou CEdar 3-6338, 45-120-TF, 


A VENDRE — Pour régler succession 
St-Claude, Ferme: 13 section, 114 
mille du village, 270 acres en cul 
ture, Bonne maison, Chauffage: hui 
le, Eau courante, Etable: 90° x 30’, 
Téléphone, électricité, Près écoles, 
grand-route, Autobus scolaire, S'a- 
dresser à Mme E, Jubinville, exé- 
cutrice, 5M4, rue Des Meurons, St. 
Boniface, Téléphone: 233-4789, 

46-130-40C. 


VENDRE — Lots de pige. Plage 
Albert, Tout près du lac, Plage sa- 
blonneuse d'une longueur d'un mille. 
Idéal pour enfants. 80° x 140'. Prix: 
#400, Termes si désirés, Taxe basse 
Pour renseignements, écrire ou té- 
léphoner à B, J, Trainor, Victoria 
Beach, Man. 9-304-TF. 


VENDRE — St-Boniface. Lot: 444, 
chemin Speers, 150’ x 57', S’adresser 
à 438, chemin Speers, ou téléphoner 
à WHitehall 6-2416, de 8 h, à 4 h., 
ou 256-3418, le soir, 48-164-1C, 


A VENDRE — Atelier de réparation 
de carosserie de voitures (auto body 
shop) complet avec compresseur et 
atelier de peinture. S'adresser à: 
Caisse Populaire, St - Pierre - Jolys, : 
Man, Téléphone: 31, 43-166-49C, 

A VENDRE — Enregistré no 1, 2e gé- 
nération. Blé ‘“Pembina” et ‘Sel- 
kirk" ainsi que du lin “Marine”. 
S'adresser à Larry Trudeau, Ile-de- 
Chênes. Téléphone: Lorette 389, 

48-167-49C. 


A 


A 


A VENDRE — St-Boritace, 311, rue 
Dumoulin, Duplex: 5 et 3, Complè- 
tement privés. Garage et auto-port, 
Chauffage: huile, air forcé, 
mur à mur au salon, Signaler: CEdar | 
3-6115 on WHitehall 2-0038. 

48-176-TF, 


A VENDRE — Lorette, Bungalow: 8 
ièces, Sur grand lot: 100 x 180’, 
uisine moderne, eau courante, Prix: 

$6,500, Si intéressé venez le voir ou 


téléphonez à Conrad Simard, Lo- 
rette 502, 43-180-49C. 
A VENDRE — Pour être déménagé, 
j Bungalow: 24' x 28'. 5 ans. Pompe 


à pression et évier. $3,300 comptant. 
| Signaler: 517-1601. 48-183-48C. 
| A VENDRE — Maison: 2 étages, 6 piè- 
ces avec fournaise au gaz presque | 
neuve, si désiré. Devra être démolie | 
commençant le ler mai. Signaler: 
233-6257. 48-184-48C, | 


EPICERIE A VENDRE A BAS PRIX — 
Lot: 106 x 200": maisen: 28° x 30" 
Plomberie, électricité et téléphone. 
Eau courante en haut et en bas. 
4 chambres à coucher en haut, 2 
en bas, plus magasin attenant, Ga- 
rage et jardin. Raison de vente: 


santé. Si vous êtes intéressé, venez 
voir Mme A. Freynet, La Broquerie, 
Man. Téléphone: HAze!l 

48-175-49C, 


A VENDRE — Rue Dubuc. Seulement 
£2,000 comptant 
12 ans. Belle cuisine, 
4 unités, salon: 15 
chambers à coucher. Aussi 2 pié 
finies au soubassement à la gra 
deur et salle de bain: 2 unités louées 
à 560 par mois. Entrée privée, Si- 
gnaler: CEdar 3-4574. 43-191-48C, 


Bungalow: struec, 
salle de bain: 


x :2', 2 belles 


4-5381. | 
| 
1 
1 


Mai- | 
son moderne: 3 chambres à coucher, | 
d grand salon, salle de bain | 
eau courante, chauffage 
tique: huile, salle de récréa- 
2 chambres à coucher au 


| VENDRE — Village St-Pierre 
| 

| et 

l 


sous-sol. Garage et allée en béton 
11 acres de terre à cultiver. Près 
école, église, etc. S'adresser à: M.) 
Germain Lavergne, Boite 13, St- 
| Pierre, Man. Téléphone: 101-2, St- 
| Pierre, ou SPruce 5-82], Winnipeg. 
| 48-189-48C. 


A VENDRE ou A LOUER — Haywood, 


47-142-40P, | 


| 

goes avec mlon de coiffure en plus. | 
! | 

| 


intéressé à continuer À garder ; 


i 
1! 
Î 
S'adresser | 
| 


désirent acheter | 


vendre, appeler Pierre Pineau À 453- | 


1977 ou SPruce 5-8463, 26-703-TF, ! 
A VENDRE — Rue La Vérendrye, 


apis | — 


(actuellement renégociés ! 


ment 


année 


spécialisés sont placés en PIAS 

Les condidots doivent écrire 
formule de demande et pour fixer 
de Pôques 


ON DEMANDE 
Pour septembre | 964, instituteurs 
ou institutrices pour les onnées 


élémentaires à l'école du village, 
à St-Adoiphe 


Pour plus de ren- 
seignements, s'adresser à Mme G.. 
). Courchaine, District scolaire Du- 
bue no 973, St-Adolphe, Mon. 
en mentionnant diplômes et an- 
nées d'expérience, 171-480, 


ON DEMANDE 
Pour septembre 1964, maitres 
ou maitresses pour les grades élé- 
mentaires à l'école du village. Un 
grade por classe. Salaires: 


Classe | $3,000 à $4,000 
Classe |! $3,300 à $4,600 
Classe 111 $3,700 à $5,300 


Pour plus de renseignements, 
s'adresser à Guy Delaquis, secré- 
taire, District Consolidé de Notre- 
Dome-de-Lourdes no 2390, No- 
tro-Dame-de-Lourdes, Manitoba. 
Téléphone: 72. 

A7:-199-T,F, 


LE DISTRICT CONSOLIDE 
DE STE-ANNE No 2379 


invite des demandes de la part 
d'instituteurs ou institutrices pour 
les grades élémentaires. Salaires 
payés selon l'échelle de salaires 
en vigueur dans le district, Pré- 
ference donnée aux Canadiens 
françois, Pour plus de ronseigne- 
monts, écrire ou téléphoner au 
sousigné S, Bisson, sec.-trés,, Ste- 
Anne, Mon, Téléphone: GArden 


2-5369 ou 2-5561. 
41-140-40C, 


A VENDRE — Dans village moderne 
canadien-françals. Eau et égouts 
Garage très moderne avec eau cou- 
rante, salle de bain, Agence d'au- 
tomobile très ulaire, Fquipement 
complet avec (Bear), (T.V, Screen 
Wheel Alignement), Débossage de 
carosserie et atelier de peinture 
approuvé, Chiffre d'affaires: plus de 
deux cent milles dollars par année. 
Si intéressé, s'adresser à Boîte 954, 
La Liberté et le Patriote, 619, avenue 
MecDermot, Winnipeg 2, 

34-974-E,0,W,-50C, 


ST-ADOLPHE 
À vendre dans nouveau 
développement 
Grand lot boisé: 81’ x 185’, Très 


ittoresque, Endroit idéal pour éta- 
Blir une nouvelle demeure, Bonnes 
écoles, Accès facile à la ville en 


lans. 


give minutes, Voyez nos 
-TF. 


V.p. appeler 247-9267,  42- 


A VENDRE — St-Pierre, Man. Ferme: 
461 acres. 390 en culture, 210 prêtes 
à semer, 150 semées en luzerne, trè- 
fle d'odeur et fléole (timothy) pour 

raines de semence. Poulailler mo- 
erne avec nids de broche pour 2,000 
ules, Maison: 7 pièces, salle de 
ain, chauffage automatique, Prix: 
547,000, 820,000 comptant seulement. 
Appeler M, Doerksen, le soir: EDi- 
son 4-7059, Scott Realty, WHitehall 

2-8266, 887, rue Main, Winnipeg. 
42-43-48C. 


À VENDRE 


St-Boniface — Près rue Bertrand. Bun- 
galow: 4 pièces, 2 chambres à cou- 
cher, Chambre au soubassement, 
Age: environ 15 ans, Lot: 50° x 120’, 
2 garages, Prix: 810,500, $1,500 comp- 
tant. Balance portée par propriétaire. 


St-Boniface — Rue Notre-Dame, Mai- 
son: 5 pièces, 2 chanbres à coucher, 
Chauffage: gaz. Prix: $7,900, Comp- 
tant requis: A 


St-Vital — Maison: 114 étage, 6 pièces, 
4 chambres à coucher, Age: 13 ans. 
Chauffage: gaz. Garage. Beau lot 
très central. Seulement 82,500 comp- 
tant. Balance à termes Pour visiter 
appeler. 


Rue Bibeau — Parc Windsor. Bunga- 
low: 6 pièces, 3 chambres à coucher 
2 salles de bain. Ventilateurs: salle 
de bain et cuisine, Clôturé. $16,000 
Pour visiter, appeler agent 


St-Boniface — Duplex: 8 et 3 99,500 
#1.500 comptant 


Pour acheter, vendre ou échanger 
Estimation gratuite 


Appelez 
A.-C. DESAULNIERS 


407, rue De la Morénie 
CEdor 3-5874 
7-154-48C, 


A VENDRE 


St-Boniface centre -- Rue Notre-Da- 
me, Triplex: 6, 4 et 3, Entièrement 
privés. 2 chambres supplémentaires 
au soubassement. Lot: 50° x 120", Ga- 
rage et hangar attenant avec outil- 
lage et équipement pour cha ntier, 
Propriétaires accepteront offre rai- 
sonnable avec $5, 
lance à termes, 

St-Boniface centre — Pour régler une 
succession. Triplex: 6, 4 et 3, Toutes 
grandes pièces. Mur de plâtre, plan- 
cher de bois dur. Chauffage: gaz, 
eau chaude. 3 garages, Lot: 50', Ac- 
cepterait offre raisonnable avec $5,- 
000 comptant, Balance à termes, 

Norwood — Rue Dubuc. $12,500, Bun- 
£alow moderne: 2 chambres à cou- 
cher, 2 supplérnentaires au soubas- 
sement avec revenu mensuel: 860 
Draperies, tapis mur à mur dans 
salon inclus. $3,000 comptant. 

St-Boniface centre — Avenue Proven- 


comptant. 


cher. 516,500. Maison: 12 ans, 1% 
étage. 5 pièces, 3 chambres à cou- 
cher, Ameublement complet inclus: 


congélateur moderne, automobile, 
etc. Chauffage: eau chaude, gaz. Lot 
4 x 110’. Termes faciles, Aubaine, 
Possession immédiate. 


A louer avec bail de 5 ans 

St-Boniface — Rue Taché, 1000 pieds 
carrés: salle d'exposition 
room) et bureau à la façade, 2,400 
pieds carrés à l'arrière pour hangars, 
etc. Loyer mensuel 4000 

St-Boniface — Rue Langevin, Résiden- 
ce moderne: 8 pièces. 12 ans. 4 
chambres à coucher. Salle à manger, 
boudoir, Planchers: bois dur, au 
ler et 2e étages. Si vous désirez le 
confort et un site de choix, ne man- 
quez pas votre chance, Idéale pour 
médecin ou directeur d'entreprise 
Prix et termes à être négociés, Pos- 
session immédiate 


A. AYOTTE 
191, blvd Dollord, S$t-Boniface 


Téléphone: CEdar 3-5845 
47-146-480, 


PLAI PLAR PLAN PIAË PIAS FPIAS Pat 
Min 3100 3400 3800 4500 4900 5400 580 
Max 4200 5100 5500 7800 6100 6500 9000 
Numéro 
d'ougmentetions 6 ° 3 12 12 [A 12 


Placement: jusqu'à quatre augmentations 1$1,000) en PIA# et 
au-dessus; $100 por ennée jusqu'à $1,000 en PLAI à PLAS, inclusive 


Études académiques vers un degré plus élevé, $50 par cours por 


Etudes professionnelles : frais du cours payés 
Congé sobbatique en vertu d'un arrangement 


Ba- | 


{ show . | 


Les professeurs 


ou Surintendont pour obtenir une 
une interview pendont la semaine 


Le Surintendont, 
Boite 89, 
St-Bonitoce, Manitoba, 


Désires-vous faire un 
d'argent et recevoir 8% d'intérèt? 
Si oui, voici, à 5t-Norbert, rue de 
l'Eglise, une maison de 5 cham- 


placement 


bres, comprenant 3 chambres à 
coucher, salle de bain complète, 
chauffage à l'huile, lot de 90’ x 
150’, présentement louée à $80.00 
par mois 

Le tout pour $9, 000, Taxe: $240 
Alors revenus par année de $720 
|| ou 8%, Téléphoner 253-1361 ou 
Il AL 3-0155 

FERNAND VIAU 
CP. 186, Bureau de poste 
de Winnipeg 


ALEXANDER AGENCIES LTD, 


À VENDRE 


| Norwood — Triplex rénové: 4, 4 et 4, 

Près écoles et églises catholiques, 

| #2000 comptant lance à termes 
faciles ou prendrait bungalow en 
échange, 

St-Norbert — BungaloW: 4 pièces. Lot: 
60 x 143, Sur rue pavée, Eau et 
égout. 8500 comptant. Balance: ter- 
mes faciles, 

St-Norbert — Grand lot sur rue de 
l'Eglise, Beaux arbres, #1,500 comp- 
tant, Balance à termes, 

St-Norbert où Pare Windsor — Bun- 
galuws neufs: 3 et 4 chambres à 
coucher, À partir de 814,300 
#500 travaux d'hiver, Al r: 
5-5463 ou Pierre Pineau, 1077, 


37-062-TF, 


À VENDRE 


ST-BONIFACE 
Maison: 4 pièces, 2 chambres À cou- 
per Garage, $8,350, 83,000 comp- 


ROUTE TRANS-CANADA 
Garage, restaurant, station-service, 
plus logis moderne, 5 pièces, 
acres de terrain, Propriétaire ma- 
lade sacrifierait, Complet: 828,500, 


LORETTE 
Près village, Ferme: 220 acres avec 
bâtiments, Bonne eau. 125 acres 
en gueret d'été, #19,000 
faciles. 


PRES DE LORETTE 
Lot de rivière: 4 acres, 82250 à 
termes, 


NORWOOD 
nt (+ 4 et 3, Chauflage: gas. 
5,900, 


ST-VITAL 
Bungalow: 3 chambres à coucher, 
Chauffage: huile, Garage, Grand 
lot. #10,500, Termes. 
90 MILLES A L'OUEST 
DE WINNIPEG 
Hôtel complètement moderne: 10 
chambres, Bar mixte. Restaurant, 
Ventes de bière: 868,000, x: 
#95,000, Termes. 
A L'EST DE GLADSTONE 
Ferme: 640 acres toutes en culture, 
Maison: 3% pièces et bâtiments, 
Prix complet avec machineries: 
#27.00 l'acre, 


J.-R, POIRIER REALTY 


Suite 11, 561, avenue Warsaw, 
Winnipeg 9 
Téléphone: GRover 5-1876 

417-147-4680, 


N. L, BROUSSEAU CO. LTD, 
Téléphone: Globe 3-0741 
Ernie M, Bucko: CEdor 3-4574 


À VENDRE 


A VENDRE 
pe la première fois 
NFIELD CRESCENT 
$2,000 comptant 
Propriétaire transféré à Edmonton, 
Meilleure localité à Norwood par rap- 
urt à Holy Cross et Précieux-Sang, 
ison en stuc: 12 ans, 4 chambres à 
coucher, 2 grandes chambres à cou- 
cher, grande cuisine, salon et salle de 
bain au ler étage. Plancher de chêne 
aux ler et 2e étages, Aussi, escalier 
de chêne menant aux chambres du 2e, 
Grandes garde - robes, Soubassernent 
complet, Déménagez pour Pâques! 
Plein prix: seulement $15,400, Termes 
faciles, Signaler: CEdar 393-4574, 


REGARDEZ: REDUIT DE $300 


Bivd Dollard, Près hôpital et pare, 
$2,000 cumptant seulement ur ce 
bungalow en stuc, chaud: 3 chambres 
à coucher, grand salon, cuisine éclai- 
rée, Nouvelle fournaise complète: gaz, 
Chambre supplémentaire chauffée au 
soubassement. Installation pour sé- 
choir, Taxe: $179. Garage, it être 
vendue, Seulement: $10,500, Termes fa- 
ciles, CEdar 3-4574, 


ST-BONIFACE 


Magasin de confiseries et d'épiceries. 

Logis: 5 chambres à coucher, Soubas- 

|sefent complet, Garage, Bonnes affa 

res, Localité excellente, Cause de ven- 

te: santé, Seulement 85,000 comptant. 

Termes à négocier, CEdar 3-4574, 
RUE EUGENIE 


Bonne localité ur louer ou maison 
de famille, Duplex: 9 pièces, 4 cham- 
bres à coucher, Près écoles Holy Cross, 
Précieux-Sang et autobus, Salles de 
bain: 3 unités au ler et au 2e étages. 
$2,300 comptant. Taxe: $220, Paiements: 
$12100 par mois, Plein prix: $14,900, 
CEdar 3-4574, 
ST-BONIFACE CENTRE 


| Nouvel immeuble appartement: 10 lo- 
gis. Revenu annuel: $12,000. Seulement 
$18,000 comptant. 
Signaler CEdar 3-4574, 

ST-BONIFACE — $3,000 comptant 
Belle résidence en stuc: 7 pièces, Prés 
école Marion et autobus, Nouvelle 
fournaise, Nouveau brochage: 100 amp 
Nouvelles tuiles partout, Soubassement 
à la grandeur, Nouvelles plomberies: 
3 morceaux au ler étage et 3 mor- 
ceaux au 2e, 2 chambres à coucher au 
ler, Vente avec seulement 83,000 comp- 
tant. Plein prix: seulement 512,000, 
| gnaler: CEdar 3-4574, 


A VENDRE 
pour la première fois 
| St-Boniface, rue St-Jean-Baptiste, Du- 
|plex: style bungalow, 7 ans, stuc et 
| pierre. Plancher de chêne partout, 2 
[F4 2 chambres à coucher au ler. 
1 logis: 1 chambre à coucher au ni- 
veau inférieur. Grand salon et cuisine 
attrayante à chaque étage, Courte dis- 


| tance de marche de basilique et école | 


Provencher, Accès facile à l'autobus et 
aux magasins, Entrées privées, Com- 
| plètement loué. Garage: stuc, Doit être 
vbs propriétaire étant en dehors de 


la ville, Plein prix: 821,600. Termes fa- | 


ciles 


4574. 


Pour visiter, signaler: CEdar 3- 


ON DEMANDE 


| Maisons pour vente, à St-Boniface, | 


| Avons acheteurs qui ottendent. 
| Si vous désirez vendre, 


appelez E. M. BUCKO 
CE 3-4574 le jour GL 3-0741. 
at-145-48C, 


Termes faciles, Si- 


NESTIMABLE 


Le prix de cette bouteille de sang ne saurait s'établir en dollars. Heureusement, 
telle n'est pas la pratique en notre pays Chaque année, la Croix-Rouge 
canadienne fournit gratuitement du sang entier et des dérivés du sang à près de 
300,000 malades, accidentés et sinistrés, Tout ce qu'on vous demande en retour, 
c'est votre appui. Par son service de transfusion sanguine et d'innombrables 
façons, la Croix-Rouge vient en aide à notre ville, à notre pays, au monde entier, 
En appuyant la Croix-Rouge, vous aidez beaucoup . , , beaucoup de gens, 


LA CROIX-ROUGE EST À L'OEUVRE 


PARTOUT ET TOUJOURS 


Quartier général de la Croix-Rouge au Manitoba 
226, rue Osborne nord, Winnipeg, Man. — Téléphone: SP 2-2551 


PAUL'S REALTY LTD, 


120, avenue Provencher, 
angle Taché et Provoncher, 


St-Bonitace 


À VENDRE 


NORWOOD 
Près Précieux-Sang, Maison: 6 pièces, 
4 chambres à coucher, Environ 10 
ans. Beau jlot, Comptant requis: 
91,000, Balance; #00 par mois, 
ST-VITAL 
Près église Ste-Marie, Joli bungalow: 
6 pièces, 3 chambres à coucher, Belle 
salle de récréation et garage, Plein 
prix: #11,900, 
ST-BONIFACE 
Rue Langevin, Maison: 6 pièces, 3 
chambres à coucher, Sur grand lot: 
50° x 125', Prix très raisonnable, 


ST-BONIFACE 


Maison: 6 pièces, 4 chambres À cou- 
cher, Très moderne, Environ 12 ans, 
Salle de récréation. Belle localité, 
Comptant requis: $5,000, 


ST-PIERRE 
Joli emplacement près rivière dans 
village même, Grande maison sur 
22 acres. Environ 13 acres en luzer- 
ne, Balance boisée. Beau site pour 
vente de lots, Prix très raisonnable. 
RUE DUMOULIN 
Immeuble appartement: 6 logis. Très 
bien situé, Tout loué sous bail. Bon 
revenu. Vente ou échange sur mai- 
son à St-Vital, Prix très raisonnable. 


Pour plus d'informations 


appeler PAUL GAGNON 


Bureou: 247-9267 
47-162-48C, 


Wholesale Bakery 


Raymond Thériault, prop. 
894, chemin Ste-Morie, St-Vital 


Livraison à domicile, 10 pains, 81.60 
Achat au magasin, 10 pains, #1.50 
Variétés: blanc, brun, irlandais, 
viennols, seigle 


Téléphone: 247-2770 


PAUL PAQUIN 


Assurances générales 


989 AUTUMWOOD 
ST-BONIFACE 


Boîte 68, $t-Bonitace, Man, 
Téléphone: Alpine 3-9805 


“Norwood Jewellers” 


320%, avenue Taché 
NORWOOD 


Téléphone: CHapel 7-2790 


Inspecteur officiel des montres 
du Canadien National 


Réparations de montres, horloges 
et bijoux notre spécialité 


La Société 
d'Habitations 
Ltée 
MAISONS DE ‘DISTINCTION’ 


Henri DAUDET, gérant 


700, Great Western Building, 
356, rue Main, Winnipeg |. Mon 


Téléphone: WhHitehall 3-4021 


NOTICE TO CREDITORS 


IN THE MATTER of the Estate of 

ILFRID PERREAULT, late of St, 
Jean Baptiste in Manitoba, Body Shop 
Mechanic, decensed, 


AN claims against the above Estate 
must be sent to the undersi, at 
their office in the Town of 
in Manitoba, on or before the 
day of May 1964, 


DATED at Emerson in Manitoba, 
this tenth day of March 1964, 


FORRESTER & FORRESTER, 
Solicitors for the Executrix, 


A VENDRE 


Carey — 240 ncres, Belle terre bien 
située, #19,000, Termes si désirés. 


St-Pierre — 226 acres avec bâtiments, 
2 puits artésiens, Près village, 822,600, 
Roulant, machines aratoires, vaches, 
2,000 bottes de luzerne, valeur #13,- 
800, Le tout: 80400, Termes à né- 
gocier, 

St-Pierre — 320 acres, 30 vaches à lait; 
15 jeunes, Contrat de lait: 18,000 li- 
vres, Machines aratoires, Citerne 

our lait, Taxe: $1.00 l'acre, Le tout: 
1000; $10,000 comptant, Balance fa- 
cile à 64%, 


St-Pierre — Ferme: 300 abres, 350 en 


culture, Bâtiments, eau courante, 
chemin gravelé, Autobus scolaire, 
$28,000, Partie comptant, Balance à 
termes, 

Lorette — 220 acres, 205 en culture 
Puits, étable et autres bâtiments 


Terre noire #19,000. 


St-Norbert — 14 acre entre 2 che: 
mins, 120' de largeur, Maison, gara- 
e, 96,500 92,000 comptant, Balance 


St-Pierre — 160 acres avec grande 
maison, étable, poulailler et autres 
bâtiments. Eau en quantité partout 
90 acres en guéret d'été 88,000 seu- 
lement 


J, CARRIERE REALTY 
289, rue Taché 
Téléphone: 247-5204 
47-150-48C, 


Able Jobbers Co. 


158, avenue Provencher 
Téléphone: 247-3996 


Blé d'Inde en crème, de choix, 
15 ox, (sans étiquettes) 

24 boîtes pour $1,75 
Betteraves tranchées, 15 ox, 

24 boites pour $1.75 
Jus de tomate, 48 ox, 

12 boîtes pour $3.75 
Jus d'ananas, 48 ox, 

12 boîtes pour $4,50 
Pois, 10 ox, 

24 boîtes pour $2.00 
Epinards, 15 oz, 

24 boîtes pour $2.00 


Le première maison d'épiceries 
vendant à escompte 


Ouvert jusqu'a & h, tous les jours 
et jusqu'à 1 h, p.m, le samedi 


ST. BONIFACE 


MARCEL RBAJOTTE 
DE 


“j angle Provencher et Taché 
% Téléphone: CEdar 3-4654 


offre des billets gratuits 
avec chaque achat d'essence. 


des 20 gallons d'essence 


Le détenteur de ce billet 
n'ayont pas réclamé son orix 


DEUX BILLETS SERONT TIRES LE 14 MARS, 


VETERANS REALTY 
302, édifice Melntyre 
Téléphone: WhHitohall 2-7125 


A VENDRE 


Ste-Rose-du-Lac — Prix: 84,000, Bun- 

alow: 5 pièces. Meubles inclus, 

uée: M5, Comptant requis: #1,500, 
Balance portée par propriétaire, 


Portage-la-Prairie, centre — Ed 
Malson: 7 pièces, En brique, Grand 
#5 " x 129', Comptam requis: 

St-Boniface centre — Prix: 814,900. 


Duplex: 4 et 3, Plomberie double, 

1 os privées, Comptant requis: 

Si vous voulez vendre ou acheter une 
maison, faites affaire avec un hom- 
me d'expérience et honnête qui vous 
donnera tous renseignements gratuits 
et confidentiels, 


N, BERNIER 
594, rue St-Joan-Baptiste 
Téléphone: CEdar 3-2027 
47-16-40, 


Logis à louer 


DANS IMMEUBLE NEUF 
Près hôpital St-Honiface 
203, rue Bortrand 
Suites de 34 à 474 pièces 

possession immédiate 


Signalez 943-9516 
le soir ou 452-0637 


REGCIE...THEHOST 
WITH THE MOST .< 


(A) 


Radio et 
télévision 
dans chaque 
chambre; 


A 


Stationnement 
gratuit; Tarifs 
raisonnables; Au 
coeur de la ville; 


Service courtois et personnel; 
Contrôleurs individuels de chaleur 


® Cuisine ouverte — Repos 
rapides et appétissants 


* Salle à manger ‘’Wedgewood'” 
— Cuisine de qualité 


® Solon ‘’Forest' — Pour un 
peu do relôche 


® Salon de la Rivière Rouge 
— Buffet historique 


La 
St. Regis Hotel 


285, rue Smith, Winnipeg 
Téléphone: WH 2-0171 


ESSO SERVICE 


GAGNANT 


Numéro 214017 


